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. Souhaits du Sacré-Collège 
erain FPontife (Osservatore Romano) : 431. 


de S. Em. le card. Granito ee di Belmonte : 


e xl en l'année 1931 : : Le salut spirituel de 
da A HA dure encore. L' encyclique 


ments au Sté. be 133. 
Les vtristesses de l’année 1931 : L'accident de la Bibliolhèqne Vati- 
o | “a accident-était inévilable, ce sont les vies perdues qui con- 
t-Père). La Jeunesse catholique reste vraiment l’objet 
on et de la confiance du Pape. L'Eglise souffre encore 
au Mexique. Les événements d'Espagne et le cardinal 
'état de crise universelle. Consolations apportées au Pape par 
nses à son appel. Remède au chômage par le travail : 133. 

des- consolalions de 1931-: Le message radiophonique. La 
-de la our don La constitution Deus scienlia- 


idriani. La paix: Le Saint-Père, malgré qu'on l'attoude de 

era pas sur la paix : parce que’ ses prédécesseurs et lui- 
ont déjà <ouvent parlé; parce que l'Enfant de Bethléem 
Paix: 4énde que de ses enseignements on a tiré des inter- 
s contraires et absurdes; parce que les hommes ne sont pas 
‘entendre. Le recours au ciel s'impose. Sans le secours de 
diplomates, les hommes d'Etat, les chefs des nations sont 
ants. La commémoration du Concile d' Ephèse (annonce d’une 
que; une fête avec office. et messe propres) : 437. 


A l'Elysée. — Les vœux du corps ARomarqne 
Doumer. l° Discours de S. Exc. M°° Maglione 


conséquences douloureuses de la crise économique. La paix, 
nsable et première condition du rétablissement de l'équilibre. 
nce au HESUSE rang parmi les reconstructeurs de l’économie 


té ponse de M. Paul Doumer : 142. 

Li ceptionnelle de la crise. La France, fidèle à ses traditions, 
L prête à « collaborer. Les vérilables intentions ’de la France doivent 
ñ pmprises à l’étranger. 

. A Berlin. — 1° Les vœux du corps diploma- 

es président Hindenburg.a/Discours de S.Exc. 


#* Orsenigo : 143. 

‘œux pour toutes les nations : 
Drap 

| Réponse. -du président von Hindenburg : 145. 


L'etfort de résistance de l'Allemagne à la crise. Nécessité de collabo- 
tion e entre nations. Désarmement et égalité de droit. 


lessage du président von Hindenburg : 146. 
essage du Pose Groener, ministre de la 


la collaboration. Vœux spéciaux pour 
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- triompher les catholiques. 


3° Appel d’'Adolf Hitler, chef du parti national 
socialiste (1. 1. 32) : 149. " 


& Déclaration de M" L. Kaas, président du’ ny LT 
. Centre : 150. Re 


IV. À Londres. — 1° Télégramme du roi George v 
au Lord-Maire : 151. { 


2° ni sAEes de M. R.MacDonald, premier ministre: , 


V. el La Haye. — Vœux de la reine Wilhelmine: 


Actes de Pépiscopat : Exhortation à l’esprit de 
paix (Lettre de S. Em. le card. BerrrAM, prince-arche- 
vêque de Breslau) : 153. 

Le message de Noël apporte la paix à des millions de chrétiens. Mais 
par la faute des agitateurs Ja vie publique est profondément troublée. 
Les catholiques et l'unité intérieure. En souvenir des morts de Ja guerre. 
Avertissements de Benoit XV et de Pie XI. Cet esprit de paix Es 


Statistiques, — Enseignement dans les colonies : 
156. 


« L'ACTION CATHOLIQUE » 


Œuvres de Jeunesse. — I. La Jeunesse féminine 
du diocèse de Haarlem, le « Graal » et les 
-« Femmes de Nazareth » (Jac. Van STAPALEN, Docu- jar 
mentalion Catholique) : 459. AA 
Origine et effectifs des « Fernmes de Nazareth ». 


Actes de Mgr Aengenent, évêque de Haarlem : 160. 

Lettre sur les « Femmes de Nazareth » (27. 9. 29) : 160. 

Lettre sur les « Femmes de Nazareth », le « Graalbond » et le 
« Graalwacht » (25. 10. 29) : 164. 

Lettre charaan se & Femmes de Nazareth » de toute la jeunesse 


féminine (25. 6. 30) : 
Ordonnance sur Forgantation de la jeunesse féminine postscolaire En 


(16. 42, 30) : 162. 
Le « Graal » et son organisation : 164. 

Le but du « Graalhond ». Le programme du « Graal ». Organisation 
du « Graal » : le prêtre ne reste plus directeur de «l’œuvre; les mai- 
sons de l’œuvre seront interparoissiales. Les trois degrés. Les « clubs 
de l’action »/ Nouvelle extension de l'organisation. Programme péda- Ÿ 
gogique. Programme social. Programme culturel. 

La véritable conception du « Graal » : 171. 

Réponse aux malentendus et aux éfiliques (Discours de S. Exec. 
Mer AEnGEeNENT, év. Haarlem, 10, 42. 31). 

II. — Fédération des œuvres de jeunesse fémi- 
nine. L'Union Notre-Dame d’Évreux (Ordonnance 

de S. Exc. M°° Gaupron, év. d'Evreux) : 175. 


LÉGISLATION CANONIQUE ET CIVILE 


Lois nouvelles. — Amnistie (L. 26. 12. 31) : 177. 


Réponses ministérielles. — Carte du combattant : 
182. 
Éphémérides (du 1° au 14 déc. 1931): 183. 


A L'AUBE DE 1932 
_ Vœux de Noël et de Nouvel an 
1 — AU VATICAN 


Le jeudi 24 décembre 1931, à midi, le Pape, 
accompagné de sa cour, s’esi rendu dans la 
salle du Consistoire, restaurée en ces derniers 
 : mois, où se trouvaient réunis les membres du 
Sacré-Collège, Le cardinal Granito Pignatelli di 
Belmonte, doyen du Sacré-Collège, a lu Fadresse 
. suivante, que nous fraduisons de l'italien (Os- 
_ servatore Romano, 25. 12. 31) : 


Discours du cardinal Granito Pignatell di Belmonte 


Très SAINT PÈRE, 


_ Le Sacré Collège, la prélature romaine et tous 
ceux qui sont ici réunis au pied du trône de Votre 
 Sainteté, sont heureux de pouvoir, en cette solen- 
_ nilé toujours émouvante de la naissance de Jésus 
 Rédempteur du monde, offrir à Votre Sainteté les 

- vœux Îles plus sincères et les plus ardents ‘de fils 
_ envers leur Père, et de sujets envers leur Souverain. 


Dtdds S. Pie XI en l’année 1931 


Nous ne pouvons pas ne pas rendre grâce à Dieu 
“pour la visible et sensible protection accordée à 
Votre Sainteté dans les dures épreuves supportées 
durant l’année qui s'achève, et qui prend place dans 
l’histoire comme une des plus grandement troublées 
pour la Sainte Eglise. 


® 
Le salut spirituel de la jeunesse. 


Très Saint Père, Votre cœur a beaucoup souf- 
fert.…, et plus spécialement parce que vous avez eu 
des craintes au sujet du salut spirituel d’une si 
nombreuse jeunesse qui vous est si chère et objet 
de Votre prédilection. Mais aussi, Très Saint Père, 
n’avez-vous pas été réconforté dans l'épreuve par la 
constatation que l'Eglise entière priait pour Vous, 
renouvelant ce que nous lisons dans les Actes des 
Apôtres au sujet du premier Pape alors qu'il était 
dans l’affliction et la tmibulation : « Oratio fiebat sine 
intermissione ab Ecrlesia ad Deum pro eo » (L'Eglise 
ne cessait d'adresser pour lui des prières à Dieu 
(Actes des Apôtres, xu-5.). Cette manifestation de 
participation mondiale à Votre douleur a remué tous 
les hommes bons et mauvais Cette voix de Vos 
fils, qui pénétra le cœur blessé de Jésus-Christ, n’est 
point restée sans efficacité, Vous-même Vous avez 
daigné en donner l'assurance, ajoutant que moins 
se faisaient sentir les appuis humains, plus grande 
devenait Votre confiance dans le secours divin, qui 


Ÿ Fe Les souhaits du Sacré Collège au Souverain Pontife 


en réalité se manifestait merveilleux et très a | 
sible, De telle sorte que nous pouvons encore une 

fois rappeler et savourer les paroles du divin Maîtr = 

« Tristitia vertetur in gaudium » (Mais votre affi : 

tion se changera en joie) (Jean, xvi-20). Lou nges: 

et grâces en soient rendues au Dispensateur de tou 
bien. En CNE 


; 


{ 
Î 


2 Ce 


Contre l'Église la persécution dure encore. 
} ; | ; 


Mais, Très Saint Père, Vos fils prient aussi 
que dans le monde, aujourd'hui, ça et là 1 
continue encore à être persécutée. Beaucoup de 
fils souffrent — et Vous avec eux et pour eux, 
à qui Votre voix et Vos encouragements apportent 
réconfort. ; Se: 


es 


L’Encyclique « Nova impendet ». 


Votre auguste regard, Votre cœur paternel, di 
la crise mondiale actuelle, se sont tournés, co: 
sur leur objet propre, sur les malheureux et en 
ticulier sur les enfants ; car tous ils souffrent : 
faim, plus douloureuse par suite de l'hiver. 


Appel à l’épiscopat catholique. É 
C’est encore Votre cœur qui a répété ce que d 
le divin Maître: « Misereor super turbam.…., 
habent quod manducant » (Marc, vin, 2.) C’est p 
cela que vous avez demandé à vos disciples Co 
ment y pourvoir: car aussitôt Vous avez adré 
à l’épiscopat catholique l’encyclique si bien à 
pirée Nova impendet ; et, comme une mar 
céleste, la charité des fidèles répond en se fais 
une prodigieuse pourvoyeuse, Et nous savons 
montent au ciel les bénédictions et les larmes 
“joie et de reconnaissance de ceux qui souffra 
Aussi pouvez-vous, Très Saint Père, dire aussitô 
ces malheureux fils: Et saturati sunt. 


Appel aux chefs des peuples. 


De même Vous n'avez pas manqué, dans 
mème document si opportun, Vous, le Vicaire. 
Roi de la paix, de vous tourner vers les chefs. 
peuples pour leur demander et leur suggérer 
supprimer les causes de tant de malheurs, en 1 
montrant comment ce remède pacificateur, av 
bénédiction de Dieu, engendrerait la prospérité 
nations, En 


{ < k se 
La Constitution « Deus scientiarum ». 


Ce mélange de peines et de préoccupations 1 
Vous a pas empêché, Très Saint Père, de penser eÿ 
de pourvoir également à une réorganisation sévèrih 
et élevée des études supérieures ecclésiastiques pou 
la formation scientifique plus complète et plus ; 
faite des jeunes — se destinant in sortem Domäini, = 
qui se préparent à être les ministres de Dieu, et de q 
vront être des maîtres — et à leur tour même des éduk 
Caleurs — dans la sainte Eglise de Jésus-Christ. LR 
preuve irréfragable en est dans la sage Constitutionk 
Deus scientiarum Dominus, qui a été accueillie à ; 
la plus sincère satisfaction et avec la reconnai 
pe la plus vive par toutes nos Universités et nc 
écoles. 4 


[| 


otre Auguste 


es autre 
RS ’ 


2 L'accident de Ia Bibliothèque vaticane. 


+ l’adoucissement de la douleur qui hier encore 
ue fondre sur elle sous la forme de ce grave, 
et profond malheur survenu dans votre mai- 


e is Votre cœur de Pasteur, de Père des 
nbles travailleurs et sujets, non moins que de 
des études et des recherches scientifiques, me 
nt espérer le pardon. Permettez que tous s'unissent 


elle pour les pauvres victimes, le réconfort 
a résignation chrétienne pour leurs chers parents. 


va PE = 4 re 2 : a j 
‘Le XV centenaire du Concile d’Éphèse. 
Saint Père, nous prions pour vous, et cette 


: Saintelé, par la célébration des fêtes grandioses 
KV centenaire du Concile d'Ephèse, a voulu de 
tu affirmer le très haut privilège de sa mater- 
ivine. Ce nouveau témoignage d'amour que 
de entier, répondant à Votre invitation, 
rendu à Marie toute sainte, non moins que les 
preuves continuelles de filiale dévotion et d'amour 

jurnies par les catholiques de tous les pays envers 


ous unissons, et que Votre Sainteté elle-même, en 

t instant, voudra bien daigner couronner em accor- 

la bénédiction apostolique à Nous et à tous 
| sont ici représentés par nous. 


_ ALLOCUTION DE S. S. PIE XI} 


ce discours S. S. Pie XI a répondu par 
allocution que rapporte l’Osservatore 
mano (25. r2. 3r) et que nous traduisons 
d après le texte italien. Ce texte, on le remar- 


uera, est en style indirect : 


Remerciements au Sacré Collège. 

e. Saint-Père veut, avant tout, exprimer sa pater- 
6 reconnaissance au Sacré Collège cardinalice, à 
Prélature romaine et à tous ceux qui sont là pré- 
sents, pour le geste de piété filiale qu'ils accom- 
plissent à la veille des saintes fêtes, en venant offrir 
leurs vœux au Père d’une manière si affectueuse, si 


|moble, si distinguée. 
D Les tristesses de l’année 1951. 


| Souhaits pour souhaits. 

Sa Sainteté exprime à son tour les siens aw Sacré 
‘se, à toute la Prélature romaine, à tous ses 
fils qui le consolent, à ceux qui sont ici présents 
esprit et de cœur, et à tous en général ; ces vœux, 
wa les formuler tout à l'heure dans une grande 
inédictiom et dans une fervente prière à Dieu, afin 
qu'il veuille bien — car lui seul le peut — récom- 
penser leurs vœux et leurs souhaits par la plénitude 

e ses grâces et de sa bénédiction. 


ee”. 


et pendant les 


L même — pourquoi le taire — pour le récon-_ | 


. dans votre Etat, Ce n’est pas le moment, ni 
je le comprends, de parler de choses si. 


us pour invoquer du Dieu miséricordieux la 


nous la confions à la Mère de Dieu, de qui 


| Ce n’est pas le mobilier scientifique et artistique ÿ 
| qui nous contriste beaucoup, même s’il est perdu, 


> Sainteté, furent et restent certainement pour | 
n motif de sainte joie, joie à laquelle nous 


Bibliothèque vaticane. Lie 
> l’a. dit, Sa Sainteté désire tout 

rd remercier l’éminentissime doyen du Sacré 

ge. Elle entend le remercier d’une façon par- 


accident de la 
qu'Elle 


_-ticulière pour la triste évocation qu'il à failé em ce 


lieu des pauvres ouvriers qui ont péri dans un acck 
dent si douloureux. Tous, les ouvriers, le Pape Fa 
dit bien souvent, tous les fils du travail, ceux-ci les 

premiers, qui sont pour ainsi dire les. plus humbles | 
_mais les plus vrais, physiquement les plus réels imi- 

lateurs du petit Enfant de Bethléem, né aujourd’hui, 
demain. ouvrier et. travailleur à Nazareth, oùi, tous : 
les oùvriers lui sont particulièrement chers; plus 
chers encore sont ceux qui travaillent pour lui, qui se 
travaillent tout près de lui. RE 


ñ Cet accident était inévitable. 


Ce qu’il y à vraiment de plus douloureux dent (5 
cette affaire, c’est qu’ils ont suceombé. Sans doûte 
il s’agit là d’un de ces accidents qui d’une façon où 
d’une autre, dans un endroit ow dans un autre, 
arrivent presque nécessairement mais, à la réflexion, + 
on se dit que l’accident était d'autant plus inévi- +. 
table qu’il était question d'un édifice trois fois sé | 
laire, un de ces édifices trop hâlivement construits, 
et dont la rapidité de construction dénonçait encore. 
plus le manque de préparation et d'exécution. À 


ÿ 


Ce sont les vies perdues. qui contristent le Saint-Père. 


car on peut le remplacer, en partie aisément, et en 
fait il le sera facilement. 

Du reste, pour autant qu’on a pu le constater, les. 
dégâts matériels sont vraiment peu considérables; 
ce n’est qu'une affaire de patience ; pour la plupart 
des objets, si l’on veut les remplacer dans la suite, 
c’est l’affaire d’un peu de patience. PRE, 
- Par contre, les vies perdues, même réduites au 
minimum, constituaient un bien précieux trésor de … 
la nature et de la grâce. Aussi le Père éprouve-t-il 
un réconfort à la pensée que la Providence lui :. 
ménage cette occasion, cette circonstance de la pré- % 
sentation des vœux par l'intermédiaire d’un si: 
éminent interprète qui vient de lui promettre un si 
large tribut de prières pour ces pauvres âmes, kk 
prières d’autant plus abondantes, sûrement, que le te 
grand cœur de la Sainte Mère l'Eglise, au jour très À. 
solennel de Noël, permet de célébrer trois fois le 5 
sacrifice propitiatoire, expiatoire, satisfactoire. 

Les membres de cet auditoire d'élite lisent cer- 
tainement dans la pensée du Père ; il ne doute pas 
qu’en cette triple célébration ils auront aussi une 
pensée, un souvenir pour ces pauvres et bons fils. 


ÿ 


La jeunesse catholique reste vraiment l’objet 
de la prédilection et de la confiänce du Pape. 


L’Eminentissime cardinal doyen — poursuit Sa 
Sainteté — a parlé également d’un autre événement 
douloureux : il a rappelé la bourrasque qui s’est 
abattue “précisément sur la partie la plus chère au 
Vicaire de Jésus-Christ, dans le champ immense 
que lui a confié la divine Bonté, la partie la plus 
délicate de la grande famille catholique. Sa dou- 
leur, en cette circonstance, a été véritablement 
grande, il l’a dit à plusieurs reprises, elle a été sans 
aueun doute la plus pénible de sa vie. Mais il doit 
ajouter que la divine Bonté elle-même la met immé- 
diatement dans l’heureuse nécessité de répéter que 
« “secundum multitudinem dolorum meorum in 
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consolationes tluae laelificaveruni ani- 


+ 
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divine Puissance, demeure indéfectiblement fidèle à 
sa divine habilude de ne permettre le mal que pour 
__ le bien, les grands maux que pour les grands biens. 
_ Le Saint-Père a été l’heureux témoin, et ces fils 
| très aimés l’ont été eux aussi, de l’universelle sym- 


 croyable réclame — pour employer un mot mo- 
__ derne — cette réclame mondiale, oui véritablement 
. mondiale, faite à l'Action catholique ; tous ont vu 
réalisée, d’une manière si triomphale, si au-dessus 
__ de tout doute et de toute contradiction possible, la 
Ÿ _ preuve que la jeunesse catholique était et reste 
vraiment digne, très digne de toute la prédilection 
du Pape et de son entière confiance, de la prédi- 
lection et de la confiance de tous les gens de bien. 
Aussi comprend-on que plus l’injuste guerre 
_ affligea le Père, plus aussi sa consolation fut grande, 
_ toujours suivant la vérité de la divine parole, de 
voir les pensées de justice, d'équité et de paix pour- 
#e Suivre leur chemin. otre 


à 


PR 


L'Église souffre encore en Russie et au Mexique. 


© D'autres graves tribulations sont venues, elles 
* aussi, en même temps, peiner l'Eglise de Dieu, elle 
_ en a souffert et elle en souffre encore, Cette fois, 
c’est sur une plus vaste échelle. Elle endure encore, 
là-bas, dans la lointaine Russie, d'’indicibles souf- 


_ de tant d’âmes, véritables âmes de confesseurs et de 
martyrs, car elles ont été soumises à l'épreuve la 
plus dure, à la peine la plus sensible, en haine 
même de Dieu, de toute religion, et principalement 
_ de la religion catholique. ER 

Peines également, et aussi grandes, au pays plus 
_ éloigné du Mexique ; différentes, il est vrai, sui- 
_ vant les diverses régions de ce vaste territoire. Les 
graves tribulations subies 1à ont duré longtemps et 
elles durent encore en ce moment, en ces derniers 
_ jours ; toutefois elles ont été consolées par les sou- 
_ rires maternels de Notre-Dame de la Guadeloupe, 


_ par le Pape en personne, mais en ce lointain pays 
plus que parlout ailleurs. 


Les événements d’Espagne et le cardinal Segura. 


FA) Enfin, comme pour circonscrire, fixer dans une 
_ sorte de terrible triangle de telles épreuves, voici les 
| événements d'Espagne, pays plus rapproché : de 
cette pauvre et chère Espagne qui a vu, lors des 
derniers événements, arracher une à une tant des 

vie plus belles pages de son histoire de foi et 
RS d’héroïsme, et, peut-on dire, de civilisation et de 
| mérites civils dans le monde entier ; de l'Espagne 
 ) qui avait vu se consacrer (au Sacré Cœur) la famille 
et l'école. Une véritable désolation. Nous avons 

parmi nous — dit Sa Sainieté -— un témoin ocu- 

laire des premiers ravages de la terrible tempête, 

Notre cher fils le cardinal Segura. Le Saint-Père 

est heureux de le signaler non pas à l'attention des 
assistants, mais à leur admiration: il fut le pre- 

mier à s’apercevoir du déchaînement de l'orage, et 

mme il en pressentit toute la gravité, toutes les 
menaces, tous les dangers, il renouvela le geste 

de saint Grégoire de Nazianze : si c’est à cause de 

moi que la tempête fait rage, jetez-moi à la mer. 

Ce n’était pas le cas de dire ce si! dé formuler 

| cette hypothèse, Le Pape sait, tous savent et tous 
ont pu facilement constater que ce ne fut pas pour 


à « ' à Qe er s 4 2 # 4 ï 
mam meam », Car il a pu constater tout de suite 
comment la divine Bonté, la divine Sagesse, la | 


_pathie du monde entier. Tous ont vu cette in- | 


‘de menaces, qui sont endurés même dans le Pi 


 frances, que peut seul rendre précieuses l’héroïsme , 


qui a été fêtée dans le monde entier, à Rome même, 


ment entre les mains Pontife sa 
cialion au Siège d Er RES SES 
Non, ce n’était pas pour échapper à des gri 
réels, mais c'était seulement, uniquement, 
faire disparaître tout prétexte, même le mo 
fondé, même le plus gratuit. Sa Sainteté est 
reuse de lui souhaiter la bienvenue, en présenc 
Sacré Collège dans la maison du Père commun, 
centre de la foi et de l'Eglise catholique. 
Voilà ce que rappelle le Pape sur les trois gran 
tribulations. Et l’Auguste Pontife prie Dieu qu 
ces trois grands pays, en ces trois grandes région 
la récompense de tant de souffrances, de tant « 
véritables martyres, de tant d'’angoisses et de tan 


rs 


sent, .soit de voir abréger ces jours terribles : 


briller des jours meilleurs. Pr 


L'État de crise universelle. 


Puis, il y a la grande épreuve : voici que le mon 
se trouve dans un état de choses exceptionnelleme af 
triste ; c’est vraiment un état de crise universel 
crise commerciale, industrielle, financière, écor 
mique ; à laquelle s’ajoute un déplorable chôm 
général, chômage entraînant le manque de pain, 
cet aliment le plus élémentaire, et cela dans. 
monde entier. L : e 

Et dans le monde entier le Pape a des fils q 
souffrent. Dans le monde entier littéralement |; 
qu'aux régions missionnaires elles-mêmes se fon 
ressentir les effets de ce malaise général. -4 


Chniolalions apportées au Pape par les réponses à son app 


Mais au milieu de cette vision si pénible, c'est ui 
grande consolation pour le chef de la chrétienté : 
vôir et de constater comment, à son appel, à : 
voix, on a répondu par une véritable croisade . 
charité — comme on l’a si bien dit — et de secot 
et comment, de toutes les parties du monde on s* 
promptement, généreusement, largement, bien plus, 
chrétiennement dépensé (1). Le Pape se dit particu 
lièrement heureux et même quelque peu paternell 
ment fier de ce que, pour donner plus d’élan à 
mouvement de charité, soit intervenue si provide 
tielle et si opportune l'initiative du Sacré Gollè 
et de son doyen. [TEE 

Peut-être, il est vrai, et même sûrement, d’au- 
cuns n’ont pas manqué de dire et d’insinuer que 1 
Pape avait prononcé une bonne parole, laquelle: 
avait certainement fait du bien à ceux qui souffr 
mais sa parole aurait été plus efficace si elle a 
été précédée par des faits, C’est très vrai, le princi 
est vrai, solennellement vrai, tellement vrai qu 
cette loi de faire passer les faits avant les paroles le 
divin Maître à voulu lui-même obéir. Cœpit FT 

1 


el docere. = 


Remède au chômage par le travail. 


Mais grâce à Dieu, grâce à lui vraiment, uniq 
ment, son Vicaire a eu la possibilité de faire du 
bien, de faire un peu comme Dieu lui-même a fait 
de l’imiter en faisant lui aussi passér les faits ava h 
la parole. Et le Pape veut, de nouveau, en € 
moment, comme il l’a fait au début, adresser un 
regard aux chers ouvriers auxquels il est heureux: 
d’avoir pu, grâce à Dieu, non sans quelque gros 
sacrifice, 4 peut-être même en paraissant manger 


| 
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(x) Cf. D. C., t. 26, col. 963-1017. (Note de la DS Ci 


galément nécessaires et ne sont pas maintenant 
galement urgents. LÉ ; 
Mais il a vu l'urgence de donner du travail et 
à ceux qui de tous côtés lui en demandaient | 
vec une insistance vraiment émouvante ; c’étaient 
des requêtes qui lui venaient de pères de famille, 
+ grou d'ouvriers, et aussi des autorités civiles 
iques de tant de localités diverses. 

est vrai, comme il a dû le rappeler en com- 
int, le travail fait, lui aussi, de nombreuses 
es, mais c’est là la triste nécessité des choses 
humaines. * AU k 


. Les grandes consolations de 1931. 

_ En même temps que tant de sujets de tristesse et 
& tant d'événements graves, il faut — poursuit l’Au- 
- guste Pontife — rappeler aussi ‘les grandes conso- 
ions dont la main de Dieu Nous a comblés cette 


ÉR re $ PES | 
Le message radiophonique. 


_ Il pense tout d’abord à ce message radiophonique, 
ce moment où il eut l’indicible consolation de 
_ faire entendre sa voix aux plus lointains de ses fils 
et de recevoir immédiatement leur réponse ; comme 
s'ils eussent été réellement présents devant lui en 
Jui faisant savoir qu'ils avaient entendu la voix de 
Pierre, comme s'ils avaient été en sa présence même. 
RE Ÿ % 
La Commémoration de la « Rerum Novarum » 


Il song 


nge ensuite à la grande et solennelle commé- 
moration de la Rerum Novarum, à l’occasion de 
- laquelle la divine Providence lui a permis d’unir sa 
faible et pauvre voix à la grande voix de Léon XIII, 
de recueillir et fouiller sa lumière, en suivant le 
- sillon qu'il avait tracé, avec l’encyclique Quadrage- 
_ simO anno. > 

= : P 

La Constitution « Deus scientiarum »,. 


+ Plus tard, ce fut la constitution apostolique Deus 
scientiarum Dominus. Cés deux documents ont 
+trouvé partout un accueil cordial et affectucux. Ils 
ont donné lieu à l’expression de beaux sentiments 
de générosité, de reconnaissance et de bonne 
volonté, et ont fait naître pour le Pape, et pas seu- 
k lement pour le Pape, des promesses d’un noble 
1: avenir, telle une. future moisson de bien et de 
Ca vérité, de charité et de science, de chaleur et de 
 Jumière pour les âmes. Ce sont là les sources les 
plus vives et les plus bienfaisantes qu’on puisse 
maginer. 


ln Robert Bellarmin et Albert le Grand. 


1 _ Sa Sainteté veut ensuite rappeler que le grand 
… saint Robert Bellarmin a été proclamé Docteur de 
… l'Eglise ; Elle parle aussi — car Elle est à même de 
“ pouvoir l'affirmer — de la canonisation et de l’élé- 


ns 


US! : 
Ces de | 
| -neur, les deux protecteurs et promoteurs que le : % 


; seulement. tai 


_de fois, et aussi parce que les anges réapparaissant 


"138 


r de cette autre magnifique 4 


Tang 
lbert le 


ux Saints forment les deux gardes d’hon- 


Pape est vraiment heureux de rapprocher de sa. 
Deus scientiarum Dominus. #: % 


Contardo Ferrini et Glicerio Landriani. Ba 
« NH ES 


_ Il a été aussi heureux, et il l’est encore, même on 
4 U * 


| pensant aux épreuves subies par sa chère jeunesse ;son : 


cœur a été rempli d’une douce joie et d’une grande 
confiance en proclamant l’héroïcité des vertus de 
Contardo Ferrini et de Glicerio Landriani, Sûrement. 
il y a là des-gages du plus heureux avenir. Pate 


La paix. 


Le Saint-Père, malgré qu’on l’attende de lui, 
_ ne parlera pas sur la paix. de RL 

A ce moment, le Saint-Père déclare qu'il veutye 
terminer, cependant il ajoute qu’il ne peut conserver 
entièrement pour soi deux pensées, ou des pensées 
de deux ordres différents dont il va dire un mot 


#2 


Parce que ses prédécesseurs et lui-même 
en ont déjà souvent parlé. 


Beaucoup, certainement, se demanderont : le * 
Saint-Père n’aura-t-il pas une parole, ne serait-ce 
qu'une seule parole, pour la paix, pour le désarme- 
ment, pour la cessation ou la suspension des arme- 1 
ments, pour tous ces problèmes dont l'atmosphère 
est remplie et dont le monde entier est comme tout 
haletant ? LR 

Eh bien! non. Le Saint-Père ne veut pas la dire, 
cette parole. Il ne la dira pas, d’abord parce que 
ses. prédécesseurs et lui-même l'ont déjà dite tant 


\i 


au ciel de la Nativité la disent et la chantent. 


Parce que l'Enfant de Bethléem préche la paix. / 


Le Roi de la paix, lui, la Toute-Puissance désar- 
mée par son retour à la crèche de Bethléem, ne pro- 
mulgue-t-il pas celte charte de la paix P Et le pro-- F 
phète Isaïe lui-même ne l’avait-il pas augurée, 
longtemps d'avance, dans l'attente du béni Seigneur 
Jésus et dans l’expectative de la naissance du divin 
Enfant, lorsqu'il voyait les épées se changer en socs 
de charrues et l’entente paisible et cordiale des lions 
et des agneaux ? 

Oui, c’est là une parole pleine de paix : la paix 
des cœurs, la paix des âmes, la paix entre les créa-. 


‘tures capables de l’apprécier, d’en sentir à la fois 


le besoin, le devoir et le bienfait. Et c’est aussi 
l’autre paix, la paix extérieure, et l’organisation de 
cette paix, qui ne peut pas évidemment reposer sur 
des armes, mais sur des instruments de bien et de 


bonté. 


Parce que de ses enseignements 


on a liré des interprétations contraires el absurdes. 


Le Saint-Père ne la dira pas non plus, cette 
parole, pour une autre raison encore : parce qu'on 
a pu constater que de cette parole même on a fait 
tellement d'abus que c’est à croire qu’il n’est plus 
désormais possible de se prononcer sur ce sujet sans 
donner lieu aux interprétations les plus contraires 
et les plus absurdes. Et alors? Alors cette parole de 
paix deviendrait bientôt un nouveau motif de dis- 
corde et de divergences entre les hommes. 


: fin, le Saint-Père veut ajouter une dernière 
1 © remarque : au lieu de parler aux hommes de la 
aix et de la tranquillité, de bienveillance ‘et de 
ienfaisance mutuelles, il veut en parler uniquement 
Yeu : parce que les hommes n’entendent pas ou 
sont pas disposés à entendre. | 

_ Au milieu de tout ce malaise, sur quoi donc 
Vunanimité se fait-elle ? Il n’y a, hélas | que la 
solidarité et la communauté des épreuves, des 
peines, des souffrances. Hors de là, c’est, au con- 
traire, une course aux exclusives réciproques, une 
rivalité d'isolements, une concurrence de suspi- 
cions, on pourrait même dire d’intimidations, Et 
ainsi, nous assistons d'une part à cette souffrance 


à 


Ci 
énérale, et d'autre part à toutes sortes d’entre- 
“prises, qui sont sans issue, Entre temps, la guerre 
“# JA A, LA 9 A 
est déchaînée entre deux grands peuples d’Extrème- 


Orient. 
sf 


ae Le recours au ciel s'impose. 


-vérité, quand la terre se présente sous un 
et si vilain, si peu prometteur, et même si 
menaçant, le recours au ciel s'impose évidemment 
t impérieusement. 

_Geite évidence et cette nécessité devraient s’im- 


main de Dieu qui gouverne les choses humaines ? 

ui ne voit que cette souffrance universelle échappe 
mtervention humaine ? Il est donc vrai que les 
ments humains n’obéissent pas à la volonté 


ns des études intenses, {ous recherchant à qui 
mieux mieux la cause et les rémèdes de cette situa- 
| tion désastreuse et généralisée, Et pour ne rien 
obtenir : les remèdes s’évanouissent. 

Ce qui est plus douloureux, c'est qu’on n'aperçoit 
même pas la main de Dieu, qui est si visible, La 
‘pensée de Dieu n’y est plus. La lointaine Amérique 


a bien conservé, il est vrai, ce souvenir de Dieu, 


= 


des bienfaits impartis à- cet immense pays (allusion 
au Thanksgiving Day), et on n'a point manqué d'y 
” joindre avec raison un sentiment de gratitude pour 
ce que l'épreuve y a été moins grave qu'ailleurs. 
Mais qu'est-ce encore au milieu d’un malheur 
si universel ? 


ve 


: Ver _Sans le secours de Dieu, les diplomates, 
_ : les hommes d’État, les chefs des nations sont impuissants. 


Dans tout ce va-et-vient, dans toutes ces ren- 
contres, ces conférences, ces discussions, ces trac- 
tations, ces recherches, auxquelles prennent part 
tant d’éminentes personnalités, tant d'hommes 
remarquables, la pensée de Dieu est absente : telle- 
ment que Nous en venons à appréhender plus vive- 
x ment qu'après les avertissements déjà reçus le 
poïds de la toute-puissante justice de Dieu ne se 
” fasse sentir davantage encore : en fait, Dieu n'aurait 

autre chose à faire qu’à nous abandonner à nous- 

mêmes, pauvres humains, à nous laisser faire sans 
lui | Car, que peuvent-ils faire sans Dieu, tous les 
2 hommes tant qu'ils sont ? Que pourrait faire le 
monde entier, s’i oublie Dieu, s’il n’a pas recours 

à lui P C’est avec une formidable évidence, que se 
vérifie celte parole divine d'uñe infaillible et 
inconfusible vérité : Nisi Dominus aedificaverit 
domum, in vanum laboraverunt qui aedificant eam. 

Ea cité, la famille ne s’édifient et ne se soutiennent 
qu'avec le secours de Dieu. De là la nécessité 


mais plutôt pour remercier la divine Providence 


x 
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Jésus-Christ et de ses cardinaux, qu'il avait faits les 
porte-voix de ses désirs paternels. a a 
Cette participation a été on ne peut plus immense, 
- solennelle, efficace. ARLES És 
Maintenant, non pas pour donner un exempl 
mais uniquement pour s’unir à la catholicité to 
entière, le Saint-Père veut descendre dans la grande 
basilique des Apôtres et là, en son nom et au nom 
de sa famille tout entière, remercier Dieu de cet 
solennelle célébration et le remercier également — 
ce sera l'intention du Pape — de tous les bienfait 
àccordés au cours de cette année. Après avoir # 
remercié des bienfaits reçus, il faut aussi prier pour 
ceux dont on aura besoin durant l’année qui vient. : 
Aussi ne sera-ce pas seulement pour exprimer sa =. 
reconnaissance pour les dons de Dieu, mais aussi # 
pour prier et supplier afin d’être préservé de tous 
les dangers, de tous les maux dont nous menace la 
nouvelle année, malheureusement encore obscure et : 
anxieuse, que le Saint-Père célébrera la messe dans | 
la basilique vaticane. RD . 
C'est par la prière à Dieu, par la prière à Marie, 
au nom de Marie, qu’il veut terminer. Le Père com- = 
mun veut déposer tous ses fils aux pieds ou plutôt 
dans: le cœur de la Mère divine ; la prier et la sup-… 
plier de pourvoir avec son cœur de Mère, de Mère 
des hommes, parce que Mère de Dieu, à tous ces » 
besoins qui oppressent si lourdement, si gravement | 
la famille humaine. Qu'elle éloigne toutes les me- « 
naces, qu’elle fasse descendre sur la terre et sur. 
tant de pauvres esprits, et particulièrement sur. 
l'Eglise de Dieu, toutes les bénédictions, toutes les 
grâces dont ils ont tous besoin. ns 1 
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Annonce d'une encyclique. 


L'année dernière, parlant en cette même cir 
constance, à la veille du saint jour de Noël, le 
Saint-Père put faire aux Eminentissimes cardinaux 
la confidence d’une étrenne foute prête, d’une à 
étrenne de Noël qui était l’encyclique Casti Con- - 
nubii. Cette année, il est heureux de leur annoncer * 
aussi quelque chose de semblable, I1 à pu publier, + 
grâce à Dicu, une encyclique, pas très vaste, il est. 
vrai, sur le centenaire d'Ephèse, c’est-à-dire sur la 
divinité du Christ, sur la maternité de Marie, sur la : 
primauté de Pierre. Et dans cette encyclique ses * 
très chers fils, toutes les âmes pieuses, trouveront 
quelque pensée. s ne RE à 
Elle plaira, le Pape en a la douce assurance, et | 
l’on sentira qu’elle a été inspirée par le Seigneur. 
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Une fête avec Office et Messe propres. 


. Dans l’encyclique on verra que le Souverain Pon- 
life à voulu rappeler et recommander au monde 
entier l'Office et la Messe propres à 
Maternité de Marie. | 

Ce sera le monument liturgique du centenaire 
d’Ephèse, tandis que l’encyclique sera le monument 


: SAS 
"Off 
reront donc comme le monument liturgique ; ils 


O] t surtout come A6 dernier. mot de cette 


atit LS Rs D en ent Celle - qu'il a 
rée de tout son amour filial dans la gloire du 


mme l'expressio de notre supplication et de 
esp: rance, quand nos prières et nos espérances 
écs vers elle, comme vers la Mère de Dieu 
Mère, Et pour que — conclut Sa Sainteté 

4 ère «et notre très aimable Mère com- 
nence dès ce moment, ou plutôt ne commence pas 
intensifie, d’une “manière particulière sa fonc- 
aternelle à notre égard, qu'’elle-même obtienne 
ccomplissement des vœux paternels 
diction Apostolique l’Auguste Pontife 
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à re — le. ne ont de la 
que a reçu le corps diplomatique. Le 
nce du Saint-Siège, Mgr Macrrone, erche- 
e de Césarée en Palestin ine, a prononcé le 
cours suivant : | 

: ii \ 

ee a S. Exc. M# Maglione 


3 Le corps PAPAS me j'ai l'honneur d'être 
l'interprète, est heureux d'offrir à Votte Excellence, 
nom des souverains et chefs d’Etat qu'il repré- 
sente auprès de vous, et en son propre nom, les 
meilleurs et les plus ardents pour le 
onheur ef la par de la France. 


conséquences douloureuses de Ia crise économique. 


_ L'année qui s'en va n'emporte point avec elle les 
ifficultés qui, dès ses débuts, causaient tant de 
réoccupations aux peuples et à leurs gouverne- 
ments. Le malaise économique m'a fait, au contraire, 
que: s'étendre et s’aggraver. Il éprouve durement 
outes les nations. Il frappe toutes les classes, sur- 
tout celles — ce sont les plus nombreuses — qui 
- demandent leur pain au travail de chaque jour et 
Je voient manquer de plus en plus. Crise écono- 
.mique, dont il faut craindre les conséquences dou- 
loureuses même dans l’ordre moral et social. 
Gependant, si nous sommes dans l'anxiété, nous 
e perdons pas confiance. La gravité même de la 
crise donne à fous un plus grand courage pour la 
combattre ; elle leur inspire une activité plus 
intense ; elle les dispose à consentir les sacrifices 
… nécessaires ; elle les excite à joindre leurs efforts en 
- vue de conjurer le péril commun. 


A8 TS 


(1) Cf. D. C:, t. 7, col. 57-58 ; t. 9, col. 87-89 ; t. 17, 

ol 91-73; t. 13, col. 181-182 ; t: 15, col. 13r-133 ; 
“t."x7, col. 67-68; t. x9, col. 73-74 ; t. 21, col. 78-74 ; 
"4. 23, col. 79-80 ; t. 25, col. 67-69. 


ha 


et la | Messe 4%. ke Maternité de Marie de- | Ê 


ils resteront + poursuit le Saint-Père — 


adresse aux assistants et à toutes leurs 


Lagréer les vœux, chaleureux cet sincères, que nous #4 
Je 


indispensable et première cnndifion 
du rétablissement de l'équilibre. 


Chacun oi qu'il est nécessaire de prendre des 
mesures spéciales en faveur de la classe des travail- 
leurs, — de consolider la paix, indispensable et pre- 
mière condition du rétablissement, de l’équilibre : 
économique, — de réduire les. dépenses publiques … 
aux proportions strictement exigées par l’adminis- 
tration des services de l'Etat ét par la juste et légi- 
time préoccupation de sauvegarder la sécurité natio- 
nale, — d ’intensifier enfin la collaboration interne 
tionale. 


& 
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La France au premier rang | 
parmi les reconstructeurs de l’économie mondiale. 


x 


Grâce à ses ressources et à son esprit nes . 
ment laborieux, la France surmonte si ie 
ment la crise qu ’eélle semble en être à peine touchée . 
Mais, tout en pensant d’abord, comme il est natu 
et normal de le. faire, à ses propres intérêts, elle c PEN 
très sensible à la solidarité qui unit les nations, Elle % 
veut une politique de collaboration, indispensable” 
pour assurer la paix, au service de laquelle, derniè- 
rement encore, elle mettait sa puissante n 
Nous ne doutons donc point qu’elle ne reste au pre- 
mier rang parmi les reconstructeurs de l'économie 
mondiale. ie 

Dieu veuille accorder à la coopération de vôtre 
gouvernement et des nôtres une abondante fécon-. 
dité : Dieu veuille vous donner la joie, Monsieur le 
Président, de voir votre pays et aussi, comme VOL x 
le désirez sans aucun doute, toutes les autres nations 
s’acheminer, au cours de l’année nouvelle, vers un ds: *e 
complet rétablissement économique, vers une. plus 
grande prospérité matérielle et morale. is 

Avec ce souhaït, Monsieur le Président, veuillez ce 


A 


formons pour votre conservation et votre félicité per- 
sonnélles. x: 
= 9° Réponse de M. P. Doumer 
Le président de la République a répondu: 
Movsœur LE Nonce, us 
Je salue les membres du corps diplomatique dont 
Votre Excellence s’est faite l’éloquent interprète. Les 
vœux, qu’au nom des souverains et Chéfs d'Etat et 
en leur nom personnel, ils viennent d'exprimer 
pour la France, m'ont d'autant plus touché que 
c'est pour moi la première occasion de les recevoir 
au seuil d’une année nouvelle. Les considérations 
dont ils sont accompagnés m'ont paru particuliè- 
rement jusies et opporiunes, car les premiers mois 
de l'année 1932 s'annoncent comme une période 


de durs sacrifices pour les peuples et de graves res- 
ponsabilités pour les gouvernements. 


Ampleur exceptionnelle de Ta crise. 


Une crise économique d’une ampleur exception- 
nelle s’est aäbattue sur le monde, atteignant à des 
degrés divers tous les pays. C’est la déplorable con- 
séquence du long et douloureux conflit qui a désolé 
l’Europe, détruisant une part importante de ses 
richesses ét bouleversant l’économie générale. 

Si cette communauté dans l'infortune pouvait 
convaincre les nations de la solidarité toujours plus 
étroite de leurs intérêts, et les amener à pratiquer, 
avec toutes leurs conséquences, une politique d'’en- 


et de soutien mutuels, le monde verrait d’un 
grand mal résulter un grand bien et l’avenir appa- 
raître sous des perspectives sereines. 

ASS 
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rance, fidèle à ses traditions, est prête à collaborer. 


} Ainsi que vous en avez affirmé la certitude, ce 
= dont je vous remercié, la France, fidèle à ses tra- 
_ dilions et aux sentiments qui l’animent à l'égard 

de tous les peuples, se tient prête, comme elle en 
| déjà donné de nombreuses et irrécusables preuves, 
à collaborer activement aux mesures d’où l’on peut 
‘attendre un soulagement des maux qui frappent 
l'humanité. Son concours à cette entreprise com- 
mune n’aura d’autres limites que le légitime souci 


| fices à consentir ne risqueront pas de compromettre. 

ÿ | équilibre qui est un précieux gage de paix. 
J'ai à peine besoin d'ajouter que, par ses institu- 
is, Comme par ses lois, la France se préoccupe! 
nstamment de la situation des hommes dont le 
labeur quotidien est une saine mais sévère condi- 
4 _ d'existence et que toute crise économique 
_ touche profondément. 


A 
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Les véritables intentions de la France 
EE doivent être comprises à l’étranger. 


T Il est à souhaiter que ces généreuses et sincères 
dispositions soient comprises et appréciées à leur 
valeur dans les autres pays, car le doute, à cet 
égard, arrêterait les meilleurs élans et ne pourrait 
que retarder les décisions nécessaires, Aux éminents 
représentants à Paris des Puissances étrangères, il 
_ appartient d'éclairer leur gouvernement et leur opi- 
nion publique sur les véritables intent‘ons de la 
ance. Je suis d’ailleurs convaincu qu'ils n’ont 
jamais failli à cette tâche essentielle. 
| Seul un grand effort commun, fondé sur une 
_ confiance réciproque, et entraînant la reprise pro- 
4. gressive d’un mouvement d'échanges sagement pro- 
_ .portionné et organisé, peut faire espérer un terme 
; à l'épreuve matérielle et morale que nous 


prochain à 
traversons, 


… Dans cet espoir, et ‘en vous remerciant des vœux 
vous avez bien voulu 


à les représentants sont présents, et pour le bonheur 
_ de leurs nations respectives. 


111 — À BERLIN 
Les vœux du corps diplomatique 
ne au président Hindenburg 
ne 1° Discours de S. Exc. M“ Orsenigo 


fe À er Cp . 4 0 + 
Xe Le 1° janvier 1952, le président du Reich a 
reçu le corps diplomatique. Le nonce du 
Saint-Siège, Mor Cesare Orsenigo, archevêque 
de Ptolemaïs de Libye, a prononcé le discours 
suivant : 


Vœux pour toutes les nations : la collaboration. 


Mowseur LE PRÉSIDENT, 


Le corps diplomatique accrédité auprès de l'Em- 
pire allemand se réjouit toujours sincèrement du 
retour de ce jour, qui lui donne le grand honneur 


e sa propre slabilité et la garantie que les sacri-_ 


VAR 


œux 

bouche de son doyen. < 
Excellence, l’année qui vient de s’écouler 
sans aucun doute une des plus difficiles et des 
dures pour tous les peuples, mais elle l’a été d’ 
façon toute spéciale pour votre peuple allemand. 
Une énorme crise économique et le fléau 
chômage, qui lui fait un douloureux cortège, o: 
frappé toutes les nations civilisées, sans épargne 
celles qui furent autrefois les plus florissantes. 
C'est uniquement grâce à la forte conscience 
civique et patriotique des peuples et à la sage et 
énergique politique des gouvernements qu’on doit, 
d’avoir pu maîtriser, par des effort quotidiens, 
catastrophe qui menaçait de tout entraîner. 
Dans les desseins de la Providence, pourtant, cette, 
dure éprouve a eu sans doute aussi sa mission 
d’avertissement, Elle a révélé au monde entier, avec. 
une éloquence tragique, combien étroits et indis 
solubles sont aujourd’hui les liens économiques qui. 
unissent les peuples entre eux, liens si étroits. 
que le bien-être d’une nation, qu’elle soit vaincu 
ou victorieuse, n’est désormais plus concevable qu 
dans le cadre d’une certain bien-être mondial, lien 
si indissolubles que la ruine même d’une seul 
_ grande nation aurait aujourd’hui, inévitablement, 
un contre-coup sur beaucoup d’autres. Instruits e 
mis en garde par un tel danger, tous les peupl 
ont enfin compris la nécessité d’une entente sincè 
et universelle qu'ils implorent ardemment. : 
Avec un espoir poussé jusqu’au paroxysme ils 
tournent tous vers la nouvelle année, et plus d’ 
y voit déjà le commencement d’une nouvelle périodi 
de la civilisation où le progrès de la morale entre 
nations rendra inutiles tous les préparatifs de guerre 
_ Toutes ces belles espérances seront-elles encore un: 
fois trompées ? Partisans infatigables de la paix, en. 
vertu de notre mission diplomatique même, nous 
aimons à partager cet optimisme des peuples. Con: 
sciemment, nous voulons croire que la préoccupa- 
tion du bien-être de l'humanité prévaudra par ses 
forces spirituelles sur le souci des intérêts de chaque 
nation en particulier. $ 
Nous avons le sentiment que les régents des 
peuples, s'inspirant des hauts idéals de justice et dé 
charité auxquels est, en effet, toujours liée toute 
sage politique, arriveront à s’accorder dans une 
solidarité si généreuse et si sincère qu'elle sera non 
seulement la base d'une nouvelle prospérité met 


de n 


Fe 


e 


mique universelle, mais surtout le gage d’un comple 
et définitif rapprochement des peuples. 


Vœux spéciaux pour l'Allemagne, 


Monsieur le Président d'Empire, à ces vœux qui 
sont les nôtres et qui visent le bien-être de toutes! 
les nations, nous ajoutons volontiers un vœu spécial 
pour votre chère nation. 3 : 
… L'Allemagne a été durement frappée par la crise 
économique, Mais tout cela n’a pu abattre ni 1 
force de sa volonté ni son courage. Nous souha 
tons que ses durs efforts soient bientôt couronnés 
de succès. ë ne | 

Nous serions tous heureux que dans le rétablis- | 
sement du bien-être général l'Allemagne fût la pre? 
mière à retrouver le chemin qui ramènera les | 
nations à leur ancienne prospérité économique, 

Acceptez, Monsieur le Président d'Empire, avec 
nos vœux, les souhaits les plus sincères que, au nom | 


aussi des chefs de nos Etats,.nous adressons à votre | 
personne vénérable, ; 20 | 
PE | 


i aussi 


ée, les vœux du corps diplomatique pour l'avenir 


 L’effort de résistance de l'Allemagne. 
k =" re Pia crise. | 

Vous avez caractérisé en des paroles impression- 
tes les difficultés effroyables dans lesquelles tous 
peuples et surtout nous autres Allemands ont à se 
Hree. Re NE 

Uné crise sans précédent à ébranlé toute l’écono- 
mondiale et frappé l'Allemagne de la façon la 
s cruelle. Toutes les branches de notre économie 
ssent, des millions de nos compatriotes, en 
dépit de leur capacité et de leur volonté de travail, 
oient ravir les éléments fondamentaux de leur 


les parties de la population qui ne sont 
Joint condamnées à chômer subissent l'effet de la 
plus lourde dépression matérielle et morale. 

is c’est avec une satisfaction reconnaissante que 
uis confirmer ici l'affirmation que vous avez 
ise, en déclarant que cette sévère détresse n’a pu 


lonté ni son courage. C’est ce qui a permis au 
vernement de l'Allemagne de déployer la plus 
me énergie pour préserver le peuple et l'Etat 
a catastrophe. - 5e eat 
L'Allemagne a dû prendre des ‘mesures d’un carac- 
re exceptionnel, d’une portée radicale, qui im- 


t dans le sentiment profond d’un patriotisme 
uébranlé que le peuple entier a assumé ces sacri- 
ces. < 3 


écessité de la collaboration entre nations. 


… Mais les efforts les plus énergiques de ce peuple 
seul ne constituent pas à eux seuls un moyen suffi- 
sant pour résoudre une situation critique. 


ous avez souligné combien étroits sont les liens qui 
‘rattachent le bien-être de chaque nation à celui des 
“autres pays. Les sérieux événements de l’année der- 
“ nière ont fait apparaître cette vérité de la façon la 
plus frappante aux yeux du monde entier. Il faut, 
dès à présent, traduire sans retard cette constata- 
on dans la pratique, si l’on veut frayer, pendant 
u’il en est temps encore, une voie pouvant nous 
… sortir de la détresse actuelle. : 

… Par une coopération intelligente entre les gouver- 
_ nements, il faut trouver des solutions qui tiennent 
compte de l’inexorable réalité et qui soient aptes à 
cd rétablir l’économie et les finances du monde. 

Er 


z Désarmement et égalité de droit. 


Parallèlement à ce devoir, il en est un auire que 
+ l’année nouvelle impose avec non moins d’urgence 
L et dont vous avez souhaité, en si beaux termes, la 
+ réalisation comme étant l’objectif même de l’ardente 


aspiration des peuples. 
- Parmi ceux-ci, il n’en est pas 


D, C:, 5gÿ — x 


un qui puisse 


| cel 
se £ É . | soulévés par la perspective du désarmement fussent 
Moi aussi je me réjouis de pouvoir accepter | 
jourd’hui de nouveau, au commencement de cette 


RE F MESSE . . 3. 
_ peuple allemand. Je vous remercie sincèrement. 


Hindenburg, 


enlever au peuple allemand ni la force de sa 


ent à tout Allemand les plus lourds sacrifices. Et- 


Avec infiniment de raison, Monsieur le Nonce, 


Age VERT AN AN VEN ; PNR NT VS 
plus sincèrement et plus ardemment que … 
e allemand la fin des armements belliqueux. ; 
erait désastreux pour l’humanité — et c’est pour 
a qu'il ne saurait en être ainsi — que les espoirs 


encore une fois déçus. Mais on ne peut admettre 
non plus pour l'avenir aucune différenciation des 
droits entre les peuples, si l’on veut vraiment réta 
blir la confiance qui constitue la base de toutes les 
relations internationales. ci . Re 

Puisse ce nouvel an nous apporter enfin pour . 
toutes ces questions décisives des actes libérateurs | 
Que les gouvernements réussissent à s'entendre dans M 
une solidarité confiante et juste pour mener les 
nations de l’obscurité actuelle vers un avenir plus 
lumineux donnant au monde la pacification défini- 
tive! Me sachant uni avec vous par ces espérances 
je vous adresse, à vous Monsieur le Nonce, et à 
vous, Messieurs, comme à vos chefs d'Etat, vos 
gouvernements et vos nations, au nom du peuple 
allemand et en mon nom propre, mes meilleurs 
vœux de nouvel an. rs 


URSS 
£ La 


Message du président von Hindenburg 4 


à ps Peu, 
Au soir du 3r décembre, le maréchal von 
président de l’Empire, avait 
envoyé par radio un message qui a été repro- 
duit dans la Koelnische Zeitung (1. 1. 32, 
n° 1) et que nous traduisons : AR 
HOMMES ALLEMANDS et FEMMES ALLEMANDES | GA 
Le titre de ma fonction de président d'Empire . 
et le fait que, très chargé d’années, j'ai vécu une 
période relativement considérable de l’histoire de 
l'Allemagne, me font croire que je suis autorisé 
à vous adresser aujourd’hui quelques paroles, peu 
nombreuses mais sincères, pour vous aider à porter | 

la détresse actuelle, 24 


f 
Esprit de sacrifice et patience du peuple allemand. 
J'ai pleine conscience des énormes sacrifices de- 
mandés à chacun d’entre nous afin que nous puis- 
sions essayer de surmonter la crise actuelle par 

nos propres forces. 

Le peuple allemand mérite des remerciements 
‘sincères et une haute reconnaissance pour l'esprit 
de sacrifice dont il a fait preuve jusqu'ici et pour 
la patience avec laquelle il a porté toutes les souf- : … 


| frances et tous les fardeaux en reconnaissant leur 


dure nécessité. Voilà la première chose que nous 
voulions dire, 


Désarmement et sécurité. 


Mais la grandeur des sacrifices que nous sup- 


| portons justifie également que nous demandions à 


l'étranger de ne pas s'opposer à notre guérison en 
exigeant des prestations impossibles. Dans la ques- 
tion du désarmement également on ne peut pas 
priver l'Allemagne de son bon droit. Notre droit 
à une sécurité égale est si clair qu’on ne peut le 
combattre. 


La leçon de Tannenberg. 


Sans le vouloir, je pense à Tannenberg. À ce 
moment-là, notre situation était aussi difficile. Il 
fallait prendre des décisions très risquées, exiger 
beaucoup des troupes pour s'assurer dans la mesure 
du possible la certitude du succès, 


+ 


Message du général Groener, ministre de la Rechswehr 


Ja responsabilité d'employer les forces qui nous sont 


atrie et la foi en nous-mêmes nous tinrent for- 


e plusieurs jours la décision tourna en notre 


Nécessité de l'union. 
$ Aujourd'hui encore, à un moment grave, je fais 


un appel à toute l’Allemagne pour demander la 


même constante unilé qui sait résister aux Coups du 
sort. or 

Sans crainte, marchons la main dans Ja main vers 
avenir gros de soucis. Que personne ne se laisse 
jatire par le découragement, mais que chacun con- 


“serve. la foi inébranlable dans l'avenir de la patrie. 


jeu a déjà souvent sauvé l'Allemagne de la détresse 
profonde. Il ne nous abandonnera pas non plus en 
ce jour. sé 

n ñ maintenant, je souhaite à tout le peuple alle- 
son ensemble et à chaque Allemand en 
de tout cœur une nouvelle année 


2 


à 


oikszeitung (1. 1. 32, 


me onnons la traduction : 


e sort de l'Allemagne est dans nos mains. L'évo- 
lution souhaitée ne se produira pas par je ne sais 


données. - 
Au seuil du nouvel an, il faut que chacun prenne 
conscience du sens spécial de cette responsabilité. 


Car les décisions importantes qui seront prises cette 
 amnée pour l’avenir de l'Allemagne dépendent, dans 
Ja mesure la plus haute, de ce que le peuple alle- 


rand ou bien se laissera bercer par les illusions ou 
bien conservera le sens raisonnable de ce qui est 


nécessaire et de ce qui peut être atteint. 


Deux illusions à éviter. 


Avant tout je voudrais nous mettre en garde 
contré deux illusions : 

Il n'y a pas de solution brevetée qui pourra nous 
délivrer de la crise actuelle. De quelque côté qu'il 
soit, aucun gouvernement ne peut enlever à l’indi- 
vidu les soucis de l'existence économique. Il n’y a 
pas non plus une solution des questions infiniment 
difficiles de la politique extérieure qui n’ait sa base 
dans la propre force de l’Allemagne. 


(x) Le même jour, le président avait adressé à l'armée 
le messige suivant : « À l'occasion du nouvel an, j’envoie 
mes meilleurs vœux à l’armée et à la flotte. Fidèle à la 
Constitution jurée, ohbéissant aux autorités légitimes, sans 
se laisser égarer par les luttes de partis, la Reichswebr 
continuera en celte nouvelle année de servir les antiques 
idéals de l’armée allemande. » 


| berce autant d'illusi 


ment unis, de telle sorte qu'après une chaude lutte . 


| rieure à la lutte que 


défense par un lourd et un constant labeur. 


politique. 


: « Troisième Empire ». 


| visent des buts lointains et qu'ils expliquent c 


| l'histoire du peuple allemand ne doit pas s’aban- 


ne 


pourrait séparer le p 
générale. 3 
Ce qui importe, 


c’est de fournir la force int 
le chancelier d’Empire Brü- 
ning a ouverte, avec toute la puissance et la 
ponsabilité de sa propre personnalité, pour Je. 
blissement de la liberté économique de l’Alleme 
et pour le droit indéniable de la liberté de notr 


Il ne faut pas que cette force intérieure dispa- 
raisse par suite des désillusions de désirs trompés,, 
qui n'étaient pas restés sur le terrain de la réalité 


Le « Troisième Empire ».. 


Des millions d’Allemands espèrent de ce nouveïs 
an la réalisation des désirs qu’ils renferment en 
la notion de :« Troisième Empire ». $ 

Les hérauts de ce but n’ont pas réussi à domners 
une forme concrète à leur rêve de renouvellemen 


Espérances et projets de toutes sortes forment 
un tissu autour du but fabuleux et nourrissent 
l'illusion que la misère qui pèse sur le peup 
d'Allemagne s’évanouira avec l'établissement de : 


Certes, je puis comprendre que des esprits act 


buts par le mythe d’une nouvelle époque histo- . 
rique. AE 5 
Mais celui qui veut intervenir activement dan 


donner aux rèves du romantisme. A 
II faut qu’en tout temps et en toute circonstance 


il ait l’idée bien claire que seul le chemin indig 
par la Constitution et la loi peuvent fonder la jus-. 
lesse de son activité. . : = 

Le chemin où s’engagera le peuple allemand pen-: 
dant le nouvel an ne devra pas être un chemin. 
d'illusions. Or, pour cela il faut reconnaître en 
premier lieu que projets et actions me pourront. 
aboutir à une réalité que lorsqu'ils aboutiront à 
une reconnaissance sans réserve de l'autorité de. 
l'Etat. Bien. au-dessus des désirs et des objecti 
de parti se trouve la notion absolue de l'Etat. 


Le rôle de la « Wehrmacht » et des fonctionnaires. | 


Le rôle le plus important de la Wehrmacht est! 
d’être le symbole de cette notion. Elle a rempli ce. 
rôle dans les années qui viennent de s’écouler. De. 
l'officier le plus haut en grade jusqu’à la plus. 
jeune recrue, la Reischswehr doit avoir conscience, 
au nouvel an, que l'attitude de chacun doit. 
être l'expression du service à rendre à l'Etat el 
au peuple, 2e PRES 
voilà également son honneur. 


Voilà son devoir, 
De la même façon, les fonctionnaires doivent 


chercher leur devoir dans la notion de service à 
rendre à l'Etat. Aux jours où plus qu’autrefois 
les forces les plus diverses se bousculent pour s’em- * 
parer de la direction de l'Etat, l’autorité dépend | 
plus que jamais de l’autorité de son corps de 
fonelionnaires. Il faut, car c’est une question d'’exis-. 
tence pour l'Etat, que le fonctionnaire serve l'Etat | 
et non pas les intérêts de parti ou de l'individu.” 
Le devoir du gouvernement d'assurer la tran 
quillité et l’ordre à l’intérieur a imposé une dimi-. 
nution considérable de l'activité politique libre 
Pour atteindre leur but, ces décrets doivent être.) 


t ujours entièrement observé ce “point. de- rés AAPEES 


fin de ï ’année, je puis affirmer qu il est 
réaliser très énergiquement sa volonté d’as- 

3! AE CREER ner et ne des décrets 
’ a 


S ou. Aout mettre en œuvre en Her 
graves décisions de politique sRiéieure puissent 
éployer librement. 


Pas d'esprit de parti. 


ais pour cela il est avant tout nécessaire de ne 
s introduire dans tous les domaines où la colla- 
n est nécessaire l'opposition de parti. Il ne 


pas de politique dans l’école, dans le stade spor- 
| dans les lieux qui servent à l’éducation reli- 
use ou au développement culturel du peuple. Il 
s faut en Allemagne des hommes qui n’usent pas. 
forces dans la lutte intérieure des partis, mais 
épensent cette force entièrement en faveur des 
sort de la 


rand £  . ue one GE 


est dans ce sens ‘que je m'adresse aussi à 


re, l’Etat me cesse pas de vous avertir de ne 
perdre le sens de la grave réalité. C’est une 
de ingrate dans les jours de détresse. Celui qui 
est conscient de la part de responsabilité qui échoit 
chacun pour l'avenir de l'Allemagne, sait que ce 


n’e 


est pas en premier lieu le rôle de l'Etat d’être 
ttrayant mais d’éduquer. Education enseignant le 
respect de Dieu, l'estime du travail désintéressé 
our la mation, Jl’obéissance envers les chefs et iles 
ois, l’amour de la patrie. Education enseignant à 
devenir de rudes combattants dans la vie de chaque 
our et dans les heures critiques de da patrie. En 
e sens je dis à tous les Allemands: 
se sl en cette nouvelle année. 


pe d'Adol Hitler, chef du parti national-socialiste 
fr 39) 


5 ES Hrrrxr, le chef du parti ouvrier 
_national-socialiste, a adressé le 1% janvier un 
appel à ses partisans que publie la Koelnische 
Zeitung (x. 1. 32, m° 1), et où il dit notam- 


ment : 


_ L'Allemagne est sur Je point de devenir, avec une 
grande rapidité, nationale-socialiste. 


Les progrès du national-socialisme. 


Le +14 septembre 1930, notre parti comptait 
03.000 membres, le 1% janvier 1932 il a dépassé 
ne, 800 000. 


| nous : avons largement dépassé les 300.000. Le total 
’est | de nos partisans dépasse déjà les 15 millions. 
tes n'ait pas g- 


de milliers d'années, ne s’accomplit souvent qu’ une. 


Je ne désire rien d'’illégal de votre part, je n’exig 


… la jeunesse. En face -de l'attrait des idéals enthou- | nous aurons aujourd’hui 


D 
ombal 100 000. FRE re Po 


Le monde s’avance vers une décision qui, au cOUrS 


fois. Si mesquins et si myopes sont les partis 
bourgeois, qu’ils ne reconnaissent même pas aujour- 
d’ or encore dans le bolchevisme la destruction de 
toute civilisation pue . 6 


Danger “ holchevisine. 


SE dre mouvement national- “socialiste, 
contrepoids au marxisme, venait aujourd’hui à D 
paraître, l'Allemagne serait demain bolcheviste. Le 
sort lui-même veut que l'horizon soit -clair. | 

La parole de la Bible qui admet qu’on soit chaud 
ou froid, mais non pas tiède, nous la voyons s'ac- 
complir dans notre peuple. 

Les partis de milieu sont mis en pièces et ue ee 
SRRrR er % 


:- Consignes pour 1932. 
Je répète ce que je vous demandais l’an pass 


rien qui mette votre conscience en conflit avec la 
loi, mais je veux que vous me suiviez fidèlement 
sur la route autorisée par la loi et que me prescriven 
ma conscience et mon jugement: je veux que vou 
lez votre sort au mien. Passer de 7 hommes à 
15 millions était plus difficile que de passer. de 
15 millions à la nation allemande tout entière. 
Puisque nous avons eu déjà le courage d’avoir 
foi en notre dessein gigantesque et en sa réalisation, ce 
le courage de choisir, 

comme des chevaliers sans peur et sans reproche, la es 
route qui mène, à travers Jl’enfer, la mort -et les sk 
démons, à la victoire et à Ja liberté, Nous voulons 
entrer dans cette année comme des lutteurs, POUF ae 
en sortir en triomphateurs. FO Êe 


Déclaration de M5 L. Kaas, président du Centre 


La Koelnische Volhszeitung (x. 1. 32, n° 1) 
a publié la déclaration de Mgr L. Kaas que 
nous traduisons in exlenso : 


La direction politique de l'Allemagne livre la. 


lutte la plus lourde et la plus décisive qu'elle ait eu. 


À soutenir sur le front de la politique extérieure 
depuis Ja révolution. 

Avec un dévouement héroïque, avec une pru- 
dence exemplaire, avec une expérience reconnue, le 
chancelier de l’Empire allemand poursuit la marche 
difficile que lui indiquent son office et son devoir. 

Le résultat de cette lutte fixera pour longtemps 
le sort allemand; il signifiera progrès ou rechule, 
montée ou descente, commencement de liberté ou 
renforcement de chaînes. 

Tout homme qui pense non pas à soi, mais au 
bien-être de tout l’ensemble du peuple, se rend 
compte dans cette situation de la relativité et du 
peu d'importance des différences et des oppositions 
de politique de parti, et c’est la force de groupe- 
ment et non pas la désunion et la division qui doit 
commander à l’heure présente. 

Nous espérons et nous souhaitons ardemment que 


ont entravé et paralysé la! volonté du peuple de 
s'unir et de se grouper. | 

es D' Lupwic Kaas, 

ÿ président du parti du Centre allemand. 


JV — À LONDRES 


Télégramme du roi George V 


Le roi George V a adressé aux habitants de 
Pres un télégrarime que reproduit le Times 
(2. 1. 32) et que nous traduisons : 


_ Au Très honorable Lord Maire de Londres, Man- 
sion House, Londres. 

Le message de nouvel an que vous avez. envoyé de 
Ja part des “citoyens de Londres m’a causé beaucoup 
de joie, et je vous remercie pour les bons vœux que 
es vous retourne de tout cœur. : 
Mu Je suis profondément touché, Monsieur le Lord 
ire, des aimables allusions que vous y faites à la 
eine et à ma famille. 

ns es vivons-en des temps où les difficultés s’accu- 
k  mulent, mais, pendant les jours anxieux que nous 
avons traversés, le courage, la résolution et les sacri- 
fices de toutes les classes pour restaurer les fortunes 
_ de notre cher pays m'ont rempli d’ admiration. 
C’est dans un esprit de confiance que j’envoie mes 
| LP aux citoyens de Londres, en priant que, 
sous la direction divine, l’année suivante apporte la 
_ lumière de l’espoir, la force d’une union active et 
É. une prospérité renouvelée pour notre pays. 


GroncE RE 


| Masges de M. R. MacDonald, premier ministre 


_ Le premier ministre de la Grande-Bretagne 
a publié à l’occasion du nouvel an le message 
suivant, reproduit dans le Times du 1% jan- 
… vier 1932 et que nous traduisons : 


L’année qui vient de finir n’a pas été une de celles 

que l’on se plaît à conserver dans sa mémoire. 
_ Elle a été une année de crise et de rudes luttes 
pesant lourdement sur toutes les parties de la col- 
lectivité pour éviter que la crise ne tourne en cata- 
strophe. 

Je crains que dans plus d’une famille, en la fête 
ds de Noël, la rigueur des temps actuels ne se soit fait 
1 cruellement sentir. 

Il y a pourtant un point lumineux qui distingue 
l’année passée : la façon résolue et galante avec 

. : laquelle la grande masse du peuple a reconnu les 
| difficultés qui menaçaient le pays et s’est unie pour 
y faire face. La tâche qui incombe à nous tous est 

de garder vivant cet esprit ours ce que nous 

# ayons atteint des jours meilleurs, 

Le gouvernement pour l’année nouvelle est résolu 
à agir d’une manière digne de la confiance qui lui 
a été si librement donnée. 

J'espère que la nation appréciera les difficultés et 
la complexité des problèmes que nous avons à 
résoudre et qu’elle continuera de nous prêter son 
appui intelligent. 


Le même journal (x. x. 32) publie un autre 
message spécial de M. MacDonald, adressé à 
la Presse Association : 


1932 donnera aux nations une nouvelle occasion 
de poser de nouvelles bases solides et d'établir de 


ea pa At 
\ IN Actuelle, jugule Le forces qui jusqu’ ici | 


ficile de ue la m de guerre 
une mentalité fraternelle et familiale ; 4. peuple 
montrera peut-être craintif en face es nouvell 
conceptions de sécurité et de bien-être qu'il aura à 
envisager. Il peut avoir peur d'envisager et de 
vaincre une des premières conséquences, mais, 
sachons-le, il n’y a pas d'autre allernative que celle- 
ci : ou l’année 1932 sera marquée par une. politique à 
éclairée ou bien elle sera le point de départ de la. 
destruction de notre civilisation, de l’abaissement de 
notre pays et de la ruine de l’ordre et de l'autorité 
dans le monde. ; 

Au lieu de souhaiter au peuple un heureux nouvel 
an, je lui souhaite un énergique nouvel an, un 
nouvel an de vigilance attentive, de jugement sain 
et d’action magistrale, un nouvel an de collaboration 
internationale, car seuls l’entr'aide et l'accord mu- 
tuels peuvent chasser au cours\de 1932 les ee À 
qui en assombrissent le commencement. de 


VI ACLA HAYE 5) 
Vœux de la reine Wilhelmine 
La reine Wilhelmine a exprimé ses vœux. de | 


nouvel an en un message que publie le Tijd 
(28. 12. 31) et que nous traduisons : 24% 


JEU. 


La misère matérielle et spirituelle s’est beaucoup 
accrue. Bien des choses nous dépriment, menacent. 
la joie de vivre en nous tous, et la conviction es 
plus forte que jamais que nous ne pouvons pas 
surmonter tout cela par nos propres forces. 


Message joyeux de la fête de Noël. 


Heureusement la fêle de Noël nous apporte un. 
message plus joyeux. À 

Car la fête de Noël est inséparablement liée à nos 
luttes et à nos souffrances, elle donne satisfaction. 
à tout ce qui nous manque. Elle transporte le 
centre de nos peines et de nos préoccupations en. 
Celui qui nous parle de rédemption et de conso- 
lation, elle met l'accent de ces peines et de ces 
préoccupations sur Son amour. : 

Noël nous apporte quelque chose de nouveau, une 
force supérieute, il évs.'e eu nous cette frere: el nous 
px rend à supporter ce que sans Celle force nous ne. 
pourrions pas porter. 

Sur le monde plongé dans la peine, da nuit de 
Noël descend, l'amour de Dieu vient à notre ren- 
contre, nous illumine, et Dieu nous présente ses : 
dons splendides. Emmanuel descend dans la vallée 
profonde de notre tristesse. 1 


Message d'aone \ i 
« La lumière luit dans les ténèbres et les ténèbres | 
ne l'ont point étouffée.. » L'amour du Christ 


rayonne à travers les ombres de ces temps et son 1 
amour. se montrera plus fort que l'obscurité. 4 

Nous chantons « Douce nuit, sainte nuit ». Son 
amour adoucit notre âme. Là où il domine, l’in- : 
quiétude disparaît, elle qui prive, de nos jours, beau- | 
coup d’hommes de la paix intérieure. Il nous con- | 
duit vers celte demeure de notre âme où tout est en |. 
harmonie avec ce qu’il y a de micux et de plus | 
profond dans notre nature. Cet amour apprend à 
prier, prier de telle manière que Dieu puisse nous | 
exaucer: à soumettre nos propres désirs et nos volon- - 
tés à la haute volonté de Dieu, à la faire nojre et à 2 


“ ( Us 
; à de nous person 
algré toutes les tempêtes et les tentations qui nous 
lent en ce monde se dirige tranquillement vers 
erfection, et pour lequel, afin qu'il se réalise, 
mmanuel a pris notre nature. É RE 


aies 
VE » 
ra é poi 


< Message de vie. : 
F SX ee Free 
l nous communique sa vie. Comme au prin- 
mps, le monde de la flore à son réveil nous fait 

empler le miracle de la naissance d’une même 
1vie dans une diversité infinie, ainsi chacun inter- 
te la vie reçue du Christ selon sa propre nature 
son propre Caractère dans l’espace et la liberté 
agnifique que nous donne la vie. 


> pour continuer avec joie notre roule. 
Quelle stabilité, quelle certitude n’entrent pas dans 
re existence lorsque nous nous avançons dans la 
ère qui rayonne de la vie du Christ! 
s temps actuels demandent beaucoup de cou- 
rage, beaucoup de force d’esprit et beaucoup de foi. 
La fête de Noël le répète à tous: Ayez donc ce 
courage avec Emmanuel, c'est-à-dire Dieu avec 
ous. Confiance en son amour dans la prière et 
ans les relations personnelles. Fe 
insi toute obscurité se change en une lumineuse 
de Noël, et toute croix, portée avec lui, con- 
mment ou inconsciemment, se transforme en 


loire. : 


M ds : re 
++ 212 ++ —  —— 
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ACTES DE L'ÉPISCOPAT 


hortation à l'esprit de paix 
tre de S. Ém. le card. Bertram, 
.  prince-archevêque de Breslau ‘ 


1) 


Le prince-archevêque de Breslau, le cardinal 
ertram, a publié sous le titre « Exhortation 
l'esprit de paix aux jours troubles » une 
_:s pastorale qui a été reproduite notamment 
dans la Koelnische Volkszeitung (29. 12. 31, 
n° 6r1). En voici la traduction : 

_ CHERS DIOCÉSAINS, : 
- Une préoccupation profondément triste pesant 
| sur toute la population me pousse à vous adresser 
| une brève parole pastorale avant que l’ancienne 
-année ne se termine, 

|" Il s’agit, outre la préoccupation concernant la 
1 misère actuelle, de la paix dans le sein même de 
| notre peuple. 


pe: . # 

4 Le fhessage de Noël apporte la paix 

Ê % à des millions de chrétiens. 

… Les détresses populaires et les troubles internes 


vont souvent de pair, et les deux réunis ne font 
“qu’aggraver le sort du peuple, ne font qu’obscurcir 
a lueur d'espoir de l’avenir. 

- Qui donc peut étendre une main protectrice sur 
a poitrine du peuple ? 


v | , 

Gi) Cette lettre a été l'Osservalore 
omano du 6. 1. 32. 
a à ; es 


reproduite dans 


aux hommes de bonne volonté, à la consciénce du 


Cela doit renouveler en nous le courage et la | 


aux deux millions de catholiques de mon archi- 


ÉTÉ oh Le Ê à à 
_ DR 0 ë Se « Ê + 
FES 


l'autorité et la force. de l'Etat ne peuvent Le 
_Qu'intervenir extérieurement, qui peut armer l'âme . { 
populaire avec la force de la tranquillité spirituelle ? à 
C'est la religion qui s'adresse aux hommes sensés, “ 


peuple. À Noël on nous annonce le message : « Paix. 
sur terre aux hommes de bonne volonté. » Les 
anges l’ont chanté. Les bergers l’ont entendu dans 
les champs de Bethléem. Les pasteurs de l'Eglise 


_ont le devoif de répandre ce message comme le 


Î ca 
firent alors les bergers. Mais ce message est-il 
annoncé en vain, son écho s’éteint-il sans Dubé 
Certes non. À Ms 

Aujourd’hui encore la Noël] apporte la paix, la 
véritable paix du cœur aux millions de chrétiens 
fidèles qui conservent la foi en l’Homme-Dieu, en 
lPamour miséricordieux de Dieu, les chrétiens fidèles 
qui, d’après les paroles angéliques, sont de « bonne 
volonté ». À eux le message de Noël apporte aujour- 
d’hui encore la véritable paix du cœur malgré toutes 
les misères actuelles. À PR 


- 


{ £ a Le 
Mais par la faute des agitateurs 
la vie publique est profondément troublée. 


AE « 
Maïs en est-il ainsi également pour la vie pu- 

blique ? Hélas, non, C’est une chose qui saute aux 
yeux. Partout, jusque dans les villages les plus éloi- 
gnés, pénètre la voix des fauteurs de troubles empoi- 

sonnant la vie du peuple. Il arrive que celte 
effroyable misère du peuple et ce chômage gigan- 
tesque ont emporté en de nombreux endroits toutes : 
les barrières. Partout la violence, causée souvent par 
les insultes les plus grossières, les calomnies les plus 

indignes, par l'excitation et par l’exaspération des : 
masses. 


nl 
k 


: . | nie 3 . Fat Here 
Les catholiques et l’unité intérieure. Pr 


C’est l'heure où les évêques doivent s'adresser de 
nouveau à leurs diocésains pour les avertir sérieu- 
sement ; c’est l’heure où je m'adresse instamment 


diocèse, pour leur dire: 
Observez le commandement de Dieu, le comman-. 
dement de la paix et de la charité, dans les réunions 
de tous genres, surtout. La gloire de la population 
vraiment catholique a toujours été de voir régner 
dans ses réunions un ton paisible, sensé, con- 
ciliant. Il faut que cela continue. Respectez l’hon- 
neur et la conscience de votre prochain, de ceux. 
aussi qui ne nous sont pas unis par la même foi et 
les mêmes convictions. 
Chacun parmi nous doit certes professer, souvent 
et courageusement, sa foi et ses convictions en pré- 
sence de tout le monde. Mais alors il faut éviter de : 
blesser, de léser l’âme du peuple. Opposez-vous viri- 
lement aux agitateurs qui font profession de fomen- 
ter troubles et révolutions par l’insulte, la calom- 
nie, la mise en suspicion et les histoires scanda- 
leuses. = 
L'expérience montre que le langage des agitateurs 
ne foule pas seulement aux pieds l'honneur du 
prochain, excitant. l’exaspération et jetant le bran- 
don de la discorde parmi le peuple, mais encore 
qu'il pousse aux crimes. Evitez leurs réunions. 
Refusez leurs brochures. Vous surtout, la jeunesse, 
à qui manque encore une expérience plus müûrie ; 
vous, les aigris, qui penchez vers le radicalisme par 
suite de notre misère économique. 
Je m'adresse aux chrétiens catholiques qui savent 
que les commandements de Dieu restent toujours 
inviolables, qui savent que chacun individuellement 


responsable En Die 
aroles, de ses actes et de leurs conséquences, 

chacun individuellement. Personne ne trouvera une 
y excuse dans l'attitude de la masse, 

La oonviction de ce soi-disant homme collectif, 
l'instinct de la masse ne peuvent servir d’excuse, 
. mais chacun est personnellement responsable devant 

“Dieu de sa propre personne. 


En souvenir des morts de la guerre. 


or unis ma voix à la parole muette mais pourtant 
si éloquente de ces deux millions d'hommes qui 
- dans la guerre mondiale ont sacrifié leur vie pour 
a paix dans la patrie. Ces millions de tombeaux 
nous crient: « Nos blessures ne suffisent-elles donc 
_ pas? Pourquoi se déchirer mutuellement en anéan- 


dans : l’intérieur de da pe restez fidèles au 
Prince de la paix: Jésus-Christ. 

Je vous adresse la parole au nom de Jésus, au 
nom du Prince de la paix, qui demande d’amour 
fraternel pour. tous, pour ceux aussi qui appar- 

ennent à d’autres partis politiques, pour nos frères 
aussi qui sont séparés de nous par la foi. 


Aertissemenis de Benoit, XV dde Pie XI. 


_ Je veux que mes paroles soient l’écho du sérieux 
‘avertissement que le Pape Benoît XV lançait au 
monde à la fin de la guerre, 
Voici ce qu'il disait aux évêques: 
_« Chacun de vous, Vénérables Frères, doit en 
outre user de toute l'autorité de son saint ministère 
pour panser les blessures morales que la guerre a 
_ causées ou envenimées. Et plus spécialement il faut 
“proscrire tout sentiment de haine, aussi bien à 
l'égard des étrangers contre lesquels on a combattu, 
_ qu'entre les concitoyens des divers partis. A la 
“haine vous devez faire substituer la charité frater- 
nelle, qui émane de Jésus-Christ; elle ne conmaît 
ni barrrières, ni frontières, ni luttes de classes. » (x) 
À peine le Pape Benoît XV venait-il de fermer les 
yeux et le Pape Pie XI était-il monté sur le siège de 
saint Pierre que ce message fut solennellement 
renouvelé par le mot d’ordre du Pape actuel glo- 
rieusement régnant : « Pax Christi in regno «Christ, 
La paix du Christ dans le règne du Christ. 


TE 


# _ esprit de paix fera triompher les catholiques. 


{ 

C’est dans cet esprit que nous devons trouver la 
force spirituelle pour avoir l'endurance et la con- 
fiance en Dieu. 

C’est par cet esprit que nous repousserons tous 
ceux qui veulent faire aboutir leurs visées obscures 
par l'excitation, ceux dont les insultes et les calom- 
A Ties ressemblent aux flèches empoisonnées. 

À; C’est dans cet esprit que nous resterons fidèles 
à l'autorité, conformément au précepte de l’apôtre 
des Gentils: « Que toute âme soit soumise aux auto- 
 rités supérieures, car il n’y a point d'autorité qui 
ne vienne de Dieu, » (Rom., x, 1.) 

‘C’est dans cet esprit que nous Here à 
gagner les cœurs des nécessiteux et des aigris par 
une charité active, en ces temps de pauvreté 
extrême, suivant les traces de sainte Elisabeth. 
bmitons sainte Elisabeth et sainte Hedwige, qui 


(DO D; C., #: 3; col. 


82. Il s'agit de la lettre apo- 
stolique Diuturni du 35. à :. 


mi = 19» 


n de: toutes 


_ tissant notre unité intérieure? Conservez la paix | 


| “appel 

ments peer at à wo 8 

ment de la responsabilité, à votre amour ‘pour 

paix du peuple, ENTER M: 
« Bienheureux les natifirrues. EEE SEE 
Nous finissons l’année sur cette parole du 

Au nom de Jésus nous jetons un regard. de 

fiance vers le sombre nouvel an. ES 

« Notre secours est dans le nom du Seigneur. 


+ 


RE EN ee sn 2 
BRÈVES STATISTIQUES 


\ 


SAR 


Enseignement dans les colonies Le 


Afrique équatoriale. Ecoles urbaines et régionales. Ec 
de village. RATER .de l’enseignement public. 


On lit dans le Journal Officiel du 29 mm 
1931, Débats parlementaires, Chambre (p. TA 


M. Alcide Delmont demande à M. le minis 
des Colonies de lui faire connaître divers re: 
- gnements sur le développement de l’instruction p 
blique en Afrique équatoriale française. cute 
5 mai 1931.) 


a RÉPONSE 


I. — Écoles urbaines et régionales. 


Mastituteurs … msfitutrices NOMBRE D'ÉLÈ = 


européens. européennes. 


‘ LOCALITÉS Moniteurs. 


. Garons. “Files. 


I. — Colonie du Moyen-Congo. 


Brazzaville... I I 2 165 
2 "16-75 
Pointe-Noire... x 3 178. » 
12 
Boko.. .......;: I » 3 200 D. 
MAR 4 3 8 15. 


du Gabon. 


2 
» 


…... 


2 


ss... 


HN TESA Colonie de l'Oubangui- Chat 


Bangui . UT x auxil. I - 200 »: À 
Étoe Se I 1 auxil. 2 130 »_ 
RE” ; 
Archambault. . I » x 80 » 
Bossangoa .... » 1 auxil. 2 102 ». 
Totaux... 4, 3 auxil. 6. » 


AV, — Colonie du Tchad. 


I auxil. 
» 


Fort-Lamy., 
Abecher...::.. 


.... 


x auxil. 


II 


ne Re GR | 
Bozoum............... RES : à 36 


I- 
Falingn.. A2 ur) CN SEE à 63. 
TL Mobaye 2.3. nd »! 1 72. 
_Bangassou............. ES) Le 7h 
Rafai.................. FORT 5o: 
AA CT EC NS OO AE, 1 20. 
BiraD.sut Pen der » 1 20. 
Béhagle.-...." # » 1 25 
1 33 


Hp re » 


Le É or Colonie du Tchad. 


NÉE OM enr o 0 


100 
Mn à 

Ard-Tirnameie: > 0 » À 
BORD sm here » 


PA PP D NOTE 
lHADoudelx. 0, fee 
PAR an nr an Er dou EU D 
HAVE Se be hrs » 


ACID RTE RE IE I 


a || É | ie) 
O9 [1 OO À et pu ps Leg D D et et 


Totaux généraux....... 2 instit. 
1 auxil. 


: = IL. Fe Tableau récapitulatif de l’enseignement public. 


RS rer A ENONRRÉE > ÉLÈVES 


NATURE DES ÉCOLES | 12e _ Mnbre d'écoles. A — s ee 
(RDA hstituteurs. = nslitutriees. Moniteurs. Garçons. Filles. 
# ; Br LB ES H 


LP ete 
er 4 


À taie et ee 2 , 2 5: 150 16 

ole de 14: IL COMPRISES SERRES 7 z » 6 190 » 
Section professionnelle................... _£ a a RE 15 x : 

3 à 2 10 360 10 Re 


£ à Tolaux.. ses... 19 
CE Ê b 


e 
Le 
LE: i 


5 :  Oubangui-Chari : | na ; fe. 


Ecol ole sebaine et régionales. vas, k 8 3 6 brañie » 

ole de VIEN CES de Sat se ue 15 » » 16 863 » 
tion professionnelle.................... É » » 1 20 » É 

; + — _— — —— a = 

| Tolaux,..... 20 3 3 23 1 395 » 

Ex" AFchad : 

Ecole bain et régionale................ 2 2 1 I 10 » 
cole de village......................... 8 » I _8 286 ei + 
A A a poverss 10 2 2 9 396 » : 

en d'adultes.......................... » » » » 4oo » 

+ Totaux généraux, .................. 61 12 12 74 (3 757 + 4oo) = 4 157 


à : La . . “ 
Il y a eu, pour l'année 1929-1930, une augmentation globale de 4 écoles, dont une régionale, 9 instituteurs, 
à insttutrices, g moniteurs et 251 élèves. 


C4 


.. à la maison « Overvoorde » de Rijswijk, le 


A 


Spa On trouvera dans les pages qui suivent 


quelques documents sur l’organisation de la 
_ jeunesse féminine dan$ le diocèse de Haarlem. 
Cette organisation n’est pas la même pour les 
autres diocèses de Hollande où la « Croisade 
eucharistique » et l'Association de la jeunesse 
- catholique prennent la place du « Graal ». 
Pourtant, ces organisalions se sont progres- 
sivement développées jusqu'à avoir plusieurs 
traits communs entre elles, Le mouvement du 
_«° Graal » au début s’occupait plus spéciale- 
ment des jeunes filles d'usines et d'ateliers ; 
à partir de 1930, il a absorbé toute la jeunesse 
_ féminine. a 
_ Ün mot d’abord sur la société des « Femmes 
de Nazareth », à qui est confiée la direction de 
tout le mouvement. 

de: 


_ Origine et effectifs des « Femmes de Nazareth» 
Ta Société des « Femmes de Nazareth » a 


été fondé par le P. Jac. van Ginneken, S, J., 


‘1% novembre 1921. 
_L’approbation de Mgr A, J. Callier, évêque 
de Haarlem, fut donnée à la Société, oralement 


d’abord en 1924 et définitivement en 1927. 


Le nouvel évêque, Mgr J. D, J. Aengenent, 
a renouvelé l'approbation et changé en partie 
le but de la Société en septembre 1928. 
Le mouvement du Graal (1) prend alors 
_ naissance, le 1* mars 1929 ; les Femmes de 
Nazareth ne s'occupent plus principalement 
_ des non-catholiques et des ouvrières, el en juin, 
avec le renouvellement de l'approbation des 
Statuts du Graal, ce mouvement est destiné À 
englober toute la jeunesse féminine catholique 
posiscolaire du diocèse de Haarlem (2). 


(x) Le mouvement a sa revue, De Zilveren Trompet, 
organe des jeunes filles et des femmes catholiques. Celle-ci 
paraît deux fois par mois à Haarlem, la rédaction 
(Mlle Allard) se trouve à Leiden. La revue, qui existe 
depuis mai 1930, a un tirage de 10 000 exemplaires. 

Le communiqué n° 607 de l'évêché de Haarlem 
dans le Jaarboek van het onderwijs… der R. K. 
+ 1929. p. 8384, expose le but des « Femmes de Naza- 

comme suit : « La société des « Femmes de Naza- 
reth » est une association religieuse de dames, non 
mariées, romaines-catholiques, travaillant dans le monde 
et qui se propose notamment pour but : À 

» 3° L'organisation de la jeunesse féminine catholique 
baptisée qui ne tombe plus sous l'obligation scolaire, 


RTE + er NT LE 
SEE 
5 A Tone 


(AE : 


Pourtant, ce mouvement, tout en ayant 
succès. le plus grand dans ce diocèse, ne 
limite pas strictement. Déjà en juillét 1928, les 
Femmes de Nazareth avaient établi une fon 
dation à Lutterade dans le Limbourg, et 
avril 1926 les ‘premières Femmes de  Naza 
reth avaient fait une fondation aux Indess 
néerlandaises. | De | 

Voici quelques chiffres montrant le dévelo 
pement de cette Congrégation : ; 


Novices 


: 5 Membres 
Te ; de Ja Congrégation. 
19PE-Ÿ. ours UE MAN ME Se 

A El LATE De LA 22 LUE 
10 Ve TARN CRE ere nc 22 FE 2» 
Lt PR Cie toa QE re 
LOTS ASE MEL TEE ER 7 CES 
TOSGAT RNA Le Ê ETS 4x 
HT AS Dee TE 13 2 
08 EU ee Ta en 18 7 
19 ER EE Eee 2900 ES pe 
FO: S br n 4o 20 


Cette lettre a été publiée dans le Jaarboé 
van het onderwijs en de opvoeding 
R: K. jeugd in Nederland en Kolonièn 19300 
(Annuaire de l'enseignement et de l’éducati 
de la jeunesse catholique dans les Pays-Bas € 
les colonies, 1930) : 


Il Nous à paru que tous ne savent pas suffisa 
ment que les « Femmes de Nazareth », et elle 
seules, sont chargées par Nous de l’organisation 
spéciale des jeunes filles catholiques des usines « 

déclarer 


des ateliers. Ù î 
Nous tenons par conséquent à d 
nouveau publiquement que dans le diocèse de: 
Haarlem ce n'est pas l'E. K. (Croisade eucharis- 
tique) ou la K. J. V. (Association de jeunesse 
catholique) dans la mesure où cette dernière. 
s'identifie avec l'E, K., mais les « Femmes de 
Nazareth » qui doivent prendre en main cette 
œuvre importante, ; RES | 
Ce qui, en certains diocèses de notre pays, est 
fait par l'E. K. pour l’organisation des jeunes filles 
catholiques des usines et des ateliers sera fait dans 
Notre diocèse par les « Femmes de Nazareth De À 
Par conséquent, Nous prions instamment Not 
clergé et Notre laïcat de prêter leur secours à elles 
seules pour tout ce qui concerne ladite œuvre, et 
à personne d'autre, < s 
De plus, c’est Notre désir que le secours don 
déjà à autrui en ce domaine lui soit entièremen 


— 


pour en former des catholiques d'élite. Avec un soin par- 
ticulier, on s’occupera des catholiques baptisées qui en: 
ont plus particulièrement besoin, comme les jeunes filles 
récemment baptisées et celles dont la foi est en danger 
par les circonstances difficiles. 


es || 


Cette E a lé tee dans Je re 
de 1930, D. 498 : où 
k > Ç 

_ Plusieurs fois déjà Nous avons délire que dans 
tre diocèse l’organisation des jeunes filles catho- 
liques des usines et des ateliers a été confiée par. 
Nous aux «€ Femmes de Nazareth », et à elles seules, 
de telle sorte qu'il faut en ce domaine s'abstenir 
entièrement de soutenir l'E. K. ou la K, J. V. dans 
la mesure ou cette dernière s’identifie avec l'E. K. 

Aujourd’ hui Nous voulons prendre les disposi- 
tions suivantes PÉRCTAANT la tâche des « Femmes 
"à de Nazareth »: 

DD 1. C'est Notre: désir que tant l'Association fémi- 
2 nine (« Vrouwenbond ») que les patronages de 
jeunes filles et l’œuvre de Sainte-Françoise Romaine 
cèdent cette partie de leur œuvre aux « Femmes de 
Nazareth », qui, à cause de la situation spéciale 
es jeunes filles des usines et des ateliers, les réuni- 
_ ront dans une organisation particulière qui portera 
nom de « Graal ». 

_2. À çause de la grande importance de cette 
œuvre Nous voulons garder Nous-même, en tant 
_ que directeur, le gouvernement de ce nouveau 
mouvement, . 

_ Aussi les membres du clergé, ne les différents 
ndroits, ne seront pas nommés directeurs, mais 
… Nous nommerons seulement quelques « guides » 
Pt pour cette fraction de l’œuvre 
_ jeunesse, tandis que la direction des « Femmes de 
Nazareth » Nous restera réservée, 

3. Dans toutes les paroisses où résident des 
jeunes filles d'usines ou d’ateliers et où les « Femmes 
nrde Nazareth », à cause de leur trop petit nombre, 

#, ne peuvent pas encore s'établir d’une façon stable, 
D on érigera séparément des: patronages ordinaires de 
_ jeunes filles, une « Graalwacht » paroissiale où 


seront réunies toutes les jeunes filles qui travaillent 


A 
RS 


FN 


> industrielle et qui 1° veulent devenir membres 
d’une des congrégations locales, 2° veulent s’en- 
de gager à la sainte communion hebdomadaire et à 
une heure mensuelle de prières eucharistiques et 
É qui deviennent ainsi des membres « aspirants » 
ln du « Graal ». Les « Femmes de Nazareth » auront 
_ Ja direction de cette Graalwacht. 

.. 4. On fera le nécessaire dans toutes les écoles 
- catholiques de filles pour que les jeunes filles qui 
quittent l'école pour aller travailler dans une enire- 


er 


= prise industrielle’ soient inscrites chaque année 
_ avant le 1° juin et, par exception, cette année 
LA avant le 1° décembre, au presbytère comme 


= membres de la « Graalwacht » et au Bureau central 


du « Graal », Cornelis Troostplein 19, Amsterdam, 
comme membres aspirants du « Graal ». 

5, Tous les patronages s’efforceront 
arrangements locaux réciproques pour 
passer toutes les jeunes filles des usines et des 
ateliers dans l’organisat'on diocésaine du « Graal », 
-_ et cela dans les grandes villes d'Amsterdam ct 


sauf 


| féminine, et cette force 


dé} la présente que désormais l’organisation des jeunes 


dans un atelier ou fabrique ou autre entreprise 


faire: 


janvier 1930 et ns les 


entente avec la supérieure générale des 


{« Werkliedenverbond ») et 
(« Vrouwenverbond ») ne refuseront pas leur colla- 
boration pose et hautement estimée, RER 


se RUES + JoAnNNes, 
; évêque de Haarlem. : 

Haarlem, le 25 octobre 1929. is 
7 


Lettre chargeant les-< Femmes de Nazareth. 


TL existait, 


promulgation des nouvelles dispositions concernant 
les œuvres de jeunesse, une grande activité se 
manifeste pour obtenir un plus grand progrès dans 
l’organisation des jeunes filles. CE: 

Nous avons constaté ce mouvement avec beau- 


coup de satisfaction et de joie, et Nous donnons 
volontiers Notre appui pour assurer à cette activité à 


si louable un résultat aussi grand que possible. ee 

Il va de soi qu’à cet effet k 
une unité de but, une unité d'action, une unité de 
méthode. 
aussi sera de l'organisation 


Ja force intérieure 


mieux au dehors, 


l’Union féminine 


1 1 . 
m2 

Fr 
ni 4 


de toute la jeunesse féminine (95. 6. 30) | se ée 


il faut avant tout 
Car plus grande est l'unité, plus grande 


se manifestera d’ autant p 


1er 
ommunes à une date à fixer par les doyens, + 


ra eines de Nazareth » (Huize de Voorde à 
 Rijswijk). È 
6. Le Bureau central du « Graal » organisera 
dans la future maison d'exercices spirituels des 
« Femmes de Nazareth » des cours périodiques DR 
pour la formation spirituelle des directrices de 
groupe, Nous espérons que l'Union ouvrière 


en plusieurs endroits de Notre. dio- … 
cèse, des patronages florissants de jeunes filles, dès ae 
avant le Synode de l’année 1929, mais depuis . la. 


ja 


À 
Ha 
à 


n 


C'est pour cette raison que Nous prescrivons par "0 us 


filles ne tombant plus sous l'obligation scolaire se 
fera d’après la méthode, l’activité et le but du 
Graalbond sous la direction des « Femmes 
Nazareth ». 

On trouvera ci-après le but et la méthode de cette F 
association. 

Nous avons confiance que MM. 
clergé qui s'intéressent à l’organisation des jeunes 
filles avec un zèle si louable donneront au mouve- 
ment du Graalbond l'appui de toutes leurs forces. 

Haarlem, le 25 juin 1980. 

+ JoANNss, 
évêque de Haarlem. 


Ordonnance sur l'organisation 
de la jeunesse féminine postscolaire (16. 19. 30) 


Lettre de 1930, 


p. 494 : 

I1 Nous -a semblé “que les soins donnés à la for- 
mation religieuse et sociale des jeunes filles catho- 
liques ayant dépassé l’âge scolaire, surtout dans les 
villes, sont encore loin d'atteindre à la hauteur 
que Nous estimons désirable et nécessaire. Car les 
circonstances actuelles exigent des soins bien orga- 
nisés de toute la jeunesse féminine de toutes es 
classes et de toutes les professions et, de plus, 
Nous n’ignorons pas que non seulement dans les 
villes mais aussi dans les villages la nécessité de 


publiée dans le Jaarboek.…. 


de : 


les membres du 


pou 


re 


SEL REP RS 4 


satisfaire à à 
nt actuel et au besoin ressenti par beaucoup 
unes filles elles-mêmes, Nous sommes con- 
u qu'il est de Notre devoir de prescrire des 
es spéciales. : : 

| On sait que Nous avons déterminé dans les 
‘statuts du Synode diocésain qui entrent en vigueur 
le r®* janvier prochain que dans chaque paroisse 
(à moins que le doyen en constate l'impossibilité) 
| devra ériger deux associations religieuses, de 
éférence des Congrégations de Marie, une pour 
vs s jeunes gens et une pour les jeunes filles au 
sortir de l’âge scolaire. Dorénavant, l'association 
religieuse devra être le fondement et le point de 
départ de toute l’œuvre de jeunesse dans la pa- 
Bien que Nous ayons confiance que MM. les 
1 réaliseront au plus vite cette réorganisation 
es œuvres de jeunesse pour les garçons et qu'ils 


ne 
1 


geront donc aussi vite que possible une Congré- 


olaire qui sera le point d’attache et la base de 
utre œuvre de jeunesse, Nous estimons que, 
surtout le très petit nombre de jeunes filles 
yanisées, la chose la plus urgente est pour le 
ioment d’ériger dans chaque paroisse une Congré- 
ion de Marie pour les jeunes filles. 
ous prescrivons donc par la présente d'’ériger 
dans chaque paroisse de Notre diocèse, dans le cou- 
rant du mois de janvier 1930, une Congrégation 
riale pour les jeunes filles qui ont quitté l’école 
et qui n’ont pas encore atteint l’âge de vingt-cinq 
NYans. ; 
Elles -se grouperont dans deux divisions, une 
pour les jeunes filles qui ont quitté l’école et qui 
_ n’ont pas encore atteint l’âge de dix-sept ans, une 
pour les jeunes filles depuis l’âge de dix-sept ans. 
Bien qu’une Congrégation, comme ïil va de soi, 
soit de sa nature une association religieuse, le 
irecteur prendra soin que cette Congrégation 
4 ‘s'occupe de la formation sociale des jeunes filles 
car, 
FC EA la Congrégation 
Fa forme désormais la base et le point de départ de 
EU posiscolaire de jeunesse dans la 


Le mieux sera de fixer dans chaque paroisse un 

jour ou de faire un triduum où toutes les jeunes 

filles ayant dépassé l’âge scolaire devront venir à 

_ Péglise. Car la première chose qui importe est que 

les membres du clergé sachent quelles sont les 

jeunes filles qui appartiennent à leurs paroisses. 

Ainsi elles pourront être inscrites comme membres 

de la Congrégation et on pourra voir en même 

_ temps celles qui, parmi elles, peuvent être immé- 

= » diatement classées dans une organisation spéciale 

dé caractère social. 

Ainsi, par exemple, on pourra tout de suite 

” grouper les jeunes filles des usines et des ateliers 

dans l’association du « Graal » ou dans la « Graal- 

= wacht », dont Nous avons déjà.parlé i] y a quelque 
temps. 

_ , Dans l’avenir on devra inscrire les gärçons et les 
jeunes filles dans la Congrégation dès qu'ils 
quittent l’école. 

: L'œuvre pour ja jeunesse la plus abandonnée 
peut rester entièrement confiée, en ce qui regarde 
les garçons, aux patronages de 1’ « (Œuvre de 
charité Saint-François » (Sint-Franciscusliefdewerk} 
et en ce qui regarde les filles, aux « Patronages 
de Sainte Françoise-Romaine ». 


HG LAS QE | 
celle exigence pressante du | t 


gation -pour la jeunesse masculine après l’âge | 


catholiques dans la famille et dans la société. 


, d'énergie auprès 


qu'ils prennent en main l'œuvre d 
cette nouvelle base et avec un 
apostolique. $ = Per Éd 

T Joannes, et 
évêque de Haarlem. 


Haarlem, le 16 décembre 1990. É k 


‘à 


I — Le “ Graal ” el son organisalion 

Les renseignements qui suivent sont em- 
pruntés à un article du R. P. G Lamers, $. J., 
paru dans la revue Dux (mai 1931) G}: 


Le but du « Graalbond ». 
1° Le but de l'association du « Graal » est d’orga- 
niser toutes les jeunes filles dégagées de l'obliga- 
tion scolaire, non seulement pour les soustraire aux 
dangers qui les menacent, mais surlout pour 
qu’elles deviennent des femmes catholiques ardentes 
qui seront en tout un exemple. Membres et direc- 
trices doivent être animées d’un esprit de pro » 
pagande et d’apostolat, Toute leur formation doit + 
y viser. . À + Se $ LÉRSTRES 
2° Cette formation comprend: 
a) la formation religieuse et morale; ES 
b) la formation sociale, qui les préparera à la 
tâche qu'elles auront à remplir en tant que femmes - 


3° L'organisation ne doit pas être une œuvre de . 
charité, s'appuyant sur des aumônes ou des sub- 
ventions occasionnelles, mais une organisation reli- | 
gieuse, sociale et économique, qui se développe 
d’une façon sûre grâce à ses revenus fixes et aux 
contributions assez élevées des membres, dont une 
petite partie revient à la caisse locale et la plus. 
grande part à la caisse centrale. & 

4° L'organisation se chargera de tous les intérêts, 
religieux, sociaux et économiques de la jeune fille 
ouvrière. De cette manière seulement elle pourra 
lui donner ce qui lui est nécessaire. A 

5° La formation religieuse et morale incombe 
surtout à la Congrégation de Marie, dont toutes les 
filles du « Graal » doivent être membres. 


Le programme du « Graal ». 

1° Toutes les jeunes filles des écoles catholiques : 
et des associations féminines, etc., doivent, au com- 
mencement de leur treizième année, passer au 
« Graal » et être inscrites comme débutantes au 
Bureau central .de l'association du « Graal ». 

2° Les membres payent une contribution, fixée 
par la direction centrale. Une partie de cette con- 
tribution va à la caisse locale, une autre partie à la 
caisse centrale. ÿ < 

3° On peut être membre définitif à l’âge de 
quinze ans. Les jeunes filles de treize à quinze ans 
sont des débutantes. n’ayant qu'un droit de 
membre limité et payant la moitié de la contri- 
bution. 


(r) La revue Dux est destinée aux prêtres qui s’oc- 
cupent de la formation de la jeunesse catholique. Elle est 
éditée par le Bureau central catholique. de l’enseignement 
et de l'éducation à La Haye et ellé est en même temps * 
l'organe de la commission interdiocésaine de la jeunesse. | 
Elle paraît depuis 1927. = 


es filles : folie 8 
oïganisation interparoissiale 


; cas, . «Graal » agit d ‘habitude Sans le cadre de la 
sse conformément aux dispositions du Synode, 
is en certaines circonstances, là où c’est néces- 
_saire, on peut ériger avec l’ 'assentiment de l’évêque 
une “section _interparoissiale. : 
- Pour garder l'unité d'esprit et de méthode, 
| l'organisation centrale des directrices du « Graal » 
se trouve à L'institut des directrices de jeunesse, 
la maïson-mère des « Femmes de Naza- 
; Ds. et les comités de jeunesse, paroissiaux et 
| décanaux, s’entendront d'avance pour toutes les 
affaires importantes qui concernent les directrices 
RS ep leur œuvre avec l'Institut des directrices 


e er » ie ren confiées L rare et la 


nomination des. directrices du « Graal » ainsi que 
leur démission éventuelle, maïs cette dernière se 


ele comité de jeunesse. 

- 5° Le mot d'ordre sera d’adhérer à toutes les 
nisations existantes et de collaborer avec les 
isalions similaires, et cela spécialement avec 
sociations de femmes catholiques et des 
riers catholiques. Nous ferons usage des organi- 
. sations exSsanses, des initiatives - et “occasions lo- 
cales. 
Une fois que Je « en “aura donc établi sa 
propre organisation sur des es solides et aura 
_ formé un groupe de directrices éprouvées, on 
_s'’efforcera . de conduire tous les membres qui 
peuvent entrer en ligne de compte, aux organisa- 
tions professionnelles catholiques. 

6° Les clubs et les cours qu'on érigera seront 
surtout les suivants: 

_ Des cours d'enseignement ménager, des clubs de 
gymnastique, de théâtre et de chant, des clubs de 
musique, des cours d'industrie à domicile, clubs de 
_ danse rythmique, d’études sociales, d 'apologétique, 
des cours professionnels, de langues étrangères, 
- d'administration et de comptabilité et tous les 
autres clubs et cours dont Putilité serait démontrée. 


Organisation du « Graal » 


RE Le « Graal » est sous la direction des « Femmes 
de Nazareth », Congrégation “Le de laïques 
_ qui se consacrent entièrement l’œuvre aposto- 
Pique: pour toute leur vie, de pue leurs forces et 
È leurs capacités, pratiquant l’obéissance religieuse et 

le vœu de chasteté Un noviciat de deux ans les 

forme entièrement et parfaitement, Ce sévère novi- 
2 ciat de deux ans est la base de tout le mouvement, 
toute l’œuvre se fonde sur lui. 
_ 2° Autour de ce centre 
_ groupes: 
- a) D'abord le groupe dit des externes ou colla- 
Hommes temporaires des « Femmes de Nazareth ». 


se constituent cinq 


(x) Des maisons du « Graal » se trouvent actuellement 
à Rijswijk, La Haye, Amsterdam, Rotterdam, Leiden, 
Lindenheuvel, lLutterade, Buitenzorg (Indes), ’Alkmaar, 
_ Hoorn. Il y a des groupements à Delft, Beverwijk, ‘Cas- 
_ tricum, Velzen, Heemskerk, Imuiden, Schicdam. 

(2) La supérieure générale des « Femmes de Nazoreth » 
est Mile Lia van Kersbergen. 


LA accepte ‘après un an de probation passé dans les 


à sera - 
e dans la plupart des cas; dans les autres 


entièrement soumise à Ja direction centrale, 


_ fera seulement après délibération avec le curé où 


ce sont les filles de treize à quinze ans, 


166 à 


ont à la us à l'activité st dus 
mmes, La supérieure générale les _ 


œuvres. 
Les « Femmes de Nazareth » et leurs cabanes = 
externes sont recrutées dans toutes les classes. Dans 
leurs maisons. toute différence de classe s efface. CHAT 
b) Ensuite, le groupe de la Jeune Garde, qui est. 
une élite composée de jeunes femmes instruites et 
cultivées. Elles ‘ont suivi au moins une fois avec F 
succès les cours hivernaux de trois mois qui sont à 
donnés aux directrices de jeunesse, et chaque année 
elles prennent part aux retraites fermées de huit ca 
jours et y font les exercices religieux et l’ apprentis- $ 
sage nécessaire leur permettant d’ ‘être employées, dans 
la mesure où leur situation de famille le permet … 
ef ‘jusqu’au mariage, par le Bureau central di 5 
« Graal » et d’être désignées pour prendre la direc- 
tion morale, religieuse, scientifique et artistique des 
clubs de , jeunes filles. La Jeune Garde est. donc 


jeunes illes des collèges, gymnases et os: 
qu'aux étudiantes des Universités et des 
sociales et aux institutrices non mariées d’ Re 
à la Jeune Garde du « Graalbond », pour s’y perfec- 
tionner pratiquement dans les œuvres religieuses 
sociales. BE 
c) Vient ensuite le groupe des directrices : locales, 
choisies parmi les propres membres du « Graal ». 
Elles sont toujours en groupe de trois, de telle sorte 
qu'il y ait toujours trois jeunes filles qui puissent 
faire le même travail et qui puissent se remplacer: 
La même chose vaut pour les membres de la Jeunes a 
Garde dont on vient de parler. Da 
d) Autour des directrices locales se groupent les 
membres proprement dits d'au moins quinze ans. 
€) Enfin ïl y a encore le groupe des débutantes 
qui-n’ont pas encore l'entière qualité de membre #7 


x 


3° Le centre de toute l’œuvre est au Bureau cen- 
tral qui est établi à La Haye, go Oude Scheve- 
ningsche Weg. PEUT 
En chaque ville plus considérable on érigera HAS + 
maison centrale avec des filiales paroissiales où à 
interparoissiales et des maisons spéciales auprès des 
grands ateliers, bureaux et usines. PE 
4° Le Bureau central comprend trois « Femmes 
de Nazareth », nommées par la supérieure générale, 
sous la présidence du directeur de tout le mouve- 
ment, Mer Aengenent. Le Bureau central est établi 
dans la maison centrale du « Graal », 90 Oude 
Scheveningsche Weg, La Haye. À CÉPRS PE 
5° Toutes les dépenses officielles d’édifices, etc, 
sont gérées et payées par la caisse centrale, de telle  » 
sorte que les finances locales ne s'occupent que des * 
menus frais de petites fêtes, pèlerinages, soirées 
données par d’autres que les membres de la’ Jeune 2 
Garde, ete. 


Le prêtre ne reste plus directeur de l’œuvre, 
les maisons de l’œuvre seront interparoissiales. 


Ces lignes ont été modifiées et complétées par 
Mer Aengenent de la façon suivante: 


Nous ne parlons pas ici des Congrégations des jeunes 
filles, pour lesquelles nous avons déjà clairement fixé 
qu’elles sont entièrement dirigées par le prêtre, lequel en 
est le directeur dans le sens entier du mot. 

Mais il nous a paru que Nous ne Nous étions pas encore 
assez clairement exprimé sur la manière dont Nous dési- 


Cr NREUR ee | 
; AE 4 . Le tee Ÿ 0 ù © CA 
s'accomplisse l’organisation postscolaire, des jeunes 


k 


s \ 
ty 


ons 


filles en dehors des Congrégations. 1° Avant tout, qu'on 


que nous ayons approuvée et expressément voulue pour les 
* jeunes filles et que par conséquent nous interdisons toute 
_ organisation qui veut travailler suivant un autre système. 
u Suivant d’autres méthodes. 
2° L'œuvre de jeunesse fait partie de la charge d’âmes 
et doit donc être paroissiale. 
Pour cette raison, le curé, directeur responsable de sa 
oisse, doit être parfaitement au courant de l'œuvre de 
LE - jeunesse instituée pour les filles de sa paroisse, et il doit 
pouvoir donner les renseignements et faire les remarques 
écessaires à son sujet. Nous avons donc prescrit que les 
Femmes de Nazareth » travaillant parmi la jeunesse de 
a paroisse, mêmes lorsqu'elles ne sont pas de la paroisse, 
se rendront une fois par mois auprès du curé pour 
rendre de lui ce qui, au point de vue de l'œuvre des 
jeunes filles dans sa paroisse, est nécessaire ou utile. 

… Mais Nous estimons qu'il n’est pas désirable qu'un prêtre 
s'occupe de l’organisation technique et de l’activité pra- 
: des clubs de jeunes filles. Cela donne trop de tra- 
t prend trop de temps, temps qui selon Nous peut 
employé beaucoup, plus ‘utilement maintenant \ que 


Fa 


vre paroissiale a#pris un développement si formidable. 
us abandonnons donc le système des anciens patro- 
nages de filles où le prêtre agissait en directeur et qui 
ns aucun doute prenait une grande partie de son 
‘temps. Seulement, pour ce qui concerne les cours d’apo- 
lo, étique, l’arrangement pratique de l’œuvre revient au 
; tre comme dans les écoles lui est confié l’enseignement 
_ religieux sans qu'il ait à s'occuper des autres matières. 
_  3* Bien que l'œuvre de jeunesse soit paroissiale, il ne 
s'ensuit pas que chaque paroisse doive avoir pour l’œuvre 
Sa maison propre. Car les clubs peuvent être purement 
_ Paroissiaux et travailler sous des directrices paroissiales 
“alors que, plusieurs paroisses emploient ensemble une 
| ême maison. Cela ne trouble ‘én rien le caractère parois- 
- ‘sial de l'œuvre de jeunesse. 
… Et même Nous estimons que pratiquement il est mieux 
d'avoir des maisons de jeunesse interparoissiales, car la 
plupart des paroisses ne sont pas à même de payer seules 
les frais de leur propre maison. Si l’on s'accroche à 
_ l'idéal « à chaque paroisse sa propre maison pour la jeu- 
nesse », la conséquence sera qu'on réservera à l’œuvre 
AS un nombre d'’édifices peu pratiques et sans 


Æ 


fassent ensemble les frais d'une maison de jeunesse. C’est 
Ja seule manière d'organiser pratiquement pour la jeu- 
nesse des maisons qui satisfassent aux exigences du 
temps. ' 

* Même lorsqu'une paroisse est À même de supporter 
seule les frais d’une maison de jeunesse, nous estimons 
qu’il est mieux que cette paroisse organise avec d’autres 
une seule maison, Autrement cette paroisse plus riche fait 
obstacle à l’œuvre dans les paroïsses plus pauvres avoi- 
sinantes, Le principe de solidarité doit être mis en valeur 
également dans l'œuvre de jeunesse. Ce principe veut 
qu'on ne considère pas seulement ce qu'on peut obtenir 
Ÿ soi-même, mais encore qu’on considère les besoins des 
autres, et le progrès de tout le mouvement diocésain. 
Nous déclarons donc encore une fois que c’est Notre 
désir explicite que plusieurs paroisses s'entendent pour 
supporter les frais d’une maison, 


J. D. J. AENGENenr, 
évêque de Haarlem. 


Les trois degrés. 


Pour animer les jeunes filles de l'esprit du 


« Graal », le « Graal » à ses initiations et ses 
degrés, ses « soirées sérieuses » et ses clubs d'action. 


dont on sait qu’elles remplissent leur devoir de 


mence par être aspirante 


| Chaque jeun. 


mois, RE de 2 Ve ER 
Les aspirantes ont régulièrement pendant ce temps 
des soirées dites de conversation, spécialement insti-_ 
tuées pour leur faire comprendre l’idéal et l’orga- 
nisation du « Graal », pour les animer petit à petit 
de l’esprit du « Graal » et pour leur donner une … 
juste idée des obligations qu’elles acceptent en 
devenant membres du « Graal ». / “FU 
Les aspirantes peuvent assister à tous les cours 
et clubs de formation et de récréation, mais elles ne 
peuvent porter ni les insignes ni l’uniforme. a 
Après avoir été aspirantes pendant six mois, elles 5 


peuvent être admises au premier grade, ee 
On n’admet à cette initiation que les jeunes filles : 


catholiques comme il convient. € 
L'idéal de ces initiées est de devenir de véritables + 
catholiques de l’action, des jeunes filles sur qui on … 
peut compter entièrement. 4, #: 
Elles ont, elles aussi, régulièrement leurs « soi- ! 
rées sérieuses » ; mais une partie d’entre elles passent 
bientôt dans les « clubs de l’action », qui constituent 
la véritable force du mouvement. Il serait trop long 
d'expliquer en détail comment de ce groupe compact 
de membres du premier degré se forme une petite 
élite de membres du second et du troisième degré. 
Qu'il suffise de noter que dans les deuxième et troi- 
sième degrés, dont tous les membres doivent appar- 
tenir à des « clubs d'action », les jeunes filles sont 
encore plus qu’au premier degré formées et animées 
pour l'exercice pratique des vertus chrétiennes. 


Les « clubs de Fan ». 


À côté des clubs qui existaient depuis ‘longtemps, 
les clubs de formation et de récréation dans un 
même milieu, nous avons peu à peu érigé dans le 
« Graal » une nouvelle division pour les « clubs de. 
l’action ». Ils se réunissent souvent mais pour peu … 
de temps. 3 
: Une douzaine dé jeune, filles, dont les caractères … 
s'accordent, sont invitées par une chef nommée par 
l’organisation centrale, Ces jeunes filles sont autant 
que posssible de classes et de milieux différents, de … 
façon que dans chaque club presque toutes les … 
catégories de membres locaux du « Graal » soient : 
représentées. Elles s'appliquent à pratiquer plus spé- 
cialement la vertu pour laquelle elles ont par nature 
ou par grâce surnaturelle le plus de disposition. 
Il n’est pas nécessaire que toutes fassent partie 
d'en « club de l’action » mais seulement celles qui 
semblent être plus disposées à être exemplaires dans 
la pratique de telle ou telle vertu. 

Par conséquent, devront en faire partie toutes 
celles qui appartiennent aux deuxième et troisième 
degrés, à 

C’est Notre intention d'étendre 
clubs, mais provisoirement No 
une trentaine, 

Ces « clubs de l’action » maintiennent leur effectif 
Par Cooptation, de sorte que les places vacantes 
peuvent être éventuellement remplies par de nou- ‘| 
velles candidates. Ces candidates sont acceptées où | 
non après deux mois d’essai et sont iniliées aux | 
usages du club, Car bien que les clubs aient tous un 
but nettement délimité et qu'ils portent-un nom: | 
parlant et inscrit sur le fanion triangulaire, on ne 
publie pas à son de trompe la manière adoptée par 
chacun d’eux pour exercer ses membres dans la 
vertu qui lui est propre. RER 


Ve 


à la longue ces 
us Nous en tenons à 


partie du premier degré: Pa 
Tveur pour. tout ce qui est bien). Æ 
2° Le club de l'enthousiasme brûlant “(pour la 
poernte ardente). 


.m iséricorde corporelle), : 
- 4° Le club de discipline et ordre (qui se charge de- 
régularité et de la conduite de toutes pendant 
les nombreuses sorties et réunions). 

_ 5° Le club des guides et des pionnières (qui 
parent les promenades et les sorties et Hit font 
maîtresses de cérémonie). 

_ 6° Le club des églantines (pour les nombreux 
petits services féminins de charité dans les diffi- 
tés inattendues), 


t sévèrement repoussés). 


ments et au linge d autel). 
…_ 9° Le club de courage et d’ audace (où l'on com- 


à le respect humain). 


Font partie du deuxième degré : 


on de friandises). \ 
11° Le club de la sagesse (où les choses n ont une 
aleur qu’à la lumière de l'éternité). : 

° Le club de la dévotion où l’on se consacre 
spécialement à la prière). 

- 13° Le club de l’obéissance (où l’on apprend à 
obéir sans Critique). 

14° Le club du zèle des âmes (où l'on nn 
es Missions étrangères). 

15° Le club de la liturgie Qqui fait de la propa- 


vivre l'esprit de l’année liturgique). 

* 16° Le club du sauvetage (qui ramène les amies 

| égarées dans la bonne voie). 

” 17° Le club de la fidélité aux promesses et aux 

# résolutions. 

18° Le club de concorde et “de paix (qui offre 

l’arbitrage partout où il y a dispute et discorde). 

19° Le club du Lion de Juda (pour l’imitation du 

Christ sous son aspect austère). 

20° Le club des muguets (celles qui se cachent et 
_ pratiquent spécialement la pureté de cœur). 


#. Font partie du troisième degré : 

1 Le club de l'esprit de sacrifice (où l’on fait 
_ tous les sacrifices avec joie). 

F _ 220 Le club de la joie supérieure (dans l’esprit 

* de saint François d’Assise). 

+ 23° Le club du premier commandement (celles qui 
. servent Dieu et l’aiment de tout leur cœur et de 

À _ toutes leurs forces). 

4° Le club de la sainte violence (pour expier les 


| péchés du monde). 
25° Le club de l'humilité et de- la force secrète 


. (dont le monde extérieur ne doit jamais s ’aperce- 
- voir). 
26° Le club de la RE (dans le sens aris- 
_ totélico-thomiste). 
27° Le club de la constance (dans les difficultés). 
“ 8° Le club « avoir et être » (où l’on méprise Ja 
“richesse et pratique la pauvreté). 

… 29° Le club des violiers (où l’on pratique spéciale- 
ment la vertu des anges). 

30° Le club de l’Agneau de Dieu (où l’on imite 
Jésus dans la patience de son Divin Cœur). 


° Le club de la croix verte ser les œuvres-de 


° Le club des pivoines rouges (l'i image de la 


7 Le club de la fierté (où tous les vices vulgaires 


8° Le club de l’autel (où l'on Halte aux erne- 


_ 10° Le club de la sobriété (antialcoolique, priva- 


o) 


ande pour l'usage du missel et qui apprend à 


directrices augmente rapidement, on a introduit un Le te 


| traînante elles doivent animer les membres et les … 


| lement ce 


LAN : 

e ouvelle extension. rt ertéshation 

L progrès du mouvement du « Graal » se déve. 
 loppe avec une rapidité étonnante. ne 

Avec l'accroissement du nombre, l'ont on TA 
aussi s'étend naturellement et progressivement. ÿ 

C'est ainsi que d’abord insensiblement certains 
noms nouveaux ont été employés qui maintenant 
sont officiellement reconnus par le Bureau central. re 5 

Voici ces nouveaux noms: 

En premier lieu, la direction centrale de La Haye 4 
s’appellera dorénavant la « Table ronde ». C'est done … 
la « Table ronde » qui dirige tout le mouvement £ 
du « Graal ». Puis viennent celles qui dans une. 
grande ville se trouvent à la tête d’une section locale, Lo 
elles s’ ’appellent les « Sybilles ». Il y en a trois 
actuellement: les « Sybilles » d'Amsterdam, de. 
Rotterdam et de Leiden. 2" 

Il y a ensuite les directrices des maisons de clubs 
dans une’ même ville ; elles s’appellent les « Walky- se 
ries ». Elles sont à la tête d’un groupe de directrices | en 
et de membres. Mais parce que le nombre des 


nouveau titre pour la directrice qui s'occupe de dix re # 
autres directrices, elle s’appelle « Amazone ». Les 
autres directrices s’appelleront dorénavant des « Sie 2 0 
rènes », Car par leur charité et leur puissance en- 


x 


à Dieu. La « Jeune garde » reste naturel- 
qu’elle est et conserve son nom. 

Nous avons donc en tout huit degrés : 

« La Table ronde » ; les « Sibylles » ; les « Walky- SE 
ries » ; la « Jeune garde » ; les « Amazones » ; les 
« Sirènes » s les directrices de groupe ; les membres 
du « Graal ». — £ 

Les membres des trois premiers degrés sont tou- 
jours des « Femmes de Nazareth », les autres peu- 
vent l'être ou ne pas l'être. Chacun de ces huit 
degrés a son uniforme propre, d’un même modèle, ss 

“mais de couleur différente. Ë 


conduire 


Citons encore une partie du programme du. 
« Graal ». En dehors du programme religieux 
et apologétique, nous lisons dans la même 
revue Dux, sous la signature de Mlle SWEERE, 
un bref résumé des programmes pédagogique, 
social et culturel, comportant de nombreux 
clubs d'éducation, d’études de langues, de lit- 
térature, de musique, professionnels, artis- 
tiques et autres. : "+ 


© 


Programme pédagogique. 


Donner à toute jeune fille l’occasion de faire de : 
sa personnalité tout ce qu’on peut en faire, un . 
développement harmonieux de tous ses dons / et 
talents, tant naturels que surnaturels. e 

Faire que la jeune femme catholique organisée : 
occupe sa place dans la lutte mondiale en faisant 
valoir, en tant que groupe, son influence féminine 
dans la société actuelle. 

Etendre de plus en plus l'influence, douce, ina- 
perçue et irrésistible, des vertus chrétiennes et ’fémi- 
nines de l'amour, de l’humilité, de la douceur, de 
la générosité et du dévouement, Contribuer ainsi 
pour leur part à la solution de la question ‘sociale 
en plaçant la charité à côté de la justice. 
Reste fidèle à la charité ainsi posée à côté de la justice. 

Le joyau de la douleur vaut plus que l'or. 


Dans la joie de la vertu se trouve la dignité humaine de 
[la femme. 


Et le cancer du péché est la seule faute du monde. 


Tige - Obtenir l’érectio 
_ département du Travail des Pays-Bas et dans ce but : 

. A) Instiluer une enquête sur les conditions hygié- 
niques, morales et psychiques de la jeune femme 
travaillant dans les usines, ateliers, magasins et 
bureaux. L 


, 


…  B) Compléter la législation du travail et l’exécuter. 

a) Séparation du service de sûreté purement tech- 

ique, au moins pour la femme. 

 b) Créer la possibilité pour la femme d’être nom- 
mée chef de district. ë 

2° Obtenir que l'inspection féminine du travail 

"sait réservée aux femmes. 


Programme culturel. 


+ 


1° Etant donné les conditions actuelles qui ont 
modifié bien plus fondamentalement que celle de 
. l’homme de toute classe la vie de la femme qui n’a 
as encore suffisamment pris racine dans les vieilles 
formes conventionnelles, il faudra trouver une forme 
e vie qui s'adapte complètement : 

_À la nature féminine de celles qui sont créées pour 
être mères ; 

Au rôle surnaturel que Dieu a destiné à la femme 
et qui peut se résumer dans l'opposition entre Marie 
et Eve comme bénédiction et malheur du genre 


29 1 faudra trouver pour cette nouvelle forme de 
e de nouvelles expressions dans le style, dans 
‘art, dans Jes modes, les sciences et les divertisse- 
ments. : 
£ Le « Graal » comme mouvement veut aider à éta- 
_ blir la rénovation de la culture catholique. De tous 
côtés on sent venir cette rénovation, et le « Graal », 
Par ses propres initiatives dans le domaine culturel, 
veut y collaborer. 
Il faut que du mouvement du « Graal » partent 
des idées nouvelles, de nouveaux courants, de nou- 
velles formes pour exprimer l'intelligence et la 
1 beauté et les nobles et profonds sentiments de 
0 homme. [...] : 
Eh | 


ANT 
+ 


tu 


Réponse aux malentendus et aux critiques 


| Discours de S, Exc, Me Aengenent, év. de Haar'em 
+ (10. 19, 3h 


Mgr AEnGeNenT, évêque de Haarlem, à pro- 
-  noncé à Alkmaar, le 10. x2. 3x, à l’occasion de 
la bénédiction d’une maison du « Graal », un 
discours que reproduit le Tijd (11. 12. 8x) et 
que nous traduisons : 


"Cest aujourd’hui un jour de bonheur. D'abord 
à cause de la consécration de l'autel dans l’église 
des Dominicains et ensuite à cause de la bénédic- 
ne tion de cet édifice. - 
Vous, les «<atholiques d’Alkmaar, vous avez 
montré que vous vous préoccupiez non seulement du 
temple de pierres que vous dotez d’un nouvel autel, 
mais encore du temple vivant de Dieu, celui que 
forment vos propres enfants, vos filles. 
Vous êles animés de la sainte volonté d'en former 
de véritables catholiques d'action. Pour moi aussi 


d’une section féminine au 


du développement du : nen 
_ femmes dans mon diocèse. 


L'élogé du « Graal ». LÉ; De 
A la longue, tout le monde finira par savoir qu 
je suis un grand admirateur et un énergique pro 
moteur du « Graal ». A cette occasion je désire 
redire encore devant tout le diocèse que je trouve ce, 
mouvement de jeunes femames, dirigé et soutenu 
par les « Femmes de Nazareth », plus idéal 
tout ce que j'aurais pu imaginer et que pour 
au monde je ne voudrais en être privé dans mon dio: 
cèse, Mon unique et ardent désir est que le mouxe 
ment du « Graal » se développe dans ce di 
aussi rapidement que possible. Dans l'avenir, 
force inestimable sortira de ce « Graal », qui aïde 
à affirmer notre vie catholique. Des centaines 
milliers cueilleront les fruits de l’œuvre accomp 
par le « Graal », car ce mouvement s’efforce de 
mer de véritables et solides mères de famille catho- 


; cière que nécessite l’entretien de cette maison, ca 


_liques, et ce sont là les êtres les plus excellen! 
existant au monde. L'Eglise et la société n’existen 
pas sans elles. | ê SRE 

Monseigneur s’adresse alors aux curés d’Alkm: 
et les félicite d’avoir fondé cette maison du « Graal ) 
Je désire leur assurer, continue l’évêque, qui 
continueront de porter avec joie la charge finan 


ils savent que c'est le désir de mon cœur que ceit 2 
maison du « Graal » connaisse une grande pros 
périté, Certes, cela demandera des sacrifices, m 
je sais qu’on les fera volontiers, puisque je 
demande. IDE 

Je veux faire un appel aussi aux religieuses 
aux membres du clergé de tout le diocèse pour qu'ils 

s#indiquent aux jeunes filles désireuses d’embrasse 
l’état religieux la Congrégation des « Femmes 
Nazareth ». Il est vrai que cette Congrégation « 
encore jeune mais j'en garantis la stabilité. 

Les curés devront donc fortement exhorter les 
jeunes filles qui croient avoir la vocation à entrer 
dans la Congrégation des « Femmes de Nazareth ». 

Les laïcs aussi doivent comprendre que leurs en- 
fants doivent faire partie du « Graal ». ‘ 

Les religieuses enseignantes dans les lycées, les 
‘collèges et les gymnases, sont ‘également invitées 
à exhorter avec zèle et chaleur leurs élèves à entrer 
dans le mouvement du « Graal ». GSE 

C’est seulement en faisant ainsi qu'ils agissen 
dans mon esprit, et je sais que lorsque je fais un 
appel à elles, elles sont toutes disposées à le suivre. 


Réponse aux malentendus. 


Il est naturel qu’un mouvement jeune soit expos 
à la critique et qu'il n'échappe pas aux malentendus. 
Un mouvement qui, comme le « Graal », se montr 
dans la vie publique à visière levée, y est encore 
plus exposé que les autres organisations. | 

Je veux profiter de cette occasion pour signaler. 
ces malentendus, afin qu'ils cessent d'exister, et. | 
Je veux répondre à la critique injuste faite ici où HA 
pour qu'elle se taise. : Lo 1 

Le premier malentendu concernant le « Graal »,. 
c'est qu'il ne se rattache pas à la Congrégation (r). 
Même dans une revue qmi a autorité pour diriger | 
le mouvement de jeunesse masculine, j’ai lu encore | 


| 


(1) La Congrégation de Marie, base de toute l’ 
sation de jeunesse ét dont tous les membres des autres | 


ke point de dar, de toute activité dans 
e du réunies féminin. En général, les 

res du « Graal Re être see de 
_ Congrégation. c :° = 


filles, il faut faire une exception, et pourtant les 
dont je parle ne deviennent pas complètement 
membres du « Graal », mais elle restent, . même 
avoir reçu le costume », aspirantes jusqu’à 


’e les soi Es entrées dans la ‘Congrégation. 


n Feu at celui que le « Graal » est entière- 
indépendant du clergé paroissial, C’est un 
alentendu contre lequel je proteste avec 


énergie la plus grande. Car le « Graal » n'est 

vas indépendant du clergé paroïssial. 
J'ai même prescrit — et les « Femmes de Naza- 
». m'ont demandé de le prescrire — que les 


'emmes. de Nazareth » aient à conférer à des 


tes détermine 
apprendre de lui ce qu’il désire du € Graal ». 
Comment est-il possible de dire que le « Graal » 
a rien à faire avec le clergé paroissialÿ Cepen- 
je peux me faire une idée de la façon dont ce 
alentendu à pu naître. 

J'ai prescrit que les vicaires “é dirigent les Con- 
égations ne pouvaient pas être chargés de la direc- 
quotidienne des clubs du « “Graal », à moins 
-dente un cours d . 


re 


_ doit pas Er au ue 
fasse pas. 


on travail, il n’a pas le temps de s'occuper de Ja 
direction quotidienne du mouvement des jeunes 
les. Car son travail est en premier lieu de faire 
Je catéchisme, de prêcher et _surlout aussi de 
er les fidèles à domicile ; c’est Jà la part la 
lus. grande et la plus considérable de son devoir. 
En dehors de cela les vicaires ont encore la direc- 
on de la jeunesse masculine. 
. En second lieu, les hommes sont moins aptes 
que les femmes à s’occuper de la direction immé- 
+ diate d'un mouvement de jeunes filles. Ce n’est pas 
une œuvre facile pour l’homme. 

Mais même +7 les hommes étaient pourvus des 
‘capacités nécessaires, il serait encore peu désirable 
qu'ils s’occupassent de ce travail. L'unité du mou- 
vement du « Graal » serait mise en danger. Seule 
une. Congrégation religieuse comme celle des 
- « Femmes de Nazareth » peut remplir cette fone- 
tion. comme il convient. 
_ À cette unité, la continuité et la stabilité ‘ sont 
étroitement. liées, et c’est encore une raison de 
confier la direction immédiate de cette œuvre aux 
« Femmes de Nazareth » et non pas au ones 
paroissial. 

Le troisième malentendu contre le « Graal » con- 
‘siste à dire, comme certains le font, que le « Graal » 
ferait mieux d’enseigner à ses membres plus de 
_ choses ordinaires et plus pratiques. Mais le « Graal » 
Me fait. Le « Graal » forme les filles pratiquement 
à être de bonnes mères de famille. Ses nombreux 
RS en sont une preuve. Cette activité n'apparaît 


fe 


* 
2 
É 


je Le! re pour tout ke. die 


Mais, sur ce point, pour certains Éroipeitients de 


_ malentendu qu’il faut supprimer 


ées avec le clergé paroissial pour 


_ Il est mieux pour plusieurs raisons que cela ne | 


D'abord, je pense que si le vicaire veut bien faire 


seu = Eee EDS ft 
-à l'extérieur mais ce n est pas in Æ 
1 la néglige pour autant. 
atrième malentendu reproche au « Graal » 
de détruire les florissants pee de re 
filles, AT 

Cela n’est pas juste, et, du reste, le-« Graal » ne 
le voudrait pas lui-même. Pour autant qu'il est 
_ possible, il veut s’incorporer les patronages exis- 
tants et les transformér lentement dans l'esprit du 
« Graal ». Il veut aussi engager les directrices de : 
ces paironages, mais il veut mettre un ie dra- 
peau sur cette œuvre. 


7 


US Réponse aux critiques. 


& BCE 


En dehors des malentendus il y a encore les” cri- 
tiques, et ces criliques sont souvent injustes. 
Une des critiques qui m'ont toujours le plus for- 
tement déplu est celle qui consiste à prétendre . 
le « Graal » est entièrement absorbe dans une ac 
vité extérieure. FE 
“Je veux répondre à cette critique par quatre 
remarques : d ‘abord, il faut bien savoir que nous 
vivons dans un temps où notre conviction religieuse … 
ne peut plus rester cachée dans notre vie intime | 
seulement. Il faut descendre dans la rue pour mani- Le 7 
fester avec joie les convictions de notre vie. Cela”. 
se fait aujourd’hui partout, et nos adversaires les 
plus véhéments n'y sont pas les derniers ; n'en . 
viennent-ils pas à attribuer des doctorats hono- : 
. raires en athéisme p 14 
Il convient qu’en face de cela nous autres catho- 
liques nous manifestions nos convictions catho: 
liques, et il faut remercier Dieu que nos jeunes 
filles l’apprennent dans le mouvement du « Graal ». 
Je me demande ensuite quel raisonnement font 
ces critiques pour affirmer, à la vue d’une activité 
extérieure, que le mouvement y est entièrement 
absorbé. 5 RAA 
Ceite façon de parler trahit une absence de 
‘la plus élémentaire logique, On n ‘a du reste pas le 
droit de parler ainsi, car cette activité extérieure 
n'est possible que par le souffle intérieur, Fe 5 F 
force qui l’anime et la pousse. : 
Si l’on veut répondre à la question de savoir si 
le mouvement du « Graal » possède une valeur in- 
térieure, il faut regarder les faits. Or, personne ne 
- connaît mieux les aits que moi, et c’est pourquoi 
je tiens à déclarer que la valeur intérieure du mou- 
vement du « Graal » est d’une force et d’une puis- 
sance telles qu’on a de la peine à se l’imaginer. 
Le noviciat des « Femmes de Nazareth » dure 
deux ans et est plus sévère que celui de maintes 
autres Congrégations religieuses. L'esprit religieuxne 
peut pas he plus profond qu'il ne l’est ue lee 
Congrégation des « Femmes de Nazareth », et je + 
dénie par conséquent à tout le monde le droit d’affir- 
mer que le mouvement du « Graal » est absorbé 
par l’activité extérieure, r 
On dit encore que le « Graal » favorise l’habitude 
de sortir de chez soi. 
Cela est vrai en partie. Mais aussi cela est néces- 
saire. Nous devons sortir de chez nous. Dieu nous «à 
demande d’exercer l’apostolat, et il est nécessaire 
pour cela que les jeune, filles l’apprennent hors de 
leur famille, dans leurs clubs. Du reste, les sorties 
demandées par le « Graal » ne sont, en réalité, 
pas si nombreuses, car en règle gé snérale les membres 
du « Graal » ne font partie que de deux clubs qui 
ne les occupent que deux soirs par semaine. 
On dit encore, troisièmement, que le mouvement 


du « Graal » est coûteux. 


ja: 


NE 
ussi est sans 10n 
jeunes filles auxquelles 


Le reprc Pen 
. nombre de il est 


’ 


une fille qui gagne un bon salaire donne une con- 
ribution convenable pour le développement de son 
rganisation É 
: Ensuite, on critique fortement par endroit le 
__ « Graal » à cause des fautes qu'il a parfois com- 
“mises. , 
Il arrive toujours que la jeunesse fasse parfois des 
_ fautes, et dans un mouvement jeune et enthousiaste 
comme le « Graal » cela est inévitable, Mais il n’est 
pas juste d'’insister uniquement sur ces fautes en 
_ perdant de vue tout le bien que fait le « Graal », 
et il n’est pas permis d’exploiter les fautes du passé 
pour rabaïsser et contrecarrer le « Graal ». 
Le « Graal » a commis la faute, en certains en- 
_droïts, de faire afficher le message de Pâques pen- 
24 ant la nuit; mais il y a une ville où on a telle- 
We: . ment grossi et exploité cette faute que beaucoup ne 
sont pas favorables à ce mouvement pour cette 
unique raison. | : 
_ Une telle attitude ne peut pas se justifier. 
+ Un vieux dicton dit qu’à Alkmaar commence la 
victoire. é : 
J'espère que ce jour où s'ouvre la maison du 
« Graal » d’Alkmaar, les malentendus vont dispa- 
raître et que les critiques injustes contre le « Graal » 
vont cesser. 
"Que le mouvement du « Graal » se développe 
- pendant longtemps et qu'il répande, sur cette ville 
et ses environs, la richesse de ses fruits. 
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Féléraülon des œuvres de Jeunesse féminine 
Laon Notre-Dame d'Evreux 


FA : ; 
Ordonnance de $S. Exc. Mer Gaudron, 
| évéque d'Evreux. 


De la Semaine religieuse d'Evreux (30. 5. 31): 


_ persées en des groupements multiples et très divers. 
Faire l’unité est impossible ; par contre, une fédéra- 
tion est nécessaire pour coordonner les efforts et dis 
cipliner les activités. 
+ C'est pour répondre à cette nécessité que nous 
… ayons créé l’organisation nouvelle dont nous pro- 
af mulguons aujourd’hui les statuts, 


STATUTS 
“ 
ARTICLE PREMIER. — Il est établi, dans le diocèse 
d'Evreux, une Fédération des œuvres de jeunesse fémi- 
* nine sous le nom d'Union Notre-Dame d'Evreux. 


Elle est placée sous la protection de la Sainte Vierge 
et de sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus. ! 

AnT. 2. — Les buts de la Fédération sont les suivants : 

1. Unir les œuvres de jeunes filles afin de leur faire 
prendre conscience de leur force, remédier à l'émictte- 
ment de leurs efforts, susciter entre elles l'émulation pour 
le bien ; e 

2: Permeltre à l'autorité diocésaine de donner des direc- 
tives d’ensemble, de fixer des objectifs communs, de 


ayer entrent gratuitement dans le mouvement et. 
ns les clubs. Mais est-ce une chose injuste qu'une 


Les jeunes filles catholiques du diocèse sont dis- ! 


des initiatives ou métho 
ressantes employées par les unes ou par les a 
4: Aider à la formation d'œuvres nouvelles, prépar 
et organiser des réunions cantonales, régionales ou 
césaines, des retraites et des recollections spirituelles ; : 
5. Etablir l'entraide par la prière et les services ren 
dus ; procurer aux œuvres fédérées tous renseignement 
utiles sur les œuvres de jeunesse, les cercles d'études, 
les séances récréatives, par le prêt de pièces de théâtre, 


les mutualités, les assurances, ete. È 
Anmr. 3. — Doivent faire partie de la Fédération 
pour être réellement des œuvres diocésaines — toutes 


œuvres de jeunes filles qui ont pour objet la format 
chrétienne, apostolique et sociale de la jeune fille, tell 54 
que : Enfants de Marie, patronages, ouvroirs, cer 
d’études, Noëlistes, Fleurs de lys, jeunes de la Li 
patriotique des Françaises, Guides, Amicales, etc. he | 

Ces œuvres demanderont leur affiliation par l'intermé 
diaire du directeur diocésain, en faisant connaître Jeu 
statuts, la, composition de leur bureau et le nombre 
leurs membres. “e Re : 

Pourront exceptionnellement être agrégées individuelle. 
ment à la Fédération les jeunes filles isolées en atten-. 
dant qu’elles entrent dans un groupement, Ce : 

La limite d'âge se circonscrit entre dix ans au moins 
et trente ans au plus. Sous cette règle, cependant, mn 
tombent pas les dirigeantes. ae 

ART. 4. — Le lien entre les divers 
établi par la Semaine religieuse. 

ART. 5. — Pour faire face aux dépenses nécessaires 
à la bonne marche de la Fédération, une cotisatio 
annuelle minima de 5 francs est demandée à chaque 
groupe. Cette cotisation sera versée en janvier. 

ART. 6. — Les œuvres fédérées conservent non seu- 
lement leur physionomie et leur caractère particulier, 
mais leur autonomie et leur règlement. F 

La Fédération ne change rien aux rapports que cha 
cune d'elles doit entretenir avec le clergé paroissial ou 
avec les organisations plus générales. Elle établit seule- 
mént un lien entre toutes les œuvres pour augmenter 
leur vitalité. : | 

ART. % — Constituée sous l'autorité de Monseigneur, 
la Fédération est rattachée à la Direction des œuvres, e 
M. le directeur des œuvres féminines en est spécialement 
chargé ; il sera assisté d’un Conseil ; les membres de 


ce Conseil seront choisis parmi les dirigeantes ou prési 
dentes des œuvres. ; 


groupements se 


er! 
% 
| 
Dans la réunion qui eut lieu, à l'évêché, le La 
23 avril, sous la présidence de Monseigneur, on pro-. 
céda à la nomination des membres du conseil prévu 


à l’article 7. Chaque groupement sera représenté à 
ce conseil. | î 


En feront donc partie 


Î 


ASSEMELÉE CONSTITUTIVE 


: Mme Groussau (jeunes 
de laL. P: D: F.) :<MHe Dubois (patronages) : 
Mlles Marais (Fleurs de Lys) ; Mile Y. Regim- 
bart (Enfants de Marie) ; Mlle Defer (amicales) E. 
Mile Letailleur (Noëlistes) ; Mile Diemer (Guides) ;. 
Mille Lefèvre (cheftaines) : Mile Gaillon (jocistes). 

En outre, Mile Yvonne Regimbart fut désignée | 
comme trésorière de la nouvelle Fédération et 
Mlle Mouton accepta d'en être secrétaire. + 

Les adhésions devront être adressées, accompa- | 
gnées de la cotisation et des statuts des groupes, à | 
M. le directeur, 15, rue du Docteur-Gindey. 2 {| 

La première manifestation de la Fédération aura | 
lieu le dimanche 12 juillet et consistera en un pèle- 
rinage à Notre-Dame de Chartres. 
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| LOI DU 26 DÉCEMBRE 1931) 


. — Amnistie pleine et entière est accordée 
its commis antérieurement au 12 novembre 
931 et prévus par les articles ci-après du code pénal : 
-88, 89, 155 (S 1°), 156 ($S 197 et 2), 161, 184 (S 2), 
95 inclus, 196, 199, 217 (s'il n'y a pas eu port 


e cas seulement où il n'y a pas connivence, 249 à 252 
inclus, 254, 257, 259, 971 à 276 inclus, 308, 311 ($ 1°), 
319 et 320, mais seulement hors le cas d'application de 
la loi du 17 juillet 1908 pour délit de fuite concomitant, 
87 à 339 inclus, 346 à 348 inclus, 356 ($ 2) et 357, 358, 
($ 3), 4xo, mais seulement en ce qui concerne la 
ue d'appareils distributeurs automatiques de monnaie 
u de jetons, appelés vulgairement appareils « à sous » 
u « à jetons », 456, 458, 471 à 482 inclus, et par les 
cles 80 et 157 du code d'instruction criminelle. 
. — Amnistie pleine et entière est accordée pour 
s commis antérieurement au 12 novembre 1931 :. 
: l1° A tous les. délits et: contraventions en matière de 
réunion, d'élection, de conflits collectifs de travail et de 
manifestations sur la voie publique ;- 
À tous les délits et contraventions prévus par la 
sur la presse du 29 juillet 188r, à l'exception : : 
a) Des infractions prévues par les articles 24 $$ r7, 2 
M9 2508 : 
b) Des injurés et -diffamations envers les armées de 
rre et de mer et les dépositaires ou agents de l’autorité 
blique lorsqu'ils sont militaires, prévues dans 
articles”. 30, 31 et.33,:$ 120; S 
c) Des injures et diffamations commises envers des par- 

: culiers, prévues par les articles 32 et 33, $ 2, lorsque 
les victimes de ces infractions sont des militaires qui ont 
galement été visés comme simples particuliers. 
… 3° A tous les délits et contraventions prévus par les 
is des 11 juin 1887, 19 mars 1889, 80 mars 1902 
(art. 44) et 20 avril 1910; 

4° À toutes les infractions aux dispositions du titre I 
du livre III du code du travail relatives aux syndicats 
- professionnels; ‘ re 
. A toutes les infractions prévues par, les lois des 


1% juillet 1901, 4 décembre 1902 et 7 juillet 1904; 
6° A toutes les infractions prévues par la loi du 
9 décembre 1905; S 

…_ 7° Aux infractions aux dispositions du livre II du code 
du travail et de la prévoyance sociale, exception faite des 
infractions aux articles 60, 61, 62, 64 à 64c dudit livre, 
mais sans que cette exception puisse s'appliquer à l’em- 
ployeur qui justifiera que, lors de l’embauchage, l’ouvrier 
— muni du récépissé de sa demande de carte. Toutefois 


z e . ” . 
les mises en demeure signifñiées en vertu du titre II 


(hygiène et sécurité des travailleurs) dudit livre sont 
- maintenues; : Ù 
Ds À tous les délits connexes aux infractions visées aux 
- alinéas précédents; : 
9° Aux infractions à l’article 5 de la loi du 21 mai 
86, ainsi qu'aux infractions aux lois du 2 juin 1897 
4 juin 1909; 
10° À tous les délits et contraventions en matière fores- 
vière, de chasse, de pêche fluviale et maritime, à l’excep- 
“tion, pour la pêche, des délits prévus par l’article 25 de 
la loi du 15 avril 1829 et les articles 3 et 6 de la loi du 
janvier 1852 complétée et modifiée par celle du 
x2 février 1930, et, pour la chasse, de ceux prévus par 
les paragraphes 2, 4 et 5 de l’article 12 de la loi du 3 mai 


et 


(x) « Loi portant amnistie, » 


ge a 


nouvelles. 


‘tions indirectes lorsque le montant de la transaction 


212, 222 à 225 inclus, 236, 238, 239, mais pour | 
ni à condamnation définitive, le minimum des pénalités 


les 


1844, aux délits et contraventions de grande et pétite 
voirie, de police du roulage; aux contraventions de | RE ; 
simple policé, quel que soit le tribunal qui ait statué, 
à l'exception de celles prévues par l’article % de la lo 
du 20 juillet 1924 et par l'article 16 de la loi du Li 


14 mars 1919, modiflée par,la loi du 19 juillet 1924; £e 
“11° Aux délits et contraventions à la police des chemins 


13° Aux infractions commises en matière de contribu- 


intervenue ou des condamnations passées en force de 
chose jugée ne dépasse pas 500 francs ou lorsque, pour. 


les procès-verbaux n'ayant donné lieu ni à transaction, | 


correctionnelles encourues n’aura pas 
1 200 francs, le tout décimes non compris. Ces sommes 
seront portées respectivement au double, 
d’alcool, lorsque les contrevenants seront des récoltants 
tirant occasionnellement parti de leurs fruits; sa 

14° Aux infractions commises en matière de douanes, 
lorsque le montant des condamnations 
encourues ou de la transaction non définitive intervenue 
n'excède pas 750 francs. L’amnistie ne s’étendra pas aux 
infractions poursuivies par la régie des contributions … 
indirectes ou la douane, agissant comme parties jointes 


#5 …S 
. » . . . n , LU Tr 
en cas d'infraction concomitante à un délit non amnistié 


et poursuivi par le ministère public; - ? Fa Fe ; 
15° Au défaut de déclaration et aux détournements 

d’épaves; He re 
16° Aux infractions à la loi du 25 juin 184r sur les 


ventes aux enchères de marchandises neuves et à la loi … 
du 30 décembre 1906 sur la vente au déballage; : | se De 

17* Aux infractions à l'arrêté du Parlement de Paris 
du 23 juillet 1748, aux lois du 21 germinal an XI et du 
29 pluviôse an XIII; à l’article 127 de la loi du 12 juillet. 
1916, mais en tant seulement que ledit article concerne 
les substances placées dans le tableau C du décret du 
14 septembre 1916; ste 

18° Aux infractions aux articles 15,16, 18, 21, 22, 23 
de la loi du 830 novembre 1892 sur l’exercice illégal de la 


3 


médecine, pourvu que, dans le cas prévu à 


1 


lièrement inscrits à un établissement 
supérieur; 

19° À tous les délits et contraventions en matière de | 
navigation maritime, fluviale et aérienne ; 

20° Aux infractions prévues par la loi du 8 octobre 
1919 relative à la création d’une carte d'identité profes. 
sionnelle pour les voyageurs et représentants de com- 
merce ; 

21° Aux infractions prévues par les articles 30 et 31, 
alinéa 1, de la loi du 21 juillet 188r sur la police sani- 
taire des animaux ; : 

22° Les délits prévus par la loi du r7 décembre 1926 
portant code disciplinaire et pénal de la marine mar- 
chande, ayant un caractère spécifiquement maritime. 

Ces délits sont énumérés à l'alinéa 2 de l’article 36 
du code du 17 décembre 1926. 

Les fautes graves contre la discipline prévues par l'ar- 
ticle 14 du même code. 

Les infractions d'ordre disciplinaire commises par les 
pilotes et qui ont donné lieu à l'application des sanctions 
prévues par l’article 14 de la loi du 28 mars 1928, ou 
qui ont pu donner lieu à l'application de l’article 5o du 
décret-loi du r2 décembre 1806 et du décret du 16 juin 
1919 ; 

8 Aux fraudes de toute nature commises dans les 
examens ou à leur occasion quand elles n'ont. procuré 
aucun avantage pécuniaire à ceux qui les ont commises 
ou y ont participé avant le rt décembre 1931. 

ART. 3. — Amnistie pleine et entière est accordée pour 


d'enseignement 


pécuniaires … 


U 


l’article #r6 1000 
et réprimé par l’article 18, il n’y ait pas. eu récidive et 
que, dans ceux prévus à l’article 16, $ 1*, et réprimés 
par l’article 18, il s'agisse d'aspirants ou d’aspirantes 
aux différents diplômes visés à l’article 16, $ 1°, régu- 


“pra + 


été supérieur À 
Le 


en matière 


IN 


e L RE “+ Bd M nt UE ii” x 
va 5. Aa SE) PRDUE) . js r 
PRET à j ANA 
Anse par les codes de 


FER PEN AR RER MR NES 
les infractions ci-après, prévues 


et 9 mars 1928, commises antérieurement au 12 novembre 
Frot des 
"Abandon de poste étant en faction ou en vedette, sans 


et 227, 1% alinéa, du code de 1928) ; 

| Sommeil. étant en faction ou en vedefte (art. 212 du 
code de 1857, et 228 du code de 1928) ; 

} Abandon de poste sans circonstance aggravante (art. 213, 
PA $ 3, du codé de r857, et 229, 17 alinéa, du code de 1928); 
” Absence du poste en cas d'alerte lorsque la générale 
est baltue (art. 214 du code de 1857) ; 

Absence d’un militaire aux audiences du tribunal mili- 
taire, où il est appelé à siéger (art. 215, at' alinéa, du 
‘code de 1857, et 232 1% alinéa du code de 1928) ; 

: Refus d’obéissance hors la présence de l'ennemi ou de 
rebelles (art. 218, 2° et 3° alinéas, du code de 1857 et 
205, 1 alinéa, du code de 1928) ; 
* Violation de consigne sans 
(art. 219, $ 3, du code de 1857 et 230, 1°7 alinéa, du 
code de 1928) ; : 

 Insultes envers une sentinelle (art. 220, dérnier alinéa, 
du code de 1857 et 207 du code de 1928) ; 

Violences envers une sentinelle ou une vedette sans cir- 


S eA 
EP 


; 206, 3° alinéa, du code de 1928) ; 

Dissipation d'effets militaires (art. 245 du code de 1857 

o18 du code de 1928) ; 

_ Mise en gage d'effets militaires (art. 

1857 et 219 du code de 1928) ; | 

Destruction volontaire - d'effets militaires et blessure 

volontaire à une bête de somme appartenant à J'Etat 

(art: 254 du code de 1857 et 225 du code de 1928) ; 
Port illégal de décorations, médailles, insignes, uni- 

formes, costumes français ou étranger (art. 266 du code 

de 1857 et 240 du code de 1928) ; 

Gontraventions de police réprimées par l’article 27: du 

code de justice militaire de 1857. 

ART, 4. — Amnistie pleine et entière est accordée pour 


546 du code de 


1858 et commises antérieurement au 12 novembre 1931 ; 


* Abandon de poste étant en faction sans circonstance 
>  -aggravanle (art. 283, $ 3) ; 
Re - Sommeil étant de quart ou en faction (art, 282 et 
art. 283) ; 
Abandon de quart ou de poste sans circonstance aggra- 
vanie (art. 284, S 3); > 
; Abandon de corvée ou d’embarcation sans circonstance 
£ : aggravante (art. 285, $ 2) ; 


Embarquement sans ordre de marchandises sur un bâti- 

- ment de l'Etat (art. 287) ; 
Usage sans autorisation d’une embarcation (art. 288); 
Fait par un ouvrier de la marine de fabriquer des 
. ouvrages pour son compte ou pour le compte d’autrui 
Fan 280)" 
= Absence d’un officier marinier aux audiences d’un tri- 
bunal de la marine où il est appelé à siéger (art. 290, 
1®T alinéa) : 

Refus d’obéissance hors de la présence de l’ennemi ou 
de rebelles*armés (art. 294, 2€ et 3° alinéas) ; 

Violation de consigne sans circonstance 
(art. 296, $ 3) ; 

Insultes envers une sentinelle (art. 297, dernier alinéa); 

Violence envers une sentinelle sans circonstance aggra- 
vante (art. 297, 32 alinéa); 

Dissipation d'effets militaires (art. 326); 

Mise en gages d'effets militaires (art. 327); 

Destruction d'effets d’habillement (art. 328); 

Fait d’avoir sans autorisation allumé un feu à bord 
ou à terre (art. 341); 

Introduction à bord sans 
inflammables ou spiritueuses 

Destruction 
ment à terre 

Destruction 
(art. 345); 

Destruction de marques ou timbres 
objets du matériel maritime (art, 353); 

Port illégal de décorations, médailies, insignes, 
formes, costumes, français ou étrangers (art. 359); 

Contraventions de police réprimées par l’article 


AU 


KA 


aggravante 


autorisation de 
(ait. 342); 
volontaire de matériel ou d’effets d’habille- 
(art. 344); 


de matières 


matières 
remises nour être travaillées 
apposés sur les 
uni- 


360. 


tice militaire pour l'armée de terre des g juin 1857 


circonstance aggravante (art. 211 $ 3 du code de 1857, 


circonstance aggravante 


46° constance aggravante (art. 220, 8° alinéa, du code de 3857 


toutes les infractions commises ci-après prévues par le | 
code de justice militaire pour l’armée de mer du 4 juim 


: également, par décret, être admis au bénéfice de l’amnis 


| d'activité que si dans un délai de six mois après la pro 


restant de la peine. : 


code de justice mililaire pour les armées de mer, comm 


entraînant soit la destitution, soil 
privation de commandement, la réd 
classe, le bénéfice de l’amnistie accordée p 
articles précédents n’emporte pas lar 
droit, NS. : 
ART. 6. — Amnistie pleine et entière est accordée po 
toutes les infractions prévues et punies par les” codes 
justice militaire pour l’armée de terre et l’armée de mer, 
commises, même par des non-mililaires, antérieuremen 
au 12 novembre 1931, à tous ceux qui ont bénéficié où 
bénéficieront dans les douze mois qui suivront la promu 
galion de la présente loi, par décret de grâce, soit d'u 
remise totale de la peine, soit de la remise de l’ent 


Pendant ce même délai de douze mois, les individu 
condamnés pour ces mêmes infractions commises avan 
le 12 aovembre 1931 et libérés de leur peine pourro 


ART. 7. — Amnistie pleine et entière est accordi 
tous les faits de désertion à l'étranger prévus par 
articles 235 et 236 du code de justice militaire pour 
armées de terre de 1857 et par les articles 313 et 314 


antérieurement au :24 octobre 1919, à la condition q 
leurs auteurs aient servi pendant deux ans ou pendant uw 
an seulement, mais dans ce dernier cas qu'ils aient ét 
ou blessés ou cilés à l’ordre du jour, dans les uni 
réputées combattantes énumérées aux deux premi 
tableaux annexés à l'instruction ministérielle du 2 n 
vembre 1919 prise pour l'application du décret du 28 
tobre 1919 ou dans les unités automobiles T. P. ou T. : 
aux armées ou dans les unités réputées combattante 
énumérées au décret du 24 janvier 1918 pris pour ap 
cation .de la loi du 10 août 1917. : 
L'amnistie prévue par le présent article ne sera acq 
aux déserteurs âgés de moiïns de trente-cinq ans et n'ayant 
pas accompli la durée de leur service militaire léga 


mulgation de la présente loi ils se sont présentés à l’au 
rité militaire pour terminer leur service militaire. 

En aucun cas les hommes bénéficiant de l'amni: 
prévue au présent article ne pourront être inscrits ss 
les listes électorales avant le 1% janvier 1935, à mo 
qu'ils n'aient purgé leur peine ou qu'ils n'aient été 
graciés ou qu'ils n'aient cinquante ans révolus avant là 
promulgation de la présente loi. ESS 53 

ART. 8. — L'alinéa 8 de l'article 0 “de la loi 
29 avril 1921, modifié par l’article 16 de la loi du 3 
vier 1925, est modifié ainsi qu'il suit: 3 : 

« Jusqu'au 14 juillet 1933, le ministre de la Justice 
pourra, dans les mêmes conditions, saisir la chambre des 
mises en accusation d'un recours contre les condamnation: 
prononcées au cours de la guerre par les conseils de guent 
et les conseils de guerre spéciaux qu'il jugerait devoi 
être réformées dans l'intérêt de.la loi ou du condamm 

» Dans les cas prévus à l'alinéa précédent, le minist 
de la Justice pourra, dans les mêmes conditions, saisir 
la chambre des mises en accusation lorsqu'il en serà 
requis par le condamné ou ses ayants droit tels qu'ils 
sont précisés par le présent article. Le 

» Dans le même délai, lorsque les recours en revision 
formés soit par application de l'article 443 du code 
d'instruction criminelle, soit par application du prése 
article pour les condamnations prononcées en temps 
guerre par les conseils de guerre et les conseils de guerr 
spéciaux, auront été rejetés soit par la Chambre crimi 
nelle de la Cour de cassation, soit par la Chambre des 
mises en accusation, le garde des Sceaux pourra, après 
avis du ministre de la Guerre ou de la Marine, déférer | 
ces décisions, aux fins de nouvel examen, à la Cour de 
cassation toutes chambres réunies, laquelle, sur réqu 
tions écrites et motivées du procureur général, statuera | 
définitivement sur le fond, comme juridiction de juge- | 
ment investie d'un pouvoir souverain d'appréciation ». :| 

ART. 9. — Amnistie pleine et entière est accordée à 
tous les faits, commis antérieurement au 12 novembre | 
1931, ayant donné lieu ou pouvant donner lieu contre les! 
fonctionaires, agents, employés ou ouvriers des services 
publics ou -concédés, à des peines disciplinaires, sans | 
qu'il en résulte aucun droit À la réintégration, qui reste! 
facultative. | 


rés en état de faillite ou de liquidation judiciaire. 
galement réhabilités de plein droit les commer- 


nt été déclarés par le tribunal de commerce en état 
faillite ou de liquidation judiciaire. Il n’en sera ainsi 


les délais fixés par les articles 438 et 439 du code de 
ommerce, fait la déclaration prévue par l’article 586, 4°, 
même code, et qu'en cas de liquidation judiciaire la 
ë _ préseniée jar le débiteur dans les délais 
ticle 2 de la-loi du 4 mars 1889. À 
tous les cas, les droits des créanciers seront expres- 
PxÉSerVÉS: > 2 SES 
12. — Dans aucun cas l’amnistie ne pourra être 


é as nt la juridiction civile si elle était du ressort 
la Co 
) té saisie, sans qu'on puisse opposer au deman- 
la fin de non-recevoir tirée de l’article 46 de la loi 
29 juillet 1881. E , 
12. — En cas 
k S. le 
ar la 

ut cas une peine égale à la peine prévue pour les 
tres infractions poursuivies lors même que les. juges, 


de condamnation pour infractions 


- auraient emprunté la répression à un article 
ne peine inférieure. | x 
n cas, mettre obstacle à l’action en revision devant 
toute juridiction compétente en vue de faire établir 
l'innocence du condamé. CEE 
Ant. 14. — L'amnistie n'est pas applicabla aux frais 
de poursuite et d'instance avancés par l'Etat, aux droits 
_fraudés, restitution, dommages-intérêts, mi aux sommes 
es en vertu des transactions souscrites par les contre- 
ants. 4 js & 
r. 15. — Il est interdit à tout fonctionnaire de 


nque, et sous quelque forme que ce soit, les condamna- 
ns et les peines disciplinaires effacées par l’amnistie. 
L'interdiction prévue à l'alinéa qui précède ne con- 
“cerne pas les minutes des jugements ou arrêts déposés 
dans les greffes. CELA PE 
Ant, 16. — Amnistie pleine et entière est accordée à 
outes les infractions aux dispositions des lois allemandes 


isés par la ‘présente loi, commis antérieurement au 
2 novembre 1931, dans les départements du Haut-Rhin, 
‘du Bas-Rhin et de la Moselle. ; 
…_ Anr. 17. — La présente loi est applicable à l'Algérie 
» et aux colonies de la Guadeloupe, de la Réunion et de la 
Martinique. Pour les autres colonies, les pays de protec- 
orat ou de mandat, des décrets détermineront les infrac- 
“tions auxquelles s'appliquent les dispositions de la pré- 


pue loi. 2 
La présente loi, délibérée et adoptée par le Sénat et 
par la Chambre des députés, sera exécutée comme loi 
de l'Etat. 
à Fait à Paris, le 26 décembre r937. 
= Pauz DoumEr. 
= Par le président de la République : e 
… Le président du Conseil, 
- = ministre de l'Intérieur, 
Pierre Lavar. 
Le garde des Sceaux, ministre de la Justice, 
Léon BÉRARD. 
Le ministre de la Guerre, 
Anvré Ma@ior. 
Le ministre de la Marine mililaire, 
Cartes Dumont. 


À 
4 


- Le ministre de l'Air, 
Jacques-Lours Dumesniz. : 
, = Le ministre des Colonies, 
+ Pauz REYNAUD. 


. # . ST TAC 
ats qui, pour des faits antérieurs au-12 novembre 1937, - 


fi a tant qu’en cas de faillite le commerçant aura, dans” 


osée aux droits des tiers, lesquels devront porter leur 


d'assises où si la juridiction criminelle n'avait 


avoir accordé les circonstances atténuantes pour cette . 


. — Les effets de l’amnistie ne peuvent, en 


Fe: de rappeler ou de. 
laisser subsister dans un dossier ou autre document quel- 


“du droit local, pour des faits de la nature de ceux: 


“tracter un engagement volontaire, et qui ont effectivement 


+ : sos 


Ste ï 


S MINISTÉRIELLES 


es 


Carte du combattant 


Temps de présence de trois mois dans une unité come 
battante. Condition non remplie. Titres de guerre par: : 
ticuliers. Z ; z 


Du J. O., 21 mars 1931, Déb, parl., Chambre, 
P. 2123 : Pors 
12185. — M. Lierman demande à M. le ministre de Ia 
Guerre si ? 1° un mililaire, ayant 2 mois et 25 jours de. 
présence dans une unité combatlante et qui, au cours de 
cette période, a subi une intoxication par gaz, sans toutefois … 
avoir été évacué, n'ayant pas voulu se présenter au poste 
de secours, a droit à la carte du combattant ; ajoute que ri £ 
l'intéressé ne possède pas un certificat d'origine de bles: 0" 
sure, mais une allestalion écrite d'un camarade de la méme 
unilé ; »° les jeunes gens des classes 1916 el 1917 qui, ir 
n'étant pas encore mobilisables, ont traversé les lignes  - 
ennemies, le g octobre 1914; pour rejoindre nos troupes 
et s'engager, peuvent prélendre à la qualilé de combat. 
tant volontaire. (Question du 5 mars 1931.) LTÉE 
i & 
Réponse. — 1° Réponse négative. Toutefois, l’article 4: 
du décret du 1% juillet rg3o permet à l'intéressé, s'il 
croit avoir des titres de guerre particuliers à faire valoir, 
de demander à bénéficier de la qualité de combattant. 
Dans ce cas, la décision est prise par le ministre des Pen- 
sions, après instruction et avis du comité départemental. 
(auquel doit être adressée la demande) et de l'Office na: | 
tional du combattant ; 2° par l'application des disposi- FINE 
tions du paragraphe 8 de la re partie de l'instruction du | 
25 juin 1930 (Journal officiel du 27 juin 1930), modifiée 
par la circulaire du 24 février 1981 (Journal officiel du 
»8 février 1931), la qualité de combattant volontaire est | 
accordée aux Français résidant en pays ennemi ou envahi, . 
qui, au péril de leur vie, soit en traversant les lignes 
ennemies, soit par évasion, ont rejoint l’armée française, 
afin de satisfaire à leurs obligations militaires ou de con- 


servi dans une unité combattante. PRE 


Militaire non mobilisé dans une unité combattante. Emploi Le 
au ravitaillement des unités en ligne. Travail sous le 
bombardement. Instances en vue de l'obtention de 8 
carte: : Nous 


# ; 
Du: J. O., 22 mai 1931, Déb. parl., Chambre, 
p. 2697 : À LE 
12535. — M. Max Éymans expose à M. le ministre des = 


Pensions qu'un canonnier qui, pendant toute la guerre 

(au 13° régiment d’artillerie), ravitaillait les unités en ligne Se 
et qui a obtenu la citation suivante : « Excellent canon- ner 
nonier qui, pendant deux ans, a assuré avec zèle et avec L 
une conscience scrupuleuse le ravitaillement en armement } 
automatique des unités, alors même qu’il travaillait sous 
le bombardement, notamment à Fismes; en avril et mai 
19127 », s'est vw refuser la carte du combaltant ; et lui 
demande s'il a l'intention, ce qui serait légitime, d’ad- 
joindre à la liste des. unités combaitantes les unités de 


ravilaillement du train el d'artillerie, pour éviter de 
pareilles injustices. (Question du 30 mars 1931.) 
Réponse. — Aucune modification n'est actuellement 


envisagée aux tableaux annexés au décret du 1% juillet 
1930 indiquant les unités dont le personnel a droit à la 
qualité de combattant, sous réserve de remplir. les con- 
ditions de séjour exigées. Les anciens militaires qui, 
n'ayant pas été mobilisés dans ces unités, estiment néan- 
moins avoir des titres particuliers, peuvent se mettre €n 
instance devant le comité départemental des mutilés et 
réformés de la guerre de leur résidence qui remplit pro- 
visoirement le rôle de comité départemental des combat- 
{ants. Ils doivent produire à l'appui de leur demande tous 
documents ou pièces en leur possession de nature à justi- 


fier leur qualité de combattant: 


es 


YF 


- 


% 


PHÉMÉRIDES 


Jeudi 19 novembre 1931. 


….  Jraur. — Rome : Mgr Jean Vidal (né à Albiez, Ariège, 
1 en 1872, recteur de “St-Louis des Français à Moscou, 
"1912-20, recteur de St-Yves des Bretons à Rome) est 
| nommé conseiller canoniste de l'ambassade de France 
| près le St-Siège, en remplacement de l'abbé Emile Wet- 
terlé, décédé le 24. 7. 81 (J. O., 8. r. 82). 


Lundi 30 novembre. 


 Bezcique. — Bruxelles : Création du comptoir internat. 
LL de la tréfilerie, avec siège à Bruxelles et présidence par 
” : un Allemand. $ 
3 | Granne-Brerane. — Londres : Le département du Com- 
_ | merce publie un nouveau décret relatif à l'application de 
_ l'la loi sur les importations anormales (cf. 19 et 20. r1. 81). 
| et visant les articles dits de la classe Il. 
S ‘InLanne. — Dublin: Première session du tribunal 
militaire spécial (cf. D. C., t. 26, 1002 et 1022) jugeant 
deux jeunes gens affiliés à l? « Armée républicaine 
irlandaise »,-et un Américain membre du Saor Eire 
* (rlande libre). 
 Jrazxe. — Rome: Mort de Mgr Auguste Don- 
/ tenwill, Oblat de Marie-Immaculée, né à Bischwiller, 
- dioc. de Strasbourg, le 4, 6. 57, ét. à Ottawa, profès, 
_ 15. 8. 8o, élu év. tit. de Germanicopolis et coadjuteur à 
New-Westminster, 3. 4. 97, succède à Mgr Paul Durieu, 
1. 6. 99, promu archev. tit. de Ptolémaïs de Phénicie, 
_ 19. 1. 1909 ; élu Supérieur général, 20. 9. 1908, assistant 
- au trône ponlifical, 23. 12. 15. 3 
…_ :  Porocne. — Lodz: Le syndicat dese industriels décide 
la fermeture de toutes les usines pendant un mois. 
_  . YoucosLavie. — Belgrade : Promulgation d’une loi auto- 
ne 


Ca 


ke. 


Mardi 1* décembre, . 


France, — Paris : Signat., entre la France et la Tché- 

_ coslovaquie, d’un avenant à l'accord commercial du 

2. 7. 28, qui entérine l’entente privée réalisée à Paris 
‘le 13. 11. 81 entre les industriels français et tchécoslo- 
…  vaques de la porcelaine. — M. Gabriel Bertrand (né à 

_ Paris en 1867, membre de l’Académie des sciences, 1923, 
: et de l’Acad. d'agriculture, prof. et directeur des labora- 
y . loires de chimie biologique à la Sorbonne et à l'Institut 
… Pasteur, auteur de travaux sur les substances inconstantes 
s des végétaux, sur les oxydases, sur la bactéridie du sor- 
ur bose, sur les infiniment petits chimiques en biologie) 
_« est élu membre de l’Acad. de médecine, section de phar- 
| *macie, en remplacement du prof. Léon Grimbert, décédé 
1626: 9. 3r. é 
ALLEMAGNE. — Berlin : Décret rendant le français pre- 
mière langue officielle obligatoire dans les [établissements 
d'enseignement secondaire et primaire supérieur de 
Prusse, à partir de Pâques 1932. 

GRANDE-BRETAGNE. — Londres : Clôture de la seconde 
dr conférence de la ‘lable ronde (14 sept.-rer déc.) ; l'ac- 
CE cord n’a pu se faire sur la question des minorilés ; le 
à FU ie Gandhi réclame absolument l’indépendance de 

nde. 
ER, Gnèce, — Athènes : Mort de Spyridon Staïs, anc. min. 
de Plnstr: publ., min. de l'Intérieur dans le cabinet Gou- 
: naris, IO21, an. gouverneur général de la Macédoine 
fut l'un des chefs du parti royaliste. é 
PALESTINE, .—. Jérusalem : Mgr Thorgom Kouchagian, 
nouveau patriarche des Arméniens orthodoxes, prend pos- 
session de son siège, en remplacement de Mgr Elisée 
Turian, décédé à Jérusalem le 27. 4. 30. 
. SUISSE. — Genève : Conférence convoquée par le Comité 
internat. de la Croix-Rouge pour étudier les moyens juri- 


diques de protéger les populations civil 
e 
guerre aérienne. Le 


Mercredi 2 décembre, 


FRANGE. — Chambre: M Stanislas de Caste 
Frar ë , ; astell 
député du Cantal, des Républicains de gauche, 4 Te 
président de la Commission des Aff. étr., en rempla- 
cement de J. Paul-Boncour, élu sénateur. 


— Paris : Mort du compositeur Paul-Marie-Théodore- 


. risant la Trésorerie à émettre une monnaie d'argent. 


_ relations culturelles. 


Finances, des pays du Reich. 


Ye | taire au I 


la direction de Cé r: | anc. 
nationale de musique, un des 9 Ê 
Cantorum, 1896, anc. prof. de la classe ches 
Conservatoire ; auteur de Wallenstein, 1859 ; Poème di 
montagnes, 1881: ; Helvetia, 1882 ; Le chant de la cloche 
1884 ; Symphonie sur un chant montagnard, 1886; 
Tableaux de voyage, 1889 ; Fervaal, 1897 ; Istar, 18975 
L'étranger, 1903 ; Trois symphonies ; Jour d'été sur la 
montagne, 1905 ; Légende de saint Christophe, 1920 3 
Poème des rivages, 1921 ; Diptyque méditerranéen, 192 
Trailé de composilion musicale. NS TA 
. ALLEMAGNE. — Berlin : Le D' Alfred Hugenberg est 
réélu chef du parti national allemand. — Mort du prof: 
Hermann Fr. M. Thoms, né le 20. 3. 59 à Neustrelitz, 
ét. à Iena, Würzbourg et Erlangen, dirigea la ph 
macie de la cour de Weimar, 1886-89, directeur des 
usines chimiques Riedel à Berlin, 1889-93, rédacteur 
l'Apotheker Zeitung, x1894-95, directeur de l’Institut de 
pharmacie de l'Univ. de Berlin, 1902-27; auteur 
Scheikunde der Pharmazie ; Arzneimiltel der organisch 
Chemie ; Grundzug der Nahrungsmiltelchemie ; Handbuc 
der praktischen und wissenschafilichen Pharmazie, 6 vol: 
ARGENTINE, — Buenos-Aires : Le général Augustin 
Justo, national-démocrate, né à (Concepcion en 187 
élève à l'Ecole militaire nationale, officier d'artillerie, est | 
déclaré président de la République ; le D' de la Torre; 
de l'Alliance démocrate socialiste, avait obtenu moitié | 
moins de voix ; l'élection avait eu lieu le 8 novembre” 
Brésiz. — Rio de Janeiro : Signat. d’un accord com= 
mercial entre le Brésil et le Danemark. LUE 
GRANDE-BRETAGNE. — Londres : Mort de Lord Charle: 
Allsopp Hindlip, né le 22. 9. 77, servit comme capitai 
dans la guerre contre les Boers et dans celle de 1 


ancien Junior Whip à la Chambre des Lords. 
NouveLze-ZÉLANDE. — Elections générales ; majorité di 
gouvernement, dit de coalition, défaite du Labour Party. 
PoLoGnE. — Varsovie : M. Voyislav Marinkovitch, mi 
des Aff. étr. de Yougoslavie, s’entretient avec M. Iérac 
Moscicki, président de la République, avec M. is 
1 


Zaleski, min. des Aff. étr., et avec le maréchal Josep 
Pilsudski, min. de la Guerre (2-3 déc.). — Signat. de 
convention polono-yougoslave pour le développement des 
- à “# 
TURQUIE. — Ankara : M. Mouchanof, prés. du Conseil 
de Bulgarie, confère avec Mustafa Kemal, prés. de 1 
Républ., Ismet pacha, prés. du Conseil, et leve 
Rouchdy bey, min, des Aff. étr. (2-5 déc.). î 


Jeudi 3 décembre. 


France. — Paris: Le prix Femina-Vie Heureuse es! 
décerné à M. Antoine de Saint-Exupéry, pilote aviateur 
sur la ligne Casablanca-Dakar, auteur de Courrier Sud, 
Vol de nuit. : 

ALLEMAGNE. — Berlin : Conférence des ministres des 


GRANDE-BRETAGNE, — Londres : La Chambre des Lords 
vole en troisième lecture le projet de loi dit « statut 
de Westminster » (cf. D. C., t. 26, 1277). —. Mort du 
très honorable Thomas James Macnamara, né le 93. Hude 


à Montréal, ét. à Exeter, instituteur à Exeter, Hud- 
dersfield et Bristol, 1876-92, président de l'Union natio- 
nale des instituteurs, 1806, député libéral à la Chambre 
des Communes pour Camberwell (nord-ouest), r900-24, 
secrélaire parlementaire au département de l'administras 
tion locale, x1907-8, à l'Amirauté, 1908-20, secrétaire 
financier à l’Amirauté, 1908-20, min. du Travail, 
1920-22, incinéré ; auteur de plusieurs ouvrages sur la 
pédagogie, Schools and Scholars, 1900 ; School-room | 
Humour, 1905 ; Tariff Reform and the Working Man, 
1910. 2 
. ÎrauxE, — Rome: L'assemblée générale constitutive 
de l’Institut mobilier italien approuve le statut de cet. 
Institut. À 

Pays-Bas. — La Haye: La seconde Chambre adopte 
le projet de loi pour le contingentement temporaire des | 
importations. 4 

PÉROU. — Lima: Conférence des banques centrales | 
américaines de Bolivie, Colombie, Chili, Equateur, Pérou, 
et de la lédéral Reserve Bank de New-York : M. Claechea 
est élu président. * : 1 


POLOGNE. — Varsovie : Le général Th. Piskor, chef de | 


6 D : 
ie ES 7 | 


ai 
rre, prend le pouvoir. 
h isole la vitamine CG, 


constitue le remède souverain contre le scorbut. 


Vendredi 4 décembre, : 

- France. — Cire. (min. Trav.) relative à la situation 

_ financière des caisses d’assurances soc, (J. O., 5. 12. 37 ; 
rectificatif, J. O., 9. 12. 3r). 

: — Chambre: Note du projet ‘de loi autorisant la 
_ réalisation immédiate de certains travaux tendant au 
” perfectionnement de l'outillage national. 

. Fa — Paris : Memorandum du gouvernement sur les 
réparations et les dettes. — 20° Congrès du parti. socia- 
_ liste français sous la présid. de M. Frédéric Brunet 
_ (4-6 déc.) ; projet de résolution contre la suppression * 
du second tour de scrutin ; ordre- du jour préconisant 
_ une entente entre les partis de gauche au premier tour, 

__ au deuxième tour les candidats devront observer la dis- 
 cipline républicaine ; la déclaration se prononce en 
faveur de la réforme de l'Etat, du maintien du taux des 
salaires, de la suppression du chiffre d’affaires et de 
son remplacement par un impôt à la base, du désar- 
. mement simulitané et contrôlé sur place, du règlement 
des réparations sur le plan de la solidarité et de la 
… - probité internationales, — Philippe Fabia (né à Bou- 
… coiran, Gard, en 1860, docteur ès lettres, prof. à Avi- 
…_ gnon, à Aix, prof. de philologie classique à l'Univ. de 
Lyon, collab. au Journal des savants; auteur de Les 
_ prologues de Térence ; Les sources de Tacite dans les 
- « Histoires » et les « Annales » ; Onomasticon Taciteum ; 
De oralionibus quae sunt in Commentariis Caesaris de 
Bello gallico ; La garnison romaine de. Lyon ; La table 
claudienne de Lyon) est élu membre libre de l’Acad. 


; 


s— 


Ex 


A décédé le 27. 4. 3r. | 
; : ALLEMAGNE. — Neustrelitz : Von Michaël, national- 
| atlemand, min. d’État, est élu prés. du Conseil de 
- Mecklemburg-Strelitz, en remplacement du baron K. von 
>.  Reïbnitz, min. d'Etat, social-démocrate, 
-  Brésiz. — Rio de Janeiro : Signat., entre le Brésil 


- à l'approbation du gouvernement d'Ottawa. 

| Cri. — Santiago : M, Juan Esteban Montero prête 
_ serment, puis est proclamé prés. de la République jus- 
Brquaut3.r2; 37. 2e Se 
GRANDE-BRETAGNE. — Londres: La Chambre des Com- 
_munes approuve, par 234 contre 37, les deux décrets 
‘imposant des droits de 5o % ad valorem sur 34 caté- 
_gories de produits manufacturés. Déclarations de 
- M. Walter Runeiman, min. du Commerce, sur les dis- 
positions protectionnistes adoptées par le gouvernement ; 

_il reproche à la France d'avoir pris des mesures de 
_ défense douanière. 

” Manchester : Le Comité central de l'Association 
_ des filateurs et fabricants de coton décide de ne pas 
communiquer aux ouvriers tisserands la résolution prise 
la veille avec une majorité de 68 pour 100 concernant 
. le changement du salaire aux pièces en salaire horaire, 
ce qui provoquerait une grève dans l'industrie coton- 
nière. 

. IRLANDE. — Renouvellement d'un tiers du Sénat dans 
l'Etat libre ; le parti gouvernemental perd deux sièges 
et le Fianna Fail en gagne trois. 

Lerrone. — Riga: M. Skujeneek, du parti du Centre, 
_ forme un cabinet nationaliste bourgeois; le 5 déc. la 

- Chambre approuve la déclaration ministérielle par 5o 
contre 39. ( 

YoucosLavie. — Belgrade : Loi modifiant les stipula- 
tions relatives à l'organisat. de l’administrat, suprême 
- de l'Etat telle qu'elle était entrée en vigueur le 3r. 3. 19 : 
_ elle porte création d’un ministère de.l'Education phy- 
- sique et supprime le ministère adjoint à la présid. du 
£ Conseil. 


Samedi 5 décembre, 


France. — Paris : Conférence du mahatma Gandhi; il 
invite la France à lancer au monde un message de paix : 
_ la France devrait aïder l'Inde à conquérir sa liberté, il 


” gat ; Margarido. 


des inscriptions, en remplacement de Félix Dürrbach, 


et le Canada, d’un traité de commerce qui sera soumis - 


gnon ; auteur d'un Resurrexit ; 


AUTRICHE. — Vienne: Congrès du parti grand-alle- 
mand ; M. Foppa, député au Conseil national, est élu 
chef du parti en remplacement du D H. Schürff, min. 
de la Justice ; le Congrès vote une résolution enjoignant 


aux députés du parti de voter contre la loi, en cours . ie 
d'élaboration, relative à la Créditanstalt. AR a SE « 
BELGIQUE. — Bruxelles : M. Francis Viélé-Griffin (né‘ #4 


à- Norfolk, Virginie, en 1864, ét. à Paris, poèle sym- 


boliste, auteur de -Cueille d'avril: Heure mystique ; < 
Joies ; Les cygnes ; Fleurs du chemin; La clarté de | 


vie ; En Arcadie ; La partenza ; L'amour sacré : Sappho ; 
L'ermitage ; Vers et prose, ctc.) est élu membre de | 
l’Acad. royale de langue-et de littérature françaises de 
Bruxelles. ji: 

Ce, 


Kaï-Chek. Ds RAR 
Erars-Unis. — Springfield (Illinois) : Mort de Nicholas 
Vachel Lindsay, né le 10. rr. 79, dessinateur et confé- 
rencier de la ŸY. M. C. A., connu pour ses poésies: The | 
Handy Guide for Beggars ; Adveniures While Preaching 
the Gospel of Beauty ; The Trampe's Excuse, 10005 10 
General William Boolh Enters Into Heaven, 1913 ;: The. tre 
Golden Book of Springfield, 1920 ; Going-To-The-Stars, 
1926 ; Every Soul is a Circus, ete . NA 

GRANDE-BRETAGNE. — Londres : Manifeste de la Ligue 
nationaliste de l'Inde à Londres ; il affirme le principe " 
de la nécessité de l'indépendance absolue de l'Inde Re 
« sans exclure cependant une association volontaire sur 
la base d’une égalité absolue ». + -4N 4 
— Manchester : Conférence des ouvriers syndiqués du. 
textile (United Textile Factory Worker’s Association) | 
réunissant 296 délégués ; résolutions protestant contre le 
travail supplémentaire dépassant les quarante-huit heures 
-de- Ta semaine et contre le transfert aux Comités d'as- 
-Sistance publique du secours aux chômeurs n'ayant plus 
droit à l'assurance. re 

Irazre, — Turin: Mort de Dom Philippo Rinaldi, 
“quatrième supérieur général des Salésiens de Don Bosco, 
né à Lu le 28. 5. 56, dirigea l’école de Barcelone, 
1882-89, inspecteur des maisons d’Espagne et du Por- vs 
tugal, 1889-1901, préfet général de la Congrégation, PS. 
1907, supérieur général, 24. 4, 22. \ 

PoLocne. — Grodno : Condamnation à mort et exécu- J'Y 
tion de deux espions travaillant pour le compte des 
Soviets. 
Varsovie : Le card. Auguste Hlond délibère àvec ri 
le colonel Alexandre Prystor, prés. du Conseil, sur les “ 
projets de réforme de la législation matrimoniale. 3 ÿ 

RoumanNIE. — Bucarest : La Chambre vole l'adresse au 
trône, par 142 contre 5, toute l'opposition s'étant 
abstenue. L 

Russre. — Moscou : La cathédrale Saint-Sauveur, bâtie 
de 1839 à 1883, en commémoration de l'incendie de 
Moscou et de la retraite de Napoléon I en 1812, est 
détruite à Ja dynamite par les organisations du bâti- 
ment, qui préparent la construction du palais des Soviets. 


4 3 


Dimanche 6 décembre. 


ALLEMAGNE. — Elections municipales dans le Wurtemz 
berg ; les nationalistes-socialistes doublent le nombre de 
leurs voix par rapport à 1930. 

Cmne. — Le général Honjo, commandant les troupes 
japonaises de Mäandchourie, adresse un ultimatum au 
maréchal Chang-Hsue-Liang, lui enjoignant de retirer 
ses troupes de la région de Tchin-lchéou. 

— . Nankin : La loi martiale est proclamée. 

Esracne. — Madrid : M. Henri Collet, écrivain et com- 
positeur français, est élu membre de l'Acad. des beaux- 
arts, 

GRANDE-BRETAGNE. — 


Î 


Worcester Mort du chanoine 


Madingley à Cam- 


licans et donna un compte À 
s son livre À Roman Diary, donna une série de con- 
érences à New-York em 1917 sur « Unité et schisme », 
chanoine de Worcester, août 1918, rédacteur au Church 
'imes, 1908-18, considéré, chez les Anglicans, comme 
n des chefs de la Haute-Eglise ; auteur de De hierarchia 
glicana, 1895; De re anglicana, r896 ; Liturgical 
Interpolations, 1898 ; The Elements of Christian Doc- 
rine, rgo1 > À Handbook of Church Law, 1908; A 
Roman Diary, roro ; Marriage in Church and State, 
912 ; Calholicity, 1914 ;-The Universal. Church, 192T ; 
ne Body and the One Spirit, 1925; The Anglo- 
a Faith, 1926; Authority in the Church, 
Se anisme, 1928 ; The Continuity of the Church of 

* England, 1928 ; The Reformalion and the People, +929. 

Solihull: Mort du prof. Carveth Read, né le 
3. 48 à Falmouth, ét. à Cambridge, Heidelberg et 
eipzig, prof. de, philesophie à l'Univ. de Londres, 
* xgo3-11, de psychologie comparée, 1911-21, prof. émé- 
rite, adepte de l’ « école matérialiste » de Mill ét Bain ; 
auteur de A ‘Theory of Logic, 1878 ; Logic deductive 
: induclive, 1808 ; The Metaphysics of Nalure, 1905 ; 
land Social Morals, 1909 ; The Origin of Man 
his Superstilions, 1920. 
ESTINE. Jérusalem Congrès panmusulman 
déc.) ; propose le boycottage des Juifs ; demande 
irer l'attention des musulmans sur le danger du 
ie pour les Lieux Saints ; 
1 Comité internat. relative au mur des Pleurs, 
musulmans continueront à revendiquer la pro- 


ou. — Grève générale dans la province du Nord 


lée de Chicama. 

OUMANIE. — Timisoara (Témisvar) : Le roi Carol Il 
accorde audience au comte Stephan Bethlen von Bethlen, 

\anc. président du Conscil de Hongrie. 

Suisse. — Le peuple suisse repousse par 5o7 100 voix 
ntre 336 g00 la loi sur les assurances sociales, proposée 

par M. E. Schulthess, déjà adoptée par les Chambres ; 

de même que Ja loi sur l’imposition des tabacs, par 

19 500 voix contre 414 300. 

 Urueuay. Elections législatives. 


Lundi. 7 décembre. 


Frävom — Paris: Le prix Goncourt est attribué à 
M. Jean Fayard, pour son Mal d'amour (né à Paris en 
janv. 1902 ; auteur de Oxford el Margaret ; Trois quarts 
du monde) ; et le prix Theophraste-Renaudot est décerné 
à M. Philippe Hériat (né en 1898, acteur de théâtre et 
. - de cinéma) pour son L'innocent. — Mort de Félix Gali- 
paux, né à Bordeaux le 2. 2. 6o, ét. à Bordeaux et à 
Paris, acteur et auteur dramatique, écrivain humoriste : 
_ auteur de Nos Acteurs dans la rue; Monologues et 
” mécils ; Confelli; Pour cusinoter ;  Theatricule : La 
Tournée Ludovic ; Petits vers sur de grands mots : Gali- 
pelles ; Encore des Galipetles ; Toujours des Galipettes : 
Rien que des Galipettes ; Plus que jamais des Galipettes ; 
Re-Galipeltes ; Ceux que j'ai connus; Madame l'avocat : 
Pierrot confesseur ; Charmante soirée, etc. 

ALLEMAGNE. Darmsiadt : Démission du cabinet de 
Hesse; le député nationaliste-socialiste Werner est élu 
président de la Diète le 8 décembre. 
dit Fribourg-en-Brisgau : Mort de Mgr Karl Fritz, né 

à Adelhausen, dioc. de Fribourg, le 0, 8. 64, prêtre le 
“ 22. 7. 88, chan. titulaire, xrpr6, vie. gén.  camérier 

secret, 3: 5. 13 et 18. 2 4x5, élu archev. de Fribourg- 

en-Brisvau, 19, 16, 90. î 

Avrricme. — Graz : Le DT Waller Pfrimer, qui avait 
organisé le putsch des Heimwehren de Styrie le 13 sep- 
tembre, se constitue prisonnier. 

Brésir. Rio de Janeiro : Le juriste Mauricio Car: 
doso, du Rio Grande do Sul, est nommé min. de la 
Justice, et M. Oswaldo Aränha est nommé min. des 
Finances. 


Evams-Umis. — Santa Barbara (Californie) : Mort de 


des 


19285 | 


désapprouve la déci- : 


lans la plupart des ports de la région sucrière de. 


ler Tr 
po ours immédiat 
Unis au Japon, 1925-29. 
Washington : Ouverture de Ja 
du 7» Congrès ; M. John Garner, 
prés. de la Chambre ; dans son message, 
le prés. Hoover préconise la création d'un 
reconstruction nationale. f 

Jraue. — Rome: M. Giovanni 


Institut de 


Giuriati, secrét. du 


parti national fasciste, donne sa démission ; il est rem 


placé par M. Achille Starace, vice-secrét. du parti. 
Pays-Bas. — La Haye : Ouverture de la session de la 
Cour permanente de justice internat. ; elle s'occupera du 
traitement des nationaux polonais dans le territoire de 
Dantzig. : dE ; LL 
Roumante. — Bucarest : Le prince Nicolas, qui s'était 
marié le 28. 10. 31 avec Mme Lucie Saveanu-Dimitrescu 
à la mairie de Tahanul, renonce à ses prérogatives de 
prince royal. e HE ; PR 
Suisse. — Bâle : Ouverture de la session du Comité 
consultatif des experts, désigné, à la demande de l'A © 
lemagne, pour examiner la capacité de payement de ce 
pays au point de vue des réparations ; M. 
délégué italien, est élu président. - GE 
— Genève : Le gouvernement hongroïs remet au secré- 


tariat S. D. N. des renseignements sur l'état de ses # 


armements. ! PL NES Fe 

YoucosLavre. — Belgrade : Ouverture de la session de : 
la Skoupchtina élue le 8 nov.; première réunion depuis 
la dissolution du Parlement Le 6. x. 29. # 


E 


Mardi 8 décembre. 


France. — Chambre : Interpellation sur les incidents 


de la manifestation du Trocadéro le 27 novembre, et 
sur la réunion des Jeunesses patriotes de Bordeaux, le … 
6 déc., qui devait être présidée par MM. P. Taittinger, 
J. Ybarnégaray et Henri de Kérillis, et qui fut sabotée » 
par les manifestants pacifistes, Le gouvernement pose 
la question de confiance et l'emporte par 324 contre 266. à 
— Paris: Le prix Lasserre de littérature est attribué 
à M.:Jean Royère pour son ouvrage Stéphane Mallarmé, 
et le prix Lasserre de musique est décerné à M. Roger 
Ducasse pour son Cantegril. e se 
: ALLEMAGNE. — Berlin : Le président Hindenburg signe 
la quatrième grande ordonnance de détresse, élaborée 
par le gouvernement, portant sur la réduction des 
salaires, des prix des loyers et sur les mesures touchant : 
les assurances. sociales et la paix ; M. H. Brüning pro- 
nonce un discours radiodiffusé où il condamne les 
folies de certains chefs hitlériens et déclare que le gou- : 
vernement d’Empire proclamera l'état de siège contre © 
tous ceux qui essayeront de s'en prendre aux pouvoirs 
constitutionnels. 4 
BeLcique. — Malines : Lettre pastorale de l’épiscopat - 
de Belgique sur la crise économique. ES 
Dovanicane (RÉPUBLIQUE). — Saint-Domingue : Le | 
Sénat destitue M. Rafael Estrella Aurena, vice-prés. -de 
la République, pour actes subversifs contre le gouver- 
nement. : 5 EPS 
EGyprEe. — Le Caire : La police arrête onze commu- 
nistes, dont, neuf de nationalité arménienne. - : 
GRANDE-BRETAGNE. Londres : Sans abolir le Land 
Evaluation Act (ef. D, C., t. 26, col. 1098), le gouver- 
nement diffère le travail d'estimation des terres par 
mesure d'économie, — Le sculpteur Alfred ‘Turner est 
élu membre de l'Acad, royale. , 
Ripon : Mort de Sir Matthew  Smith-Dodsworth, 


depuis 1891 sixième baronet de ce nom, président na- 
tional de la section masculine de l'Y. M. €. À: : 
Honerre. — Budapest : Mort du D' Hugo de Boeck, 


l'Ecole royale des Mines: à Selmeczbanya ; À la fin de la 


visita depuis 1923, à titre de conseiller 
sian Oil Company, 
le Trinidad ; directeur de l'expédition géologique de 
l'Irak, 1926, qui décida l'exploitation des terrains pétro- 


de l’Anglo-Per- 


lifères de Kirkouk ; directeur de l'Institut royal eéolo-. 
gique de la Hongrie depuis 1929 ; da ner 6 le 


Beneducce, 3 


âgé de 75 ans, d’une famille descendant d'Edouard IE, 4 
Âge de 57 ans, ét. à Munich, prof. de minéralogie à à 
guerre, sous-secrét. d'Etat de: Hongrie pour les Mines: 


lJ’Albanie, la Colombie, la Perse et : 


membre des sociétés | 


le même suje 


éenat- d'Ile 1nude le 


dministrateur du vicariat apostol. de Kilima- 
18. 2. 22, élu év. tit. de Themiscyra et vicaire 
de Kilima-Ndjaro, 28. 11. 28 ; auteur de In the 
the Kikuyus. NT a 


î 


SR ee _ Mercredi 9 décembre: 
aux tribunaux de commerce (J. O., 13. 12. 


eaux et forêts au min. de l'Agriculture, est élu membre 
de l’Acad. d'agriculture, section du génie rural. 
 BercrQuE. — Bruxelles : La Chambre repousse, par 
82 contre 68, la proposition de loi frontiste tendant à 
xcepter les « objecteurs de conscience » du service 
RAM AMEN En UNE 

| Espacne. — Madrid : Les Cortès adoptent le texte défi- 
nitif de la Constitution. ; G 
 Granve-Breracwe. — Londres: M. Auguste Zaleski, 
in. des Aff. étr. de Pologne, s’entretient avec 
M. R. MacDonald, premier ministre, et avec sir John 
Simon, min. des Aff. Etr. (9-12 déc.) ; l’entrevue porte 
sur les questions concernant la situation internationale. 
_ Trac. — Rome : Mort d’Antonio Salandra, né à Troia, 
Pouilles, le 13. 8. 53; débuta par des études juridiques 
dans l’Archivio giuridico et des études de critique et de 


législation économico-financière à l'Univ. de Rome, 1878, 
puis prof. de droit administratif, député de Foggia, 1886, 


 sous-secrét. d'Etat aux Fin., 1891-92 et 1894, min. 
| d'Agric., 1899-1900, min. des Fin., 1906, min. du 


. Trésor, 1909-10, prés. du Conseil, 21. 3. 14, déclare la 
_ neutralité de l'Italie, 2. 8. 14, prend l'intérim des Aff. 
_ étr. à la mort du marquis À. di San Giuliano, 17. 10. 14, 

_ proclame « l'égoïsme sacré de l'Italie », 18. ro. 14, forme 
_ son second ministère, b. 11. 14, signa l'accord de 


_ démissionnaire pendant les journées de mai, 13. 5. 15, 

le roi refusa la démission, 16. 5. x5, obtint les pleins 
_ pouvoirs duParlement, 22. 5. 15, déclaration de guerre 
- À l'Autriche, 23. 5. 15, démissionnaire, juin 1916 ; plé- 


3. 5. »8, d'abord bienveillant au mouvement fascisie, 
forma à Ja Chambre, en 1925, le groupe d'opposition 
constitutionnelle qui disparut dans la tourmente ; col- 
laborateur à la Nuova Antologia, à la Rassegna, au 
Giornale d'Italia, au Corriere della Sera; auteur de 7 
debiti pubblici nell'economia nazionale, 1877; Di un 
calalogo critico delle fonti della storia italiana, 1879 ; 
Dei metodi e ‘criteri per calcolare la ricchezza nazionale 
in Ilalia, 188o : I divorzio in Italia, 1882; La perequa- 
zione, 1883 ; Camera et minislero, 1887 ; Trailato della 
giustizia amministrativa, 1893 ; La giustizia amministra- 
liva nei governi liberi, ‘1904 ; Lezioni di Dirello ammi- 
nistrativo, 1906 ; La polilica nazionale ed il partito libe- 
rale, 1919 ; Polilica e legislazione, 1915 ; I discorsi della 
_ qguerra, 1922; Liberalismo ce fascismo, x19°h ; La. neulra- 
- lità italiana (1914), 1928. 

*  Norvèce. Elections municipales ; 
caux au détriment des travaillistes. 


gain des radi- 


Jeudi 10 décembre. 


France. — Paris: Clôture de la session extraordinaire 
du Conseil S. D. N. (1x6 nov.-10 déc.) ; vote à l’unani- 
* mité d'un projet de résolution réglant provisoirement le 
- conflit sino-japonais en Mandchourie. — Le prix Brieux 
est décerné à M. André Obey pour sa pièce La bataille 
de la Marne. 
Éf pue à . 


aie # 


— Paris: M. Joseph Carrier, directeur général des. 


sociologie dans le Giornale Napolitano di jilosofia, prof. 
d'économie polit. à l'Univ. de Naples, 1877, prof. de 


nipotentiaire à la conférence de la paix, rg19, sénateur, - 


me sujel. AT ES 
onstitution du ministère Fomento - 


E. — Loi accordant aux femmes commerçantes 


it 


Londres, 26. 4. 15, dénonça la Triple Alliance, 3. 5. 15, 


1900 ; Monte Carlo, 


in Flandern, 1917 ; 
œuvres de Guy de Maupassant, 20 vol. 


 Bezcique. — Anvers: Mort du poète Max Elskamp, 
né à Anvers en 1862, docteur en droit, une des figures 


du mouvement dit de a « jeune Belgique » ; auteur de 


Dominical ; Louange de la vie ; L'alphabet de la Vierge; 


Les sept Notre-Dame des beaux métiers ; Les chansons 
désabusées ; Sous les tentes de l'exil, 1918 ; 
la rue Saint-Paul; Enluminures, etc. AG! 

Cine, — Changhaï : La loi martiale est proclamée @& 
raison des actes de violence commis par les étudiants. 


89 1900 ; Cae- il 
cilie von Sarryn, 19071 ; Normalmenschen, 1905 ; Der Hof. 
traduisit en allemand toules les 


Chanson de | 


ESpacne. — Madrid: L'assemblée espagnole élit Don Jr 


Niceto Alcala Zamora y Torres comme, président de 4 


République, par 362 voix sur 410 votants (né à Priego, | « 


député pour Carolina, | 2e 


Andalousie, le 6. 7: 79, avocat, 
1899-1923, du parti libéral, anc. min. des Trav. pub 
puis de la Guerre, chef de l'aile droite de l'opposit, 
républicaine, président du gouvernement  provisoiré 
 Erars-Unis. —  Washinglon : Le président Hoover 
adresse au Congrès un message spécial eur les affain 


14 avr.-14 oct. 1931). LES 


étr. ; il demande le rétablissement de la Commission 


Wve 


américaine de la dette de guerre étrangère et ‘insiste 
sur le moratoire des dettes. EE À 
Tran. — Rome : Mort du sénateur Enrico Corradini, 
né à Samminiatello le 50. 7. 65, sénateur, x, 3. 93; 
fut le principal fondateur du nationalisme italien, exposé 


NS 


remplacés par d’Idea mnazionale, 


lola Corday, 1908 ; La patria lontana, xgto ; Il voile 


d'Italia, xg11 ; L'on di Tripoli, rg1r ; La guerra lonlana, 


Il nazionalisn 
1915 ; Discorsi 


19113; La conquista di Tripoli, 


197: 2 1912 ; 
ilaliano, 19143; L'lialia et 


la guerra, 


Mazionali, x917 ; Pagine degli anni sacri, 1920 ; Pre canti. 
danteschi, 1921 ; L'unilà el la potenza delle nazioni, 19225: 
ME de 


Fascismo vwila d'Ilalia, 1925. É 

NouveLLe-ZéÉLanre. — Wellingion : Signat. d'un (trait 
de commerce avec la Belgique ; c'est le premier traité 
signé par la Nouvelle-Zélande avec une autre nation. 


PoLoGne. — Varsovie : Ouverture de la session de la 


Diète. 


Sue. — Stockholm : Le prix Nobel de la paix pour 
1931 est attribué à l’Américaine Miss Jane Addams, pro-. 
pagandiste sociale, et au prof. Nicholas Murray Butler, 


prés. de l’Université Columbia. 
Urueuay. — Montevideo : M. Ghigliani, min. de l'In- 


térieur depuis le r0. 9. 31, donne sa démission ; M. Pablo 


Miglioni le remplace. 
YoucosLavie. — Belgrade : Décret royal portant mise 

à la retraite pour raison de santé de Mgr Korochetz, 

anc. prés. du Conseil. pet 


Vendredi 11 décembre, 


France. — Paris: Session du Conseil national écono- 
mique (11-12 déc.) ; discussion, sur le plan d'outillage 
national et le chômage ; résolution tendant à passer les 
commandes pour l'outillage national avec le souci de 
ménager les intérêts essentiels de l'industrie française ; 
discussion des rapports sur les travaux publics internat, 
sur les industries du matériel roulant et du cuir: 
ALLEMAGNE. Berlin : Réunion du Comité composé 
de banquiers étrangers et de représentants des banques 
allemandes chargé d'étudier la stabilisation des crédits 
à court terme « gelés » en Allemagne. f 
— Tubingen : Le prof. Paul Simon (né le 23. 8. 82 à 
Dortmund, ét. à Innsbruck et à Strasbourg, prêtre en 
1907, directeur du collège de théologie de Paderborn, 
1919, prof. à l'Univ. de Tubingen depuis 1925 ; auteur 
de Der Pragmatismus in der modernen franzoesischen 
Philosophie, 1920 ; Das Handbuchiein des Heiligne Augus- 
tinus, 1923) est élu recteur de l'Univ- pour 1932-33. 


dès 1904 dans ses journaux, le Marzocco et le Regno, 4 
qui fusionna avec la 
Tribuna, président du Conseil d'administration du (Gior- 
nale d'Italia ; auteur de romans, de mouvelles et d'œuvres 
poéliques et historiques, notamment de Dopo la. morte, | 


re 2) 


5; 
pe 


% 


par douze pays. 
_ Buzcare. — Sojia : 


: RE. 
représentés ; résolutions concernant l’activité des 


… des activités dés pays agricoles en 1932, la publicat. 


y Torres prête serment devant les Cortès constituantes. 
Erats-Unis. — Washingion : M. A. W. Mellon, secrét. 
au Trésor, estime indispensable la revision des dettes de 
guerre. 


rgaret, baronne et veuve von Hügel, nièce de Hur- 
1 Froude, collaborateur de Newman dans le mouvement 
ctarien, et de l'historien James Anthony Froude ; tra- 
illa avec son mari à la constitution du musée d’ar- 
logie et d’ethnographie à Cambridge ; reçut du Pape 
croix Pro Ecclesia et Pontifice.: ES 
Londres :, Signat. de l'accord britannique impérial 
la marine marchande, établi à la conférence impé- 
de 1930. — Le Parlement s’ajourne jusqu'au 2. 2. 32. 
E — Tokio : Démission du cabinet Wakatsuki 
our favoriser la constitution d'un ministère d'Union 


Liruane. — Kaunas : M. Antanas Smetona est réélu 
unanimité prés. de la République pour sept ans 
D: C., t. 20, 503). — Le gouvernement dénonce l'ac- 


commercial signé avec la France. | 
ORVÈGE. — Au large de Floroë, le vapeur allemand 
Venus, qui faisait la contrebande de l'alcool, touche un 
if et coule ; 14 morts, 3 rescapés. / 


A! 
AyS:Bas. — La Haye : La Cour permanente de justice 
internat. estime, par 11. voix contre 3, que le traité de 
Versailles, partie 3, section 11, 
polonaise conclue à Paris le 9. 11. 20 et les décisions 
du Conseil S. D. N. et du haut-commissaire ne confèrent 
- pas à la Pologne des droits quant à l'accès et au sta- 
 tionnement des navires de guerre polonais dans le port, 
et l'avant-port de Dantzig. 
_ ) Roumanie. — Bucarest : Le roi Carol II donne l’ordre 
… À son frère, le prince Nicolas, de quitter la Roumanie 
_ dans un délai de huit jours. — Mort de Georges G. De- 
_  russi, min, de Roumanie à Sofia, 
- Stockholm, ror6-19, min. des Aff. étr. 
Take Jonesco. 


PS 


ss 


1913-16, min. à 
dans le cabinet 


Samedi 12 décembre, 


sie 
re _ ALGÉRIE. — Le Chasseur-96 sombre dans le golfe de 
ji _ Bône pendant une tempête; 11 morts. 
Espace, — Madrid : Démission du cabinet Manuelo 
 Azana, 
 Granne-Bnreracne. — Londres : Le roi George V ratifie 
le « Statut de Westminster » sur les pouvoirs des 
Dominions. 
Honcrie. — Budapest : À la suite de dissensions dans 


Nes partis gouvernementaux sur les réductions de pensions 
et de traitements, le parti chrétien-social (80 membres) 
se relire du gouvernement, et Mgr Alexander Ernszt, 
min. de la Prévoyance sociale, du Culte et de l'Instr. 
publ, donne sa démission : Je portefeuille de la Pré- 
voyance sociale restera vacant. 

IrauE, — Le remorqueur de la m 
seo, allant de La Maddalena 
coule pendant une tempête 
36 morts. 

— Padoue : Mort du sénateur Nino Tamassi 
Révere le 1. 12. 60, prof. de droit à l’Univ. de Padoue, 
sénateur, 6. 10. 19, codirecteur de l’Archivio giuridico ; 
auteur de L’affralellamento, 1886 ; Longobardi, Franchi 
e Chiesa romana fino ai tempi di re Luilprando, 1886 ; 
Le fonti dell'Edilto di Roturi, 1889 ; Fonii gotiche della 
Sloria longobarda, 1897 :; Per la storia dell’Aulentico, 1898; 
La manomissione ante regem, 1902 ; Siraniéri ed Ebrei 
nelllialia meridionale…., 1904 ; Il tesiamento del mario, 


arine de guerre Te- 
(Sardaigne) à Civitavecchia, 
près de l'île Tavolara ; 


"1 
a, né à 


Imprimerie « Maison de la Bonne Presse : (Ste Anme), 


la conférence | 


Conférence des Etats agricoles de. 
l'Europe centrale et orientale (11-13 déc.) ; six pays en 
A : 5 LATE : Île 
gricoles depuis la conférence de Varsovie jusqu'à ce 
4 Sofia, 1 slatut et le règlement, les lignes directives 


EspaGe. — Madrid : Le président Niceto Alcala Zamora 


RANDE-BRETAGNE. — Cambridge : Mort de Mrs Eliza 


la convention dantzico- 


medio evo greco e lalin EE 
Japon. — Osaka: Inauguration de la « 

culture orientale » tendant à 
les peuples d’Extrême-Orient. - ir PERTE 
PaixiPpives. — Manille: Arrestat, de 214 personnes 

accusées de complot contre J'administration_amé 
“Suisse. — Genève : L'Allemagne et le Portugal « 

la convention générale en vue de renforcer s m 

de prévenir la guerre, établie à Genève le 26.. 
Tunisie, La  Medjerda, grossie par une 

tempête, inonde Medjez-el-Bab, Tebourba, Djede 

nombreux villages ; plus de 30 morts, dégâts 

rables. F . » 


Dimanche 13 décembre. 


développer l'amitié de 


ESPAGNE. — Grenade :. Le chanoine Lopez Doriga 
doyen du Chapitre de la cathédrale de Grenade, député, 
de l’Action républicaine, est frappé de suspense par le 
vicaire capitulaire de l'archevêché pour ses déclarations 
faites aux Cortès en faveur du divorce. 3 RSR 


— Madrid : Démission de M. Franchy Roca, pr 
 reur général de la République. SR PET RIT 
Japon. — Tokio : M. Tsuyeschi Inukaï (né à Okay. . 
en 1855, journaliste, membre de la Chambre des rep 
sentants depuis 1890, ministre à plusieurs reprises, p 
tisan de l'intervention japonaise dans la grande guerre 
chef du parti Seiyukaï, conservateur, 1929) forme le nou- 
veau, cabinet. ss k | L& 
Pérou. — Lima: Le Congrès vote une résolution ten Ë 
dant à faire traduire en justice l’ancien président … 
Augusto B. Leguia et ses collaborateurs inculpés de 
haute trahison pour s'être enrichis illégalement. de 
TCHÉCOSLOVAQUIE. — Prague : La Deutsche Presse 
publie trois déclarations concernant les conflits qui ont 
accompagné la démission de Mgr Kordac (cf. D. C 
t. 26, col. 192 et 956) ; dans la première, le Comit, 
directeur de l'association de presse Egerland reconn 
avoir publié des jugements contraires à la discipli 
ecclésiastique concernant Mer Ciriaci et Mgr Maurit 
Picha'; dans la deuxième, l'abbé Michael Magerl, ancien. 
directeur de l'association, retire les expressions lésant Ja. 
discipline ou l'obéissance ecclésiastique ; dans la troi- 
sième, les évêques -tchécoslovaques retirent complètement 
la déclaration du 1. 10, 31 et remercient toute la presse. 
cathol., « ainsi que la Deutsche Presse », pour les ser- 
vices rendus à la religion. % DER ST, 


| FE 
Lundi 14 décembre, 


FRANCE. —  Marnes-la-Coquette Mort de Gustave Le 
Bon, né à Nogent-le-Rotrou en 1841, docteur en médecine 
directeur de la Bibliothèque de philosophie scientifique, 
membre de l’Acad. royale des sciences de Belgique, chargé. 
de mission officielle pour étudier les mouvements boud- 
dhiques de l'Inde, 1884 ; auteur de La fumée du tabac ;! 
La Vie ; Traité de physiologie humaine ; Recherches expé-. 
rimentales sur l’'asphyzxie ; Recherches anatomiques et 
mathématiques sur les lois des variations du volume du 
crâne ; La méthode graphique et les appareils enregis-. 
treurs ; Les Levers photographiques ; L'équitation actuelle 
el ses principes ; Mémoires de physique, lumière noire ; 
Phosphorescence invisible : Ondes herlziennes ; Dissocia- 
lion de la matière ; L'évolution de la matière ; L'évolution 
des forces (1905-1907) ; Voyage aux Monts Tatras ; Voyages 
au Népal ; L'homme el les sociétés, leurs origines et leur … 
histoire ; Les premières civilisations de l'Orient ; La civi- 
lisalion des Arabes ; Les civilisations de l'Inde ; Les monu-. 
ments de l'Inde ; Les lois phychologiques de l'évolution. 1 
des peuples ; Psychologie des foules ; Psychologie du 
socialisme ; Psychologie de l'éducation ; Essai d’une psy- 
chologie de l'histoire, 1937. ATEN 

-— Paris : Conférence internat. du sucre. 

ALLEMAGNE. — Berlin 


: Le card. Bertram, au nom de 
l’épiscopat de Prusse, envoie au min. prussien des Cultes 
une lettre protestant contre l'agitation et la formation de 
cellules. communistes dans les écoles confessionnelles et 
contre le mouvement athée. l 

GHNE, — Le vapeur chinois Tate prend feu à l’embou- 
chure du Yang-Tse-Kiang et explose ; 300 victimes. 


NO énua du dE 


7 


5, rue Bayard, Paris-8e, — Le gérant : A. FAIGLE, LE 4 


